
Le suicide du général de Larminat
DANS LES REMOUS DE LA GUERRE ALGERIENNE

II ne s'est cru apte, «ni physiquement, ni mentalement»,
à présider la Cour militaire de just ice

Paris , le 14 juillet.

Le 6 juillet , dans la cour d'hon-
neur des Invalides , ont été célé-
brées les obsèques militaires du gé-
néral d' armée Edgard de Larminat ,
ancien chef d'état-major de la Fran-
ce libre , qui s'était suicidé le 30 juin.
Depuis que l'Algérie française est
entrée dans la phase f inale de son
existence , il y a eu tellement d'atro-
cités commises , d' emprisonnements,
de condamnations et de morts, que
d' aucuns auraient pu penser que la
disparition de ce général serait pas-
sée presque inaperçue. Il n'en a rien
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été. Elle provoque aujourd'hui en-
core de profonds  remous, au mo-
ment où la dépouille de cet of f ic ier
hors série vient d'être mise en terre
à Montain , dans ce Jura qu'il ai-
mait tant.

Le jour de ses obsèques , aux In-
valides , le général Dio , retraçant la
carrière du dé fun t , en présence du
chef de l'Etat , dit de lui que c'était
* un gentilhomme d' un autre âge ,
égaré dans notre époque », que « sa
notion transcendante du devoir et
de l'honneur » l'avait conduit à son
dernier geste. Il a emporté son se-
cret dans la tombe, ne laissant à
l'adresse du général de Gaulle qu 'un
court billet , pour lui fa ire  connaître
que n'ayant pu « physiquement et
mentalement » accomplir le devoir
qui lui était tracé, il s'en « inf l i -
geait la peine ».

De dures attaques contre lui ,
Ce devoir , c'était la présidence de

la Cour militaire de justice , qui lui
avait été confiée le 10 juin.  Or , le
20 du même mois, lors de l'ouver-
ture du premier procès , celui de De-
gueldre , on apprenait que le général
avait dû être hospitalisé au Val-de-
Grâce , à la suite d' une « crise car-
diaque ». Aussitôt, les langues et les
plumes allèrent bon train. Les uns
prétendirent que cet o f f ic ier  n'a-
vait pas voulu présider une juridic-
tion d'exception qui faisait la quasi-
unanimité contre elle , ayant été
créée par le général de Gaule pour
remplacer le Haut tribunal, militaire
nui n'avait vas condamné Salan à

la peine de mort. Les autres a ff i r -
mèrent que le général de Larminat
avait été atteint, une nouvelle fois ,
de troubles mentaux.

Me Tixier-Vigancour, défenseur
de Vex-lieutenant , présenta une re-
quête en suspicion légitime contre
le président de la Cour. Il invo-
quait un rapport du général Ca-
troux , en date du 13 septembre 1944 ,
dans lequel celui-ci informait de
Gaulle — qui l'avait chargé d'en-
quêter sur une af fa i re  d'ordre dis-
ciplinaire intéressant de Larminat
et de Lattre — que le premier avait
donné des signes de dérangement
mental. Un député , M.  Ernest Denis ,
posait en même temps une question
au ministre de la Justice , pour sa-
voir ce qu'il y avait de fonde  dans
cette accusation, et si la désigna-
tion de cet of f ic ier  à la tête de la
Cour lui paraissait opportune.

Une vive campagne de presse était
déclenchée dans le même sens. A
l 'hôpital du Val-de-Grâce , le géné-
ral recevait un f lo t  de lettres d'in-
sultes , l'accusant de n'avoir pas osé
prendre ses responsabilités , ou bien
lui conseillant de commander le pe-
loton d'exécution de Degueldre , puis-
qu'il n'avait pas eu le courage de
présider la Cour lors de son procès.
On dit même que la veille de sa ma-
ladie , au cours d'une assemblée d' u-
ne Amicale militaire, plusieurs de ses
camarades de promotion lui avaient
vivement reproché d'avoir accepté
la présidence de la Cour de justice.

(Voir suite en page 3.1

Tard dans la nuit, un passant en-
tend des cris au secours stridents ,
Il se précipite et trouve un gro9
bonhomme aux prises avec un petit
maigre. Le passant , sans hésitation , se
jette dans la bagarre , pour aider le
petit. A eux deux , ils arrivent à
mater le gros.

Alors, pendan t que le gros est en-
core groggy, le petit maigre dit :
- Merci , mon pote . Je lui ai pi qué

dix billets , en yoilà trois pour toi 1

Générosité
C' est celui de « goûteur d' eau » . Ils

sont vingt-cinq spécialistes qui , jour
et nuit , toutes les heures , goûtent
l'eau destinée à la consommation des
Parisiens à l'usine de traitement
d'Ivry-sur-Seine. Pour obtenir un tel
emploi , il faut  subir des épreuves
sérieuses et avoir des pap illes gus-
tatives sensibles et bien entraînées.
Il ne faut pas préférer le Beaujolais
à l'aqua simplex. Les candidats n 'af-
fluent pas...

Un métier peu connu

Les derniers jours de la grève les métallurg istes à Turin ont déclenche
des bagarres entre manifestants et policiers.

Les grèves en Italie

S; vous avez un somnambule parmi vos proches
n'en faites pas un secret !

NOTRE CHRONIQUE MEDICALE

Un petit somnambule de sept ans
a causé la mort de sa petite sœur ,
un bébé de dix mois, à Bolton (An-
gleterre) .

Leurs parents , M. et Mme Thomp-
son, ont fait cette affreuse décou-
verte en rentrant d'une soirée pas-
sée chez des amis. Trois couvertures
ôtées d'un lit voisin recouvraient la
petite Mélanie dans son berceau.
Sur. les couvertures, le garçonnet,
Ivan, était profondément endormi.

Jugée pour délit de négligence,
la maman a expliqué au tribunal.

— Ivan marche parfois dans son
sommeil. Il n'en a nullement cons-
cience , et ne sait rien de la tragé-
die qui vient de se produire.

Les parents avaient pourtant con-
fié leurs enfants à une « baby-sit-
ter », une cousine âgée de quinze
ans. Mais tandis que les enfants se
trouvaient au premier, l'adolescente
était au rez-de-chaussée en train
de bavarder et d'écouter des disques
avec des amis.

Le juge a conclu à l'accident , mais
il a dit aux parents :

— Cette tragédie aurait sans doute
pu être évitée avec un peu plus
d' attention de la part de chacun.
Je n 'ignore pas les difficultés des
jeunes parente qui désirent sortir un
soir de temps à autre. Le système
du baby-sitting est une réponse par-
tielle au problème , mais les parents
doivent se souvenir que c'est à eux
qu 'incombe toute la responsabilité.

Les parente ont trouvé les paroles
du juge trop sévères, parce que , selon
eux , il n 'y avait guère qu 'une chan-
ce sur un million pour que la tra-
gédie se produise. Us ont décidé de
déménager, afin que le petit Ivan
n 'apprenne pas de l'entourage qu 'il
a tué sa petite sœur.

Innombrables sont les dangers
Certes, ce drame est exceptionnel.

Mais innombrables sont les dangers
qui guettent les personnes atteintes
de somnambulisme, et éventuelle-
ment leurs proches endormis. Un
somnambule doit toujours faire l'ob-
jet d'une certaine vigilance de la
part des siens.

Le problème se complique du fait
que n'importe qui peut devenir som-
nambule à un moment de sa vie. Le
fait est rare, mais on l'a vu se pro-
duire chez des étudiants trop pré-
occupés par l'approche de leurs exa-
mens, chez des personnes victimes
d'un choc nerveux.

La plus récente statistique au sujet
du somnambulisme nous vient d'An-
gleterre. La revue médicale « Fa-
mily Doctor » nous apprend qu'il y
a dans ce pays environ un demi-
million de personnes atteintes de
somnambulisme, soit 1 % de la po-
pulation.

Par la même occasion , le Dr Cas-
son tient à réduire à néant un pré-
jugé assez répandu , qui veut que
les somnambules soient des gens
tourmentés par une mauvaise cons-
cience. Il s'agit seulement d'indivi-
dus au tempérament excitable, ner-
veux , porté à l'anxiété. Il y a bien
quelques somnambules du type de
Lady Macbeth , la sombre meurtriè-
re shakespearienne, mais ils cons-
tituent des exceptions.

II faut les réveiller' en douceur
La première question que l'on se

pose au sujet des somnambules est
celle-ci : Faut-il les éveiller ?

La réponse est : Oui , éveillez-les ,
mais avec la plus 'grande douceur ,
et en prenant certaines précautions
afin d'éviter qu'ils ne se fassent mal .
(Suite p. 3.) Jean-Marie LAURENT.

/ P̂ASSANT
Rien ne sert de s'emporter ou de se

fâcher...
Bien ne sert de protester avec une

telle véhémence ou une telle acri-
monie,..

Bien ne sert de fusiller du regard ou
de pulvériser en paroles le contradic-
teur qui vous importune...

C'est ce que vient de constater le
philosophe britannique lord Bertrand
Bussel à propos des récents essais ato-
miques américains qui ont soi-disant
bouleversé le toit ou le plafond aérien
de la planète. «Ayant découvert, a dé-
claré l'honorable lord, les moyens de
nous détruire les uns les autres, il
nous reste à trouver la méthode qui
nous dispense d'employer ces moyens.
Jusqu 'à ce qu'une telle méthode soit
trouvée et acceptée , nos colères actuel-
les continueront à être une menace
pour notre espèce.»

Le fait est que l'homme qui se fâche
au point de perdre son sang-froid —
même s'il a raison — est un danger
pour ceux qui l'entourent. Le mot dé-
sagrément est trop faible pour caracté-
riser les ennuis qu'il cause et les em-
bêtements variés qu'il occasionne. Enfin
ce n'est pas une raison parce que les
Busses et les Américains poursuivent
leur match atomique stupide, de deve-
nir soi-même une bombe prête à éclater
au nez de ses contemporains !

Au surplus et si, comme le dit lord
Bussel, les emballés ont toujours tort,
il n'est pas nécessaire d'avoir fait dis
ans d'Université pour se rendre compte
qu'un ton modéré ou amical vous con-
ciliera toujours plus de sympathie
qu'une enguirlandée-maison, accompa-
gnée de menaces et de coups de poing
sur la table.

C'est ce dont beaucoup de pacifistes,
qui tueraient l'humanité entière pour
un oui ou pour un non, feraient bien
de se convaincre !

Le père Piquerez.

Une bonne journée pour les Suisses au Tour de l'Avenir

Au cours de l'étape de jeudi les Suisses se sont distingués au Tour de
l'Avenir. En effet , Binggeli (à droite) a été vainqueur à Aix-les-Bains
devant le Liechtensteinois Heeb (à gauche) qui porte également les cou-
leurs helvétiques. Nos deux représentants passant en tête au col du Granier.

A Richterswil , le conseiller fédéral
Hans Streuli a fêté le 13 juillet

ses septante ans.

Il a f ê t é  ses septante ans

Au cours d'une soirée , un convive
qui a beaucoup bu fait des efforts
désesp érés pour paraître dans son
état normal. Soudain , la maîtresse de
maison annonce qu 'elle va présenter
ses enfants à ses invités. Entrent deux
jeunes garçons. Ils sont jum eaux.

— Oh ! s'écrie le monsieur qui se
tient à peine debout, quel beau
jeune homme 1

Double méprise

Les surprises du trucage
— Oh ! mon Dieu I Nous avons pris

2000 mètres de film... et regarde un
peu ta fermeture-éclair !
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A VENDRE en bloc , dans la ban-
lieue d'Yverdon une belle par-
celle de

TERRAIN
de 5421 m2 (environ 36 m. sur
150 m.). Fr. 1Q.- le m2. S'adres-
ser à : MM. Piguet & Cie, Service
immobilier , Yverdon.
Téléphone (024) 2 51 71.

i
On cherche

LOCAL
pour magasin

environ 50 m2 , sur bon passage.

Offres sous chiffre SA 13920 X ,

aux Annonces Suisse S. A. ASSA

Bâle.

BUICK 1962
« Coupé spécial », 2000 km. envi-
ron , Servo-direction , Servo-freins ,
automatique , radio. Valeur: 23.000
francs environ, à céder pour
19.500 fr. (facilités) pour cause
double emploi. Tél. (021) 3 54 35.
Garage du Verger , Moudon.

f \
Le Dispensaire
antituberculeux

'" " (Collè ge de" la Prort ienade)

sera fermé
du 16 juillet au 6 août

En cas d'urgence télé phoner au
(039) 2 64 88 de 8 h. 30 à 10 h. 30
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Nos magnifiques occasions
Marque/type année couleur

AUSTIN A 95 57 ivoire/bleu
DKW 900 COUP! 56 bleu/blanc
FORD ANGLIA 60 blanc
FORD CONSUL 56 vert clair
LLOYD ARABELLA 61 rouge
MG MAGNETTE 55 vert
MORRIS MINOR 51 vert
PEUGEOT 403 FAMILIALE 57 gris
RENAULT DAUPHINE SAUTER 57 rouge
RENAULT DAUPHINE 60 ivoire
RENAULT DAUPHINE 58 rouge
RENAULT DAUPHINE 57 jaune
RENAULT 4 CV 56 vert clair
STUDEBAKER COMMANDER 60 bleu 2 tons
VOLVO 122 S 60 gris/noir
VOLVO 444 SPORT 57 beige
VW 59 bleu
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S; vous avez un somnambule parmi vos proches
n'en faites pas un secret !

NOTRE CHRONIQUE MEDICALE

enfance la perdent spontanément
à l'âge adulte.

Toutefois, des cas assez nombreux
échappent aux statistiques comme à
l'examen. Car les familles éprou-
vant une honte irraisonnée à ce su-
jet , cachent soigneusement l'exis-
tence de cette « tare » à tout l'entou-
rage, y compris au médecin. Il faut
parfois un écart retentissant au
somnambule, comme dans les cas ci-
tés ci-dessus, pour que le secret soit
rompu. On a ainsi arrêté à temps
des somnambules à des passages à
niveau. On en a malheureusement
relevé d'autres, morts ou blessés, qui
s'étaient jetés par une fenêtre. On
connaît l'image classique, et parfois
réelle du somnambule en train de
vagabonder sur une corniche. Mais
le fameux instinct qui le protége-
rait alors est illusoire. Un somnam-
bule est davantage en danger s'il
reste endormi que si on l'éveille.

Traitement par psychothérapie
Le somnambule a tout intérêt à

être traité, notamment par la psy-
chothérapie. Car son habitude relè-
ve souvent d'une idée fixe, de con-
flits intimes non résolus, ou de sur-
menage mental. Il n'est pas rare de
voir des personnes trop scrupuleu-
ses, atteintes de ces troubles, et qui
se lèvent dans leur sommeil pour
terminer un travail laissé inachevé
la veille. Elles font alors des tra-
vaux qui les ennuient, à l'état de
veille comme nettoyer un poêle ou
désherber leur jardin.

Tout le monde rêve, et même plu-
sieurs fois chaque nuit. Tout le mon-
de fait 'de temps à autre des rêves
mouvementés au cours desquels il
accomplit certains gestes, ou s'agite
dans le lit. Mais ces mouvements
restent fugaces et limités.

La différence entre ces rêves agi-
tés et le somnambulisme ne réside
pas dans le degré d'intensité des
gestes accomplis, mais dans l'inten-
sité du rêve stimulateur.

Par une sorte de compensation,
les personnes d'un caractère fleg-
matique s'agitent davantage dans
leur sommeil que les êtres dynami-
ques. Les sportifs, les danseurs, sont
portés au somnambulisme, surtout
s'ils sont en même temps d'un ca-
ractère nerveux, leur système mus-
culaire a tendance à réagir plus
complètement aux stimuli des rêves.

Le plus curieux est que les mus-
cles du somnambule fonctionnent en
souplesse, dune manière complète-
ment relaxée. Il n'y a pas d'autre
explication au fait queles victimes
de chutes au cours d'un accès de
somnambulisme s'en tirent assez fré-
quemment, sans grand dommage,
comme cet adolescent qui tomba de
sa fenêtre, au deuxième étage, dans
un buisson de roses... et resta en-
dormi. La « technique s. inconsciente

des somnambul es est celle des pa-
rachutistes.

C'est à la fois en raison de la
souplesse de leur système musculaire
et de la rapidité de leurs réactions
à tous les stimuli mentaux, que les
enfants constituent la catégorie la
plus nombreuse des marcheurs en-
dormis. Us n'ont pas encore l'habi-
tude de l'auto-contrôle, ils sont
moins inhibés que les adultes.

Les enfants somnambules ont dans
bien des cas une intelligence supé-
rieure à la moyenne, mais ils ont
bien des chances aussi d'être des
« enfants - problèmes » ; difficiles,
hyper-nerveux voire insupportables.

On a vu des enfants devenir som-
nambules à la suite d'un événement
de leur vie familiale : une maladie
du père ou de la mère , ou leur ab-
sence, la naissance d'un petit frère
ou d'une petite sœur, déclenchant la
jalousie, la crainte d'une opération
prochaine, des difficultés scolaires,
La liste est interminable!

Il y a cinq catégories
de somnambules

Un psychiatre hindou , le Dr Man-
galore Marasimha Pai , qui a étudié
le sommeil et ses troubles, classe les
somnambules en cinq catégories :
les anxieux, qui sont les plus nom-
breux, et aussi les somnambules les
plus « réguliers » ; les personnes
ayant une seconde personnalité qui
n'apparaît que dans leur sommeil et
accomplit des actions que l'individu
s'interdit ; les « presque éveillés »,
qui se blessent très rarement parce
que leurs sens sont à peine au-des-
sous du « seuil > de l'état de veille ;
certains épileptiques ou malades d'u-
ne infection cérébrale ; enfin les in-
quiétants sujets qui souffrent d'une
forme d'hystérie qui peut les pous-
ser a plus d'un acte associai , comme
le vol, la fabrication de faux, voir
le meurtre...

Ces cas sont rares, et l'on a vu
malheureusement plus de somnam-
bules tomber sous les coups d'une
personne effrayée du voisinage qui
les prenait pour des voleurs ! C'est
ainsi qu 'il y a quelques années, dans
une petite ville du Sud-Ouest, un
homme en proie à des crises de som-
nambulisme, fut abattu d'un coup
de fusil par son beau-frère, qui,
voyant une ombre se promener en
pleine nuit sur le toit de sa mai-
son, crut abattre un voleur. Le
meurtrier involontaire ignorait cet-
te particularité de son hôte, et le
croyait paisiblement endormi dans
sa chambre !

Aussi, évitez de garder le secret
si vous avez un somnambule parmi
vos proches. Cela pourra un j our lui
sauver la vie. Et un dernier conseil :
évitez-lui, surtout s'il s'agit d'un en-
fant, les films et les programmes de
télévision trop mouvementés !

. • Jean-Marie LAURENT.

Le suicide du gênerai de Larminat
DANS LES REMOUS DE LA GUERRE ALGERIENNE

H ne s'est cru apte, «ni physiquement, ni mentalement»,
à présider la Cour militaire de Justice

(Suite et fin.)

Un officier hors série. .
Le général de Larminat avait tou-

jours fa i t  preuve d' originalité. Il
avait sur son fanion un loup blanc
sur fond vert , avec la devise « Pur
et dur ». Jeune of f ic ier , bien qu'ap-
partenant à la noblesse, il n'avait
pas demandé à servir dans la cava-
lerie , mais dans l'infanterie colo-
niale . Pendant la dernière guerre ,
il avait rallié au général de Gaulle
l 'Afrique Equatoriale Française. Lors
du débarquement en métropole , il
avait servi sous les ordres du géné-
ral de Lattre , mais leurs caractères
s 'étaient opposés. Après la guerre ,
ce gaulliste convaincu avait interdit
aux anciens membres des Forces
françaises libres de faire partie du
R. P. F. (gaullistes) . Il s'était en-
suite déclaré partisan de la créa-
tion d'une Communauté européenne
de défense , qui était for t  mal vue
par la majorité de l'armée.

En f in , lors des divers putschs al-
gériens , il avait pris violemment à
partie les of f ic iers  compromis. Il
avait f lé tr i  les barricades de jan-
vier 1960 , ainsi que la prise de po-
sition d'un groupe de généraux en
faveur  du « non » à la veille du ré-
férendum du 8 janvier 1961. Au len-
demain du putsch manqué du 22
avril , il avait écrit une lettre ou-
verte dans laquelle il exprimait son
« dégoût de soldat devant l'entrepri-
se de capitaines d'aventure », et il
terminait ainsi : « J 'attends avec in-
térêt que , partie perdue , ils me fas-
sent part de leur suicide, seule so-
lution qui puisse les sauver du total
déshonneur. »

Il partageait donc entièrement les
vues du général de Gaulle au sujet
de l'Algérie, et c'est ce qui a vrai-
semblablement amené ce dernier à
le nommer à la présidence de la
nouvelle Cour militaire de justice.
Cela au moment où le barreau et
la magistrature s'élevaient contre
ces juridictions d' exception, où les
cadres militaires se montraient ex-
cédés de ces procès spectaculaires,
ne désirant qu'une chose, tandis que
l' a f f a i r e  algérienne se liquidait :
fa i re  l'oubli sur tou3 les actes re-
préhensïbles que des cas de con-
science tragiques avaient suscités.

Il est probable que tout ce qui
vient d'être dit a provoqué chez le
général de Larminat une nouvelle
dépression nerveuse. Les critiques
de ses pairs , la campagne de cer-
tains organes de presse, les insultes
trouvées dans son courrier, la révé-
lation publique de son état de santé
antérieur, ont concouru à sa fa ta le
détermination. Rentré de l'hôpital
du Val-de-Grâce — où il avait as-
sisté à la lente agonie du général
Ginestet, grièvement blessé par des
membres de l'O. A. S. — il s'est don-
né la mort en se tirant une balle
dans la bouche.

« Gentlemen et fayots ».
De Larminat, que j 'avais rencon-

tré lors de la campagne d'Allema-
gne aux côtés du général de Lat-
tre, séduisant mais impulsif, au-
ra fa i t  preuve d'originalité jus-
qu 'à la veille de sa mort. En ef f e t ,
il avait publié , voici quelques se-
maines , un livre de souvenirs, inti-
tulé « Chroniques irrévérencieuses »,
qui avait produit un scandale. On
a pu dire de ce livre que c'était un
« véritable festival de joyeuse f é -
rocité ».

Les critiques y sont beaucoup plus
nombreuses que les éloges. Nul n'est
ménagé : généraux et gouverneurs,
diplomates et dignitaires. Il distin-
gue dans l'armée deux espèces de
soldats : les « gentlemen » et les
< fayots  », c'est-à-dire ceux qui f e -
raient des bassesses pour avancer.
La plupart sont rangés par lui dans
cette dernière catégorie. S'il fa i t
l'éloge de Leclerc, il étrille Wey-
gand , Mittelhauser et bien d'autres.

Du général de Lattre, chef de la
1ère armée lors du débarquement
en Provence, il cite cette curieuse
remarque : « Ecoutez Larminat, vous
avez tort de toujours me contra-
rier. Si vous êtes docile, je  serai gen-
til avec vous, vous aurez votre part :
je  vous donnerai une ville. » Et il
poursuit : « J e le regardai avec ahu-
rissement, car que voulez-vous qu'on
fass e  d'une ville maintenant qu'on
ne les met plus à sac ? »

Il n'empêche que ce livre féroce
avait creusé un vide nouveau autour
de Larminant. Il dut se sentir très
seul , lorsqu'il rentra de l'hôpital ,
dans un appartement que sa femme
venait d'aménager. Peut-être, alors,
sa raison finit-elle par chavirer.
Peut-être ne savait-il plus où était
son devoir : présider la Cour militai-
re de justice et envoyer au poteau
des hommes qui avaient été eux-
mêmes égarés par un drame a f f r eux ,
ou se désister et paraître renier des
attitudes précédentes. Ne sachant
plus que faire , ce valeureux soldat
eut recours à une solution de fa i -
blesse : il se donna la mort.

James DONNADIEU.

LA SAN
FELICE

d'après Alexandre DUMAS

Vainement Luisa essaie de se mettre
au diapason de l'apparente gaité de
son mari. «Je m'en vais, déclare San-
Felice. Heureusement pour vous, j' ai
quelque chose à faire ; sans quoi, bien
certainement j 'écouterais à la porte. ?
— «Et vous auriez tort, mon cher che-
valier , riposte le docteur Cirillo . car
nous avons à nous dire des choses de
la plus haute importance politique.
N'est-ce pas ma chère enfant ?» Luisa

essaie de sourire mais ses lèvres ne se
crispent que pour laisser passer un
soupir. /

— «Allons. Allons ! laissez-nous, che-
valier , insiste plaisamment Cirillo.
C'est plus grave que je ne croyais.» Et.
en riant , il poussa San-Felice vers la
porte qu 'il referme derrière lui. Puis re-
venant à Luisa et lui prenant les deux
mains : «A nous deux , ma chère fille ,
lui dit-il. Vous avez pleuré ?» — «Oh I

oui, beaucoup» avoue-t-elle. «Depuis que
vous avez reçu une lettre de lui ou
auparavant ?» s'enquiert le médecin. —
— «Auparant et depuis», précise tou t
bas Luisa.

— «Est-il arrivé quelque accident à
notre ami ?» insiste Cirillo. — «Au-
cun. Dieu merci !» se récrie Luisa. —
«Tant mieux , approuve le docteur, car
c'est une noble et vigoureuse nature ;
un de ces hommes comme nous n'en

aurons jamais assez dans notre pau-
vre royaume de Naples. Vous avez donc
un autre sujet de chagrin ? Vous n'a-
vez point à vous plaindre de San-Fe-
lice, je présume ?» — «Oh ! murmure la
jeune femme, c'est l'ange de la pa-
ternelle bonté...» Calme et indulgent , Ci-
rillo scrute le regard de Luisa.

De la nuit des siècles, sous le feu
des projecteurs , le passé de Brouage
surgit. Brouage, petite ville de Sain-
tonge , fut un grand port avant l'en-
sablement et de grands souvenirs
s'accrochent à ses remparts . Ce sont
ces souvenirs que la municipalité
fait revivre en organisant pour la
première fois un spectacle Son et
Lumière. Spectacle qui s'imposait
particulièrement en ces lieux char-
gés de gloire et de grandeur passées
et que la féerie électrique tire d'un
injuste oubli.

De la nuit des siècles

Les chars helvétiques déf ilent

Les troupes blindées de la division I ont défilé à Bière , dans un ordre
parfait , sous les yeux du divisionnaire Dénéréaz . Un nombreux public a

également assisté à cet événement.

Le garde forestier observe un petit
garçon qui ramasse des champignons.

— Dis , mon petit, dit-il après un
moment, tu sais vraiment distinguer
les champignons comestibles des au-
tres ? >:y..

— Non , dit le petit garçon. Mais ça
ne fait rien. C'est pas pour les man-
ger que je les ramasse — c'est pour
les vendre !

Champignons

p a^?sjN?j  U

TOUS LES JEUX
Soirée dansante à 21 h. 30

SAMEDI 14 JUILLET à 21 h. :
GRAND FEU D'ARTIFICE

SAMEDI 14 JUILLET EN SOIREE :
BAL DU CONCOURS HIPPIQUE

avec
Georges MOUSTAKI

Les GIMMA BROTHERS
René SEPTEMBRE et Partners

Peter JACKSON
DIMANCHE 15 JUILLET

MATINEE ET SOIREE . DANSANTES
AVEC LES MEMES ATTRACTIONS,

JEUDI 19 JUILLET
JOHN NY HA LLIDAY

AU THEATRE DU CASINO
MARDI 17 JUILLET, à 21 h.

Georges MAZAURIC
et Yvonne DARRIES, dans :

LA VEUVE JOYEUSE

Il est des circonstances où il est
permis de taire la vérité ; mais de la
trahir par un mensonge, jamais.

SAINT AUGUSTIN.

Les annales du somnambulisme
ont conservé un cas assez extraor-
dinaire, qui date de l'année 1954.
Une sage ménagère du nom de Ione
Wier, fut retrouvée sans vêtements
sur un arbre. Elle arrachait les
feuilles d'une branche avec des ges-
tes saccadés.

Son mari ne perdit pas son sang-
froid, il téléphona aux pompiers,
qui tendirent un filet au pied de
l'arbre, tandis que lui-même y grim-
pait à son tour. Il touche légère-
ment sa femme à l'épaule : Elle s'é-
veilla et tomba dans un filet. Elle
raconta alors qu 'elle avait fait le
rêve suivant : elle devait juger des
chiens, et cherchait à changer leur
race en leur coupant la queue.

En général , les promenades noc-
turnes des somnambules se limitent
à leur appartement, leur maison,
leur j ardin. Mais il arrive qu 'elles
les mènent dans le monde extérieur.
U y a quelques mois, à Granham,
en Angleterre, une voiture de pom-
pier rentrait à la caserne. U était
4 heures du matin. Soudain, le chauf-
feur freina brutalement. Dans la
lumière de ses phares, venait de sur-
gir une jeune femme en chemise de
nuit, tenant un sac à main.

Les pompiers sautèrent de leur
voiture, et s'approchèrent de l'étran-
ge promeneuse.

— Etes-vous malade ? Lui deman-
dèrent-ils.

Elle ne répondit pas, et poursui-
vit son chemin. Hésitant sur la con-
duite à suivre, les hommes marchè-
rent auprès d'elle. Elle traversa la
route, pénétra dans un parking, en
ressortit et finit par s'asseoir sur
un banc, devant une clinique. Alors,
les pompiers la recouvrirent d'une
vareuse ' et appelèrent la police. A
l'arrivée de celle-ci, la j eune som-
nambule s'éveilla d'elle-même et se
montra confuse. Ayant donné son
adresse, elle fut ramenée chez elle ,
à la stupeur de son mari, qui avait
continué à dormir.

Un phénomène bien connu
Le phénomène du somnambulisme

est bien connu des médecins. Il est
plus fréquent dans l'enfance qu'à
l'âge adulte, et les petits garçons y
sont plus sujets que les fillettes.
Mais la proportion s'inverse par la
suite. Les femmes qui étaient som-
nambules dans leur enfance le res-
tent en général, et d'autres le de-
viennent. Par contre, un certain
nombre d'hommes atteints de cette
habitude Inconsciente dans leur

(Suite et f in.)
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* voici pour vous !

A l'occasion de l'ouverture de notre nouvelle exposition, nous vous offrons deux
magnifiques mobiliers complets de 3 chambres, l'un moderne, l'autre classique
à un prix absolument sensationnel ! '

ACTUELLEMENT DANS NOS VITRINES
MOBILIER MODERNE MOBILIER CLASSIQUE
se composant i comprenant !

magnifique: chambre à coucher

exécution acajou avec ornements entièrement sur socle avec enea-
clairs. drements de lit. |

superbe salle à manger

avec buffet bas noyer, modèle très ¦ en noyer pyramide, buffet avec
élégant, table à rallonges, noyer, vitrine et bar, table à rallonges,
chaises très confortables, rem- pieds colonnes, chaises conforta-
bourrées, tissu lavable. blés et très élégantes.

salon très confortable

canapé et deux fauteuils assortis, canapé arrondi capitonné, et deu>
tissu pure laine, teintes à choix , fauteuils assortis, très belle table
accoudoirs stamoïd lavable, une de salon, pieds colonnes, plateau
superbe table de salon plateau noyer et miroir,
mosaïque.'

Ce mobilier moderne complet Ce mobilier classique complet
— seulement seulement

3850.- 3850.-
Sur désirs, facilités de paiement j

Livraison franco domicile dans toute la Suisse j

.'¦>:: '¦.. ' v v ', ¦; 'I-SV, "- ""' ' ' ¦: ¦ - ' ."' " i Y Jv..." ,-.;

k Une offre encore jamais vue A
W sur le marché du meuble ! ^

Il s'agit de meubles de Ire qualité, fabrication 100 Vo suisse ¦ 15 ans de garantie
I Chaque pièce peut être obtenue séparément ¦ Réservation gratuite I Billet
CFF remboursé en cas d'achat I

FIANCÉS ET AMATEURS DE BEAUX MEUBLES,

PROFITEZ DE VOTRE SAMEDI OU DE VOTRE

PROCHAIN JOUR DE CONGÉ...

... UN DÉPLACEMENT EN VAUT LA PEINE I

Exposition de 200 mobiliers sur 3000 m*
6 étages - 30 vitrines

Heures d'ouverture :

! chaque jour de 8 h. à 12 h. et de 13 h. 30 à 18 h. 30
(le soir sur rendez-vous)

TTieubles

Fbg de l'Hôpital - Tél. (038) 5 75 05

NEUCHÀTEL

jusqu'au t .̂ »»+*\30 septembre X^̂ Ê easSv
1962 _JW*CllV

X WSS& Wr&P'

double valeur
dus

chèques-images

Barème spécial pour l'échange CAFÉ SOLUBLE

NESCAFÉ NiSCORÉ
Mi.iiwfjii.i.'ira. n—il» i IIII M ' r.nn..i» ii i—III W I n1 m _I—I_U_I

Standard • No 3?go0t Esprasso • sans caféine extrait de càfé(et>V;S4»,ï>)«tehleorée{env.48%)
sachet 2,5 g V* point = 1 point boîte 48 g 5 points — 10 points
tube Y; 4 g '/-, point — 1 point boîte 1O0 g 10 points = 20 points
boîte 48 g 5 points — 10 points boîte 250 g 25 points = 50 points
boîte 100 g 10 points — 20 points
botté 250 g 25 points ., -• 50 points ' Y  .',„, .,.

"¦ ¦¦ " :!:;:•¦;'¦'- YKv:i-
y.::, la double valeur s'applique aussi aux produits suivants : •
NESQUIK poudre suere« pour LA LAITIERE
la préparation Instantanée d'une boisson tait concentré sucré
boîte 225 g 4 points — 8 points tube Î75 g 3 points — 6 points
inCAI Y botté 80g 1 point — 2 points
ll/CAt taft conëerrtré non sucré " boîte 200 g 2 points — 4 points
boîte 60 g 7a point - 1 point boîte 400 g 4 points = 8  points
boîte 170 g 2 points — 4 points
boîte 340 g 4 points ~ 8 points

??? Attention : ^4^
Pour bénéficier de !a double valeur d'échange, les chèques-images doivent
être envoyés avant le 30.9.1982 au Service des images NPCK, Vevey. Les
anciens emballages Nescafé. Nescoré, Nesquik, La Laitière, Idéal, qui ne
portent pas de chèques-images;, bénéficient des mêmes' avantages.

con_____________i_¦___¦______¦_______¦_¦_¦___¦____B________a__________i___B__i

jg|V-1 Ty_l 1*1 ̂ j 'pi!' $ __]__E S_IÉ_! • ' r* ¦ ¦

AGENCE ELNA :

A. MONTAVON, LA CHAUX-DE-FONDS
Avenue Léopold-Robert 83 - Téléphone (039) 2 52 93

Dimanche 15 juillet
TOUR DU LAC ST-POINT

par Morteau - Gorges de Mont-
Benoit - Pontarlier - Lac Saint-

Point - La Brévine
Départ 14 heures Pr. 12.—

Dimanche 15 juillet
COURSE SURPRISE

Départ 14 heures Fr. 11.—

Garage GLOHR
Léopold-Robert lia, tél. (039) 2 54 01

t 

Vacances horlogères j
en autocars PULLMANN

Hollande - Rhénanie (8 jours ) 395.—
Côte d'Azur - Riviera (6 jours ) 265.—
Atlantique-Bretagne (10 jours ) 480.—
Italie - Grèce (14 jours ) 895.—

, Lido di Jesolo (séjour balnéaire)
^tfg ig&S&ggk. 350.— 390.— :.
(g, -^-—— =*.-. Départs tous les quinze jours

"̂ ^^7 —— du 3 juin au 6 octobre i
&== ——=r- | , 

Renseignements W I T T W E R
inscriptions -

St
a;

H"n°ré %' Neuchàte1' té'' (038>
3 Oi 0*5 OU

Prospectus GOTH & Cie, La Chaux-de-Fonds •

ton, .wi:.iM ii ¦ ¦wHi nnH-iiiiin _u»lWi é



I Les services religieux à La Chaux-de-Fonds
Dimanche 15 juillet

EGLISE REFORMEE EVANGELIQUE
GRAND TEMPLE. — 9.45, culte, M. Lebet .
ORATOIRE. — 8 h. 30, culte, M. Bovet.
FAREL (Temple Indépendant) . — 9 h. 45, culte, M. Gulnand.
HOPITAL. — 9 h. 45, culte, M. Urech.
ABEILLE (Salle ' de Paroisse , Paix 124). — 8 h. 00, culte ; 9 h. 45, culte, M.

Mazuc, pasteur à Hyères (France), sainte Cène.
LES FORGES. — 8 h. 30, culte, M. Gulnand.
SAINT-JEAN. — 8 h. 30, culte, déplacé à l'Oratoire.
LES EPLATURES. — 9 h. 30, culte, M. Maurice Perregaux.
LES PLANCHETTES. — 8 h. 45, catéchisme, école du dimanche ; 9 h. 45,

culte, M. de Rougemont.
LES BUT,TES. — 14 h. 00, culte, M de Rougemont.
LA SAGNE. — 9 h. 45, culte, M. Huttenlocher.

DEUTSCHE REFORMIERTE KIRCHE
9.45 Uhr, Gottesdienst.

EGLISE CATHOLIQUE ROMAINE
SACRE-COEUR. — 6 h. 00, messe basse ; 7 h. 00, messe, sermon français ; 8 h. 00,

messe, sermon allemand ; 9 h. 00, Grand-Messe, sermon français ; 10 h. 15, messe
des Italiens ; 11 h. 15, messe, sermon français ; 12 h. 00, messe des Espagnols ;
20 h. 00, compiles et bénédiction ; 20 h. 30, messe, sermon français.

Hôpital. — 8 h. 55, messe.
Les Ponts-de-Martel. — 10 h. 00, messe.

NOTRE-DAME DE LA PAIX. — 7 h. 30, messe, sermon ; 8 h. 30, messe des
enfants, sermon ; 9 h. 45, Grand-Messe , sermon ; 11 h. 00, messe, sermon ; 18 h. 00,
dernière messe, sermon ; 20 h. 00, compiles et bénédiction.

EGLISE CATHOLIQUE CHRETIENNE
(« Full-Communion » anglo-catholique)

SAINT-PIERRE. — 7 h. 30, messe basse (pour les personnes pressées ou obligées
de partir en course) ; 9 h. 45, messe solennelle paroissiale du 5e dimanche après
Pentecôte, sermon, absolution et communion générales, Te Deum et bénédiction
finale.

EVANGELISCHE STADTMISSION
9.45 Uhr, Gottesdienst, 1. Mose 1, 26-31 ; 9.45 Uhr, Sonntagsschule ; ab 14.00

Uhr, fur Jugendliche.
ARMEE DU SALUT

9 h. 00, réunion de prière ; 9 h. 30, culte, avec la consécration d'un bébé ; 19 h. 15,
Place de la Gare ; 20 h. 15, évangélisation et réveil avec l'enrôlement d'un soldat.
Ces réunions seront présidées par le Major et Mme E. Pluer, de Berne.

(Cette rubrique n'émane pas de notre
rédaction; elle n'engage pas ie jouxnalj

«2e Bureau contre Inconnu» ,
à la Scala.
Suspense, action , bagarre dans le

grand film français d'espionnage. Le
capitaine Thierry, l'as du 2e Bureau,
dans sa plus périlleuse enquête. Il se
rend à Marseille, avec mission de met-
tre fin à un important trafic d'armes.
Avec Barbara Laage et Frank Villard.
Matinées : samedi et dimanche à 15
heures. Admis dès 16 ans.

Communiqués
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En voici une définition trouvée dans un dictionnaire : « L'habitude est 1

une disposition acquise par la répétition fréquente des mêmes actes >.
Chacun a des habitudes parce que chacun répète plus ou moins fré- i

quemment les mêmes actes. La vie a un aspect de continuité qui nous 1
contraint à répéter sans cesse des mêmes gestes. |

U y a des gestes qui sont toujours restés identiques à eux-mêmes à 1
travers les générations, mais il y a aussi des activités nouvelles qui entrai- 1
nent de nouvelles habitudes. Pensez au geste du semeur, pensez aux gestes 1
de la mère : ils sont vieux comme le monde. La répétition de ces gestes |
faisait qu'un homme devenait semeur : l'habitude d'un certain balance- |
ment du bras donnait à l'homme la grandeur d'une fonction de la nature. |
La répétition des soins donnés à l'enfant élève une femme au rang de |
mère. Pensez maintenant à l'entraînement sportif ou au travail en série. 1
L'exercice poussé de certains gestes arrive à créer des champions et l'ha- |
bttude de certains gestes professionnels crée des spécialistes. |

Ainsi donc nos habitudes donnent à nos personnes un relief, une |
allure, un style : elles vont même jusqu'à nous transformer. On peut donc |
choisir de répéter certains actes pour revêtir nos personnes d'un carac- 1
tère correspondant à l'accomplissement de ces gestes choisis.

Je voudrais maintenant vous proposer un petit Jeu : faites réguliè- |
rement, le dimanche, quelques minutes de marche. Dirigez vos pas vera §
une des églises de la ville. Entrez-y. Demeurez-y environ une heure. 1
Quand vous aurez accompli ce geste seulement quelques dizaines de fois, |
en jouant le jeu de bon coeur, vous vous découvrirez une dimension nou- |
velle : vous serez chrétien. 1

Peut-être cette conclusion vons paraît-elle dangereuse ou alors trop |
facile. A ceux qui la trouvent facile, je dis : « Essayez ». A ceux qui la |
trouvent dangereuse, je dis : « Montrez-moi que la vie chrétienne ne 1
comporte pas de dangers ». Aux uns et aux autres, l'Ecriture rappelle que |
le service de Dieu est continu, qu'il se fait dans son Temple et qu'il porte 1

j  en lui-même sa récompense. P. B. |
1 ' 1
liiiiimiii™^

L'HABITUDE :
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SAMEDI 14 JUILLET
SOTTENS : 12.44 Signal horaire. In-

formations. 12.55 Faîtes pencher la ba-
lance... 13.45 Musique sérieuse ? 14.40
Une religion nouvelle en Afrique. 14.55
Panorama de jazz... 15.59 Signal horai-
re. 16.00 Le rendez-vous des isolés :
«La Chèvre d'Or » . 16.20 Airs connus.
16.30 Le Tour de France cycliste. 17.00
Per i vorateri italiani In Svizzera. 17.20
Pour les enfants. 18.00 La Suisse au mi-
cro. 18.30 Le match international d'a-
thlétisme Italie - Yougoslavie - Suisse.
18.45 Le Tour de France cycliste et le
Tour de l'Avenir . 19.13 L'heure. Infor-
mationss. 19.25 Le Miroir du monde.
19.50 Impromptu musical. 20.00 Fantai-
sie estivale... 20.45 Monsieur Vernet. 22.30
Informations. 22.35 Au bal du samedi.
23.00 Le match international d'athlétis-
me Italie - Yougoslavie - Suisse. 23.15
Hymne national.

Second programme : 19.00 Emission
d'ensemble. 20.00 .Studio -.de i / Lugano)
Chants populaires tessinois. 20.15 Quin-
tette moderne. 20.30 Parade de chan-
teurs italiens. 21.30 Carnet de bal. 22.30
Programme de Sottens et de Monte-
Ceneri.

BEROMUNSTER : 12.20 Nos compli-
ments. 12.29 Signal horaire. Informa-
tions. 12.40 Joyeuse fin de semaine.
13.40 Chronique de politique intérieure.
14.00 Jazz d'aujourd'hui. 14.30 Notre
cours de langue pour débutants. 15.00
Musique légère. 15.45 Poèmes. 16.00 Mu-
sique populaire. 16.30 Quelques propos.
16.45 Concert Strawinski. 17.50 Emis-
sion pour les travailleurs italiens en
Suisse. 18.00 L'homme et le travail. 18.20
Choeur d'hommes. 18.45 Magazine poul-
ies sportifs. 19.00 Actualités. 19.15 Clo-
ches du pays. 19.20 Communiqués. 19.30
Informations. Echo du temps. 20.00 A la
Française (14 juillet ) . 22.15 Informa-
tions. 22.20 Concert symphonique.

TELEVISION ROMANDE
20.00 Téléjournal. 20.15 Seuls les An-

ges ont des Ailes. 22.00 Jazz USA. 22.30
Dernières Informations. 22.35 C'est de-
main dimanche. 22.40 Téléjournal.

TELEVISION FRANÇAISE
9.00 Défilé du 14 juillet. 12.30 Paris-

Club. 13.00 Journal télévisé. 16.15 Des-
sins animés. 16.25 Voyage sans passe-
port. 16.40 Deux Bons Copains. 18.05
Pour les jeunes. 18.20 Concert. 18.45
Feuilleton. 19.15 Page spéciale du jour-
nal télévisé. 19.25 La roue tourne. 19.55
Annonces et météo. 20.00 Journal télé-
visé. 20.30 Tour de France. 20.40 Hom-
mage à Daniel Sorano. 21.00 Cyrano de
Bergerac. 23.25 Journal télévisé.

DIMANCHE 15 JUILLET
SOTTENS : 7.10 Salut dominical . 7.15

Informations. 7.20 Sonnez les matines !
8.00 Concert dominical. 8.45 Messe lue
du 5e dimanche après la Pentecôte. 9.50
Intermède. 9.58 Cloches. 10.00 Culte pro-
testant. 11.15 Les beaux enregistre-
ments. 12.15 L'actualité paysanne. 12.30
Musiques de chez nous. 12.44 Signal ho-
raire . Informations. 12.55 (La Chaux-
de-Fonds) Faites pencher la balance...
(5) . 13.30 A tire-d 'aile... 14.00 L'Ours,
une pièce en un acte de Tchékhov. 14.30
Auditeurs à vos marques ! 16.00 Célébra-
tion du 50e anniversaire du Comité olym-
pique suisse. 16.10 Le Match Internatio-
nal d'athlétisme Italie - Yougoslavie -
Suisse. 16.30 Arrivée du Tour de France
et du Tour de l'Avenir. 17.00 L'Heure
musicale. 18.15 Vie et pensée chrétien-
nes. 18.25 Piano. 18.30 L'actualité ca-
tholique. 18.45 Match international d'a-
thlétisme : Italie - Yougoslavie - Suis-
se. 19 00 Les résultats -sportifs . 19.15 In-
formations. 19.25 Routes ouvertes. 19.45
Pour votre plaisir... 20.00 Escale au cir-
que (3) . 20.30 Les opérettes célèbres : La
Reine Indigo, de Johann Strauss. 21.50
Jean-Jacques Rousseau parmi nous.
22.30 Informations. 22.35 La Symphonie
du soir. 23.15 Hymne national .

Second programme : 14.00 Musiques
d'ici et d'ailleurs . 16.00 II était une fois...
17.00 Trois petites notes... 17.45 Images
musicales des Pays-Bas. 18.00 Escale au
cirque ( 1) . 18.30 Folklore musical . 19.00
Divertimento... De 20.00 à 22.30 Program-
me assuré par Radio-Lugano.

BEROMUNSTER : 7.45 Disques. 7.50
Informations. 8.00 Violon et piano. 8.20

Cantate n° 13. 8.45 Prédication protes-
tante. 9.15 Disques. 9.45 Prédication ca-
tholique-romaine. 10.15 Le Radio-Or-
chestre. 11.20 Poèmes. 12.00 Flûte et
piano. 12.20 Nos compliments. 12.29 Si-
gnal horaire. Informations. 12.40 Orches-
tre récréatif. 13.30 Calendrier paysan lu-
cernois. 14.30 Au royaume de l'opéra.
15.30 Radio-Karlsruhé. 16.05 Fanfare mi-
litaire. 16.30 Sports. Musique. Reporta-
ges. 17.30 Ensemble de chambre. 18.30
Ici et maintenant. 19.00 Chronique spor-
tive. 19.25 Communiqués. 19.30 Infor-
mations. 19.40 Pour la ville et la cam-
pagne. 20.30 Tell est-il encore aujour-
d'hui le symbole de la liberté ? 21.00
Concert symphonique. 22.15 Informa-
tions. 22.20 Pour le 75e anniversaire de
Cécile Lauber. 22.45 Petit concert es-
tival.

TELEVISION ROMANDE
20.00 Seulement.Je dimanche. 20.25 Le

Mariage de Chiffon, film. 22.05 Derniè-
;res . informations.. 22.10 Méditations.

TELEVISION FRANÇAISE
10.00 Présence protestante. 10.30 Emis-

sion catholique. 12.00 La séquence du
spectateur. 12.30 Dimanche en France.
13.00 Journal. 13.30 Au de là de l'écran.
14.00 La Joconde. 14.20 Circuit automo-
bile d'Auvergne. 15.15 Orchestre. 15.45
Dessins animés. 16.15 Circuit automobile
d'Auvergne. Arrivée du Tour de France
cycliste. 17.15 Film. 19.15 Journal : Le
théâtre. 19.25 Feuilleton. 20.00 Journal.
20.20 Sports-Dimanche. 20.30 Tour de
France. 20.40 Spor ts-Dimanche. 20.55
Antoine et Antoinette, film. 22.25 Jour-
nal.

LUNDI 16 JUILLET
SOTTENS : 7.00 Petite aubade... 7.15

Informations. 7.30 Ici Autoradio Svizze-
ra... 8.30 La terre est ronde. 9.30 A votre
service ! 11.00 Emission d'ensemble. 12.00
Au Carillon de midi.

BEROMUNSTER : 6.15 Informations.
Disques. 6.50 Pour un jour nouveau. 7.00
Informations. 7.05 Disques. 7.30 Ici Au-
toradio Svizzera. 11.00 Emission d'en-
semble. 12.00 Musique légère.

Naissance
Meyer Danièle Sylvia, fille de Jean-

Jacques Gaston, commerçant, et de Re-
née née Pikard, Bernoise. — Galasi Lo-
rella, de Mario Antenore, menuisier, et
de Guiseppa née Lui, de nationalité ita-
lienne. — Sester Pascal Pierre, fils de
Michel Robert, dessinateur, et de Pier-
rette Marguerite née Kummer, Bernois.
— Brasi Santina, fille de Andréa, ma-
çon, et de Cristina née Catone de natio-
nalité italienne.

Promesses de mariage
Peloponissios Pierre , médecin, de na-

tionalité grecque, et Péclat Colette Vic-
torine, Fribourgeoise. — Minini Guisep-
pe Lorenzo, manoeuvre, et Beano Liliane,
tous deux de nationalité italienne.

Mariages
Buri André Albert, commissionnaire,

et Santschi 'Hedwige Anna, tous deux
Bernois. — Caille Charles Henri, boîtier
or, Neuchâtelois et Bernois, et Gex Mo-
nique Lucette, Vaudoise. — Dutranoy
Raymond Emile , horloger-rhabilleur, et
Perrin Ariane Marcelle , tous deux Neu-
châtelois. — Fâhndrich Erwin, décal-
queur , Bernois, et Giroldelli Elide, Tes-
sinoise. — Gruet Claude Gérald, insti-
tuteur, Neuchâtelois, et Ruedi Danielle
Lily, Neuchàteloise et Lucemoïse. —
Guyot Jean-Pierre Léon, horloger, Neu-
châtelois, et Gindrat née Aeschimann
Marthe Henriette, Bernoise. — Lacroix
Huber t Marcel Jean, technicien en té-
lécommunications, de nationalité fran-
çaise, et Grosvernier Monique Fran-
çoise, Neuchàteloise et Bernoise. — Lar-
don Roland Léon, monteur-électricien,
Bernois, et Friedlin Nicole Renée, Neu-
chàteloise. — Marchand Jean-Claude,
spécialiste en instruments, Bernois, et
Voland Monique Annie, Valaisanne. —
Môschler Jean-Pierre Ernest, compta-
ble, Bernois, et Roserens Laetitia Jea-
nine, Valaisanne. — Rauser René Fer-
nand, électronicien , Neuchâtelois, et
Wittig Marie Antoinette, de nationalité
française. — Rocclii Claudio, mécani-
cien , de nationalité italienne, et Zaugg
Betty Germaine, Neuchàteloise et Ber-
noise.

Décès
Inhum. Kàmpfer née Jeanneret Nadi-

ne Mari e, veuve de Friedrich, née le 27
avril 1901, Bernoise. — Incin. Zosso née
Steffen Marguerite Joséphine, épouse
de Johann , née le 14 janvier 1919, Fri-
bourgeoise. — Incin. Peter-Comtesse
Stanislas, époux de Lina née Robert , né
le 27 mai 1882, Neuchâtelois.

ETAT CIVIL DU 13 JUILLET

<Ça c'est du cirque»

LA CHAUX-DE-FONDS

avec Knie
Knie, le cirque de tradition suisse

spécialement adapt-é aux goûts., dei
publics de notre p Éys , nous a habi-
tués à des spectacïj îs de qualité pré-
sentés avec des soins infinis . La
carte de visite de Knie c'est son pro-
gramme ; sa réputation qui ne doit
rien aux a f f i c h e s  iapageuses ni aux
annonces fracassantes, est basée uni-
quement sur le sérieux de l'entre-
prise et la confiance que lui accorde
la population.

Cette année, ce cirque nous vient
avec un programme extraordinaire
que domine sans aucun doute le nu-
méro remarquable du dompteur suis-
se Eugène Weidmann qui présente
le plus beau groupe mixte de f a u -
ves actuel, avec quinze bêtes, des
panthères noires aux tigres en pas-
sant par un ours blanc. A part cela
les éblouissants exploits des acro-
bates, des jongleurs, des contorsion-
nistes, des clowns qui sont trois
membres de l'illustre fami l le  des Fra-
tellini , constituent l'indispensable
variété d'un tel spectacle.

Tous ces numéros ont leurs quali-
tés et leur attrait. Nous ne ferons  que
mentionner la s tupéf iante  adresse de
la ravissante Japonaise Lilly Yokoi
qui utilise son vélo comme nulle au-
tre au monde, les femmes contor-
sionnistes Umberta et Liliane, les
équilibristes sur pieds les 2 Fran-
cesco, le trio Arata , f i l de f e r r i s t e s
étonnants, les Orlatos le comble de
l' audace sous la coupole , les sauteun
arabes Wazzan (Maroc)  p our les-
quels l'acrobatie et la souplesse n'ont
plus de problèmes, le Ballet aérien
des Knie (Lotti , Inès , Fosca et Um-
berta) et enfin et surtout le cirque
à l'état pur, le cheval roi avec Fred-
dy Knie et son f i l s  (la 6e génération) .
Miss Edith amazone de très grande
classe , Sacha Houcke , bras droit de
Freddy,  et Renata Riva qui jongle
sur un cheval galopant , puis Roi]
Knie et son ballet d'éléphants, ete

Les numéros se succèdent sans
heurts, l'orchestre dirigé par Ray-
mond Wrasko f f  agrémente le spec-
tacle et accompagne avec précision
les numéros, dont celui présenté pai
le Ballet Gérard avec les éléphanti
est visuellement l'un des plus beaux
bref dans tous les secteurs Knie peut
prétendre au label suisse de qualité
Le programme de cette année appar-
tient aux meilleurs que nous ait mon-
trés notre cirque national. Dam
l'euphorie de ce spectacle magnifique
nous allions oublier de mentionner
les airs très appréciés joués par les
Armes Réunies avant le spectacle.

Ciel variable. Temps au moins par-
tiellement ensoleillé. Température en
légère hausse, samedi après-midi en
plaine voisine de 25 degrés. Vent du
sud-ouest à ouest faible à modéré ,
tendant à se renforcer cet après-midi.

Prévisions météorologiques

Val-de-Travers

A la Commission forestière
du Vie arrondissement

(br) — La Commision forestière du
Vie arrondissement a tenu ses assises
à l'Hôtel de Ville de Môtiers sous la
présidence de M. Jean Fuchs, prési-
dent.

Etaient présents à cette assemblée,
tous les délégués des communes du Val-
de-Travers, M. J.-F. Joly, délégué de
l'Etat de Neuchàtel et M. l'Inspecteur
Grandjean .

Le procès-verbal de la dernière séan-
ce a été lu et accepté à l'unanimité,
ainsi que le rapport de la course de
l'année dernière. Le rapport de M.
l'inspecteur Grandjean est longuement
commenté. Celui-ci nous donne la si-
tuation actuelle du marché des bois et
tous les problèmes qui touchent à nos
forêts.

Après la séance officielle , une colla-
tion a été offerte par la Commune' de
Môtiers à tous les membres de la com-
mission.

SAMEDI 14 JUILLET
CINE CAPITULE : 20.30, Un homme pour

le Bagne.
CINE CORSO : 15.00 - 20.30, Rifi fi â

Berlin.
CINE EDEN : Î5.00 - 20.30, Généra] du

Diable. - 37.30, Anna di BrooMun.
CINE PALACE : 15.00 - 20.30, L'Enfer des

Tropiques. - 17.30, A Pas de Géant.
CINE REX : 14.30 - 17.00, Barri/ . - 20.30,

L'Homme du Kentucky.
CINE RITZ : 15.00 - 20.30, Tire au flanc 62.
CINE SCALA : 15.00 - 20.30, 2e Bureau

contre inconnu.

Pharmacie d'office
fusqu 'à 22.00, Parel, Léopold-Robert 81.

Ensuite, cas urgents , tél. au No 11.
Urgence médicale

En cas de non réponse de uotre ou nos
médecins habituels , appelez le poste
de police , tél. 2.10.17, qui auisera.

(br ) — Les Travaux Publics de Mô-
tiers ont entrepris d'importantes ré-
fections de certaines routes du village.
Les automobilistes et les piétons en se-
ront très heureux . Le chemin condui-
sant du village au Vieux Château a
été rénové et recouvert de bitume. Des
places de croisement ont été prévues
pour les voitures.

Cette réfection permettra aux tou-
ristes de se rendre plus facilement,
pour le visiter , au Vieux Château du
XHIe siècle, don t la restauration con-
tinue.

Le tronçon de route partant de la
rue du Stand en direction de Vers-
chez-Bordon a également été l'objet
d'une sérieuse remise en état. D'autre
part, le chemin qui dessert la place
d'aviation a été aussi amélioré.

Réfection de routes

PISCINE DES MELEZES
Température de l'eau : 19,5 degrés.

Une vendeuse du magasin Migros
de la rue Charles-Naine, Mlle O. G.,
a eu hier après-midi un doigt coupé
par une machine avec laquelle elle
débitait de la charcuterie. Elle a été
transportée à l'hôpital.

Nos bons vœux de rétablissement.

Un cloigt coupé

• pour demain... •
• •
• (Proportions pour 4 personnes) •
• Légumes variés *
• Ragoût de langue de veau •
• Tarte aux cerises •• •• Ragoût de langue de veau.
• 3 petites langues de veau, % •
J 1. de bouillon, vin blanc, purée •
• de tomates, échalotes, feuilles de •
• laurier, grains de poivre, ca- •
» rottes, céleri, extrait de viande, «
• Blanchir les langues, les rafrai- •
2 chir, enlever la peau et les #
• parties cartilagineuses de la •
i gorge. Faire revenir dans du •
• beurre 1-2 échalottes hachées, •
• des carottes coupées en rondel- •
• les et du céleri. Quand les lé- „
• gumes auront un peu rissolé, •
2 ajouter % 1. de bouillon, 2-3 c. 2
• de purée de tomates, du sel. •
2 Mettre les langues dans cette 2
• sauce et les faire cuire à point. »
2 Retirer les langues, les couper •
• en tranches fines et disposer sur 0
• un plat. Lier la sauce avec un •
2 produit farineux, l'assaisonner 2
• avec de l'extrait de viande, la •
2 passer, en verser un peu sur les 2
• tranches de langue et servir le a
2 reste à part avec des légumes •
0 de saison et des pommes de #
• terre blanches. •
2 S.. V. 2• •

| VOTRE MENU |

CINE. CAPITOLE : 15.30 - 20.30, Un Hom-
me pour lo Bagne.

CINE CORSO : 15.00 - 17.30 - 20.30, Rififi
à Berlin.

CINE EDEN : 15.00 - 20.30, Général du
Diable. - 17.30, Anna di Brooklyn.

CINE PALACE : 15.00 - 20.30, L'En fer des
Tropiques. - 17.30, A Pas de Géant.

CINE REX : 34.30 - 17.00, Barry. - 20.30,
L'Homme du Kentucky.

CINE RITZ : 35.00 - 20.30, Tire au flanc 62.
CINE SCALA : 35.00 - 20.30, 2e Buieau

contre inconnu.

DIMANCHE 15 JUILLET

Pharmacies d'office
Jusqu 'à 22.00, Parel , Léopold-Robert 81.

Ensuite, cas urgents , tél. au No 13.
Coopératiue , Neuve 9 (de 9.00 à 32.00).

Urgence médicale
En cas de non réponse de votre ou DOS

médecins habituels , appelez le poste
de police , tél. 2.30.37, qui auisera.
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le grand succès dans lea cigares à 20 et



r N'IMPORTE
YV

M'IMPORTE
QUAND...

iSans cordon, sans prise cie courant, sans ehaii^
:ger de pile, le Remington indépendant vous;
apporte partout et toujours, les agréments dit
rasage électrique. Visage net en un instant,
n'importe où, n'importe quand" - avantagé
précieux chez . voiisY en voyage, : au sport..
REMINGTON LEKTRONIC - nouveauté
révolutionnaire - le rasoir électrique: aux sert
vices duquel vous n'aurez jamais à renoncer,

R? beki ronic

Incroyable douceur... Les nouveaux couteaux /TajjggBBgK
intérieurs en oblique vous permettent un rasage / F5TYY?] \
encore plus doux, plus précis. f~~ I Qj Q I ,
Le corps inférieur a fonction de chargeur et i j
se branche sur tout secteur de 90 à 240 volts.
En 18 heures de charge seulement, vous vous
assurez un rasage autonome pendant 10 à 15 jours.
Remington Lektronic — le rasage lîfjS^wïLle plus rapide et le plus parfait ^^_

j3S______=S
Remington Stations-Service: „u,NaTOB
Lausanne, Galerie St-François B, tél. 02112253 64 ^y^y
Bienne, 18, rue de Morat, tél. 032/38050 | ^̂
Genève, 5, rue Céard, tél. 022125 2313 ; 
En vente seulement chez les spécialistes TT

AUTOCARS CJ

TRAMELAN T|_/
Téléphone (032) 9 37 83 I UUi-

i

Voyages de plusieurs jours
22-24 juillet GRISONS - TESSIN

3 jours Fr. 125.—*

25-26 juillet VAL D'ANNIVIERS - GRIMSEL
2 jours Fr. 80.—

27-29 juillet ILES BORROMEES • MILAN
3 jours Fr. 130.—*

28-31 juillet STELVIO - DOLOMITES - GROSSGLOCKNER
4 jours Fr. 190.—*

1-4 août PARIS
3 % jours Fr. 160.—*

1-3 août TOUR DU MONT-BLANC
3 jours Fr. 130.—*

* = carte d'identité

Bons de voyages acceptés

Inscriptions, renseignements :
Autocars CJ, Tramelan, tel (032) 9 37 83

La Ditta CHOCOLATS CAMILLE BLOCH S. A.,
COURTELARY, assume mano d'opéra femminile per

lavori di confezione
durante la prossima stagione di Natale - agosto/
dicembre 1962. Intéressante soprattutto per le
mogli di opérai stagionali. Annunciarsi alla Dire-
zione Tecnica per telefono (039) 4 92 67 o per iscritto.

JB^BHBH__Hn___________|

Nouveauté ZEWI

__B____ H__f ¦ -A :t ^—j¦ .SD ' \&Êi _H

La nouvelle culotte 2EW1 «forme suédoise»

Coupe incomparable et forme seyante. S'a-
dapte parfaitement au corps. Les deux poches
imperméables à lange empêchent l'humidité
de pénétrer dans-la chemise, la brassière etc.
La nouvelle culotte ZEWI «forme suédoise»
est en plastic blanc, très souple, convenant à'
Ja peau de bébé. En 4 grandeurs pratiques
fr.4.90.

Pour un essai gratuit:
Vous recevrez avec chaque culotte ZEWI «for-
me suédoise» 5 nouveaux langés ZEWI BYTA
LÀTT qui vous permettront d'essayer la mé-
thode moderne d'emmaillotage ZEWI.

DÉMONSTRATION ZEWI
lundi 16, mardi 17 et mercredi 18 juillet.

La nurse ZEWI vous renseignera sur tous
les avantages de la méthode moderne
d'emmaillotage ZEWI.

M———«a—g———————— —

La bière Comète
en boîte —

l'idéal
pour le week-end!

— Longue conservation —
— Très rapidement rafraîchie dans le frigo

ou dans l'eau fraîche (8-10°) -
— Pas de casse - Pas d'emballage à rendre -

— Facile à transporter —
La bière en boite Comète est la bière blonde «Spéciale-

appétissante et savoureuse, que vous appréciez.
Pratique I Le carton de 24 boites 20 frs.

Vous aurez ainsi toujours une réserve de bière sous la main!
Dans les magasins d'alimentation.

«H™--—3$

'¦ 7 -, ;en de la comète iS*--—-^.
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HÔTEL PATTUS
SAINT-AUBIN

Dimanche au menu
à midi et le soir

Formidable !!

Venez déguster
le jambon à l'os ; .

de l'A bbay e de Bontiac
'"- '"¦i '¦' i W3ii 40. ¦ , .,(, .. .l 'd in. -'. M ; r_ ftirmrnoo fam

If
i

Tous les soirs
Orchestre TONY CANTOR

Appartement
3 pièces, WC int., salle de bains, chauffage cen-

tral et

bureaux
A LOUER ENSEMBLE dans immeuble au centre

de la ville. Disponible : 31 août ou date à con-

venir.

Ecrire sous chiffre ZK 14526 au bureau de L'Im-

partial.
¦

BELLES
VOITURES D'OCCASION
CÉDÉES
A DES PRIX
TRÈS INTÉRESSANTS !

1 ARABELLA DE LUXE
modèle 1961, 5 CV, peu roulé, en parfait état

1 VW 1958
peinture neuve

1 CITROËN 11 LÉGÈRE

S'adresser au

Garage de la Charrière
MOULINS 24
Tél. (039) 2 90 55

v

vous fait part de la fermeture
annuelle de ses magasins de
La Chaux-de-Fonds, soit :

Place de l'Hôtel - de - Ville du 23 au 28 juillet
Gentianes 40 du 14 au 28 juillet

f _. »

™$Y& VaVù '" 'n*orme sa f'dèle clientèle que le restaurant

§31̂ .4 restera FERME du lundi 16 au mardi 31 juillet

WcUlHniclulAu pour vacances du personnel.

mWAmx>^ _____________________________________
Terreaux 7
NEUCHATEL A vous aussi nous souhaitons de
G. Jacot belles vacances !

Tél. (038) 5 85 88 
Bière « SALMEN »

Baux à loyer - Imprimerie Courvoisier S. A.



(dl) — Tandis que la Jetlte Ignés
Fleury, 9 ans, a fait une chute à trot-
tinette à Soyhlères et a dû être hospi-
talisée à Delémont, blessée au genou ,
le Jeune Denis Joset , de Délie, a fait
une chute de 5 mètres dans une grange
à Belprahon. Heureusement, il s'en est
tiré avec une commotion et des douleurs
à l'épaule. Mais, par précaution, on l'a
conduit à l'hôpital de Moutier.

Pauvres gosses !

Oj d et ià dané £e mmuU...
Nouvelles

propositions U.S.
aux Soviétiques dans

le cadre des négociations
nucléaires

LONDRES, 14. — UPI. — Si l'on en
croit les milieux généralement bien
inf ormés de Londres, les Occiden-
taux pourraient, d'ici trois semaines
environ, reJjancer les négociations
nucléaires, .  actuellement dans l'im-
passe, en soumettant aux Soviéti-
ques de nouvelles4 propositions.

Ces propositions seraient le ré-
sultat de la mise au point, lors des
récents essais du Nevada, d'un nou-
veau système de détection des ex-
plosions nucléaires souterraines. El-
les constitueraient un assouplisse-
ment de la position des Occidentaux
en ce qui concerne le système d'ins-
pection et de contrôle réclamé par
eux.

Dans les milieux officiels de Was-
Washington on déclare que les Etats-
Unis espèren t être en mesure de
soumettre d'ici quelques semaines
aux Soviétiques un projet de traité
aur la cessation des essais nucléaires
grandement simplifié. On ajoute
toutefois qu 'il est peu vraisemblable
que cette initiative empêchera les
Soviétiques de procéder comme ils
en ont exprimé l'intention aujour-
d'hui, à une nouvelle série d'expé-
riences.,

BULLETIN DE BOURSE communique par

Union de Banques Suisses
Cours du 12 13

Genève
Am. Eur. Secur. 124.50 —
Atel. Charmilles — 2070
Electrolux — 109 d
Grand Passage — 1260
Bque Paris-Bas 440 d 442
Méridionale Elec. 15.25 15.25
Separator B — 570
Physique port. 1010 —
Ph ysique nom. 720 —
Sécheron port. 975 960 d
Sécheron nom. 730 710
Sopafin — 695

Bâle
Bâl.-Accident 2775 2000
Bàloise-Transp, 3800 3600
Ciment Portland — —
Hoffm. La Roche 47.500 44500
Schappe Bâle — 228
Geigy, nom. 19200 19200

Zurich
Swissair 280 270
Banque Leu 2H25 2825
Union B. Suisses 3970 3980
Soc. Bque Suisse 3470 3980
Crédit Suisse 3550 3515
Bque Nationale 700 685
Bque Populaire 2240 2210
Bque Com. Bâle 470 480 0
Conti Linoléum 1500 1520
Electrowat t  2775 2770
Holderbank port. 1530 1530
Holderbank nom . 1350 1350
Intcrhandel  3375 3330
Motor Columbus 2110 2090
SAEG I 99 94
Indelec 1330 1350
Metallwerte 2150 2090
Italo-Suisse 778 774
Helvetia Incend. 27C0 2700
La Neuchàteloise — 2400
Nationale Ass. 6100 d —
Réassurances 4350 4330
Winter thur  Ace. 1130 1125
Zurich Accidents 6625 6700
Aar-Tessin 1860 1800 0
Saurer 2325 2350
Aluminium 64(10 6300
Ball y 2235 2205ex
Brown Boveri 3550 356O
Ciba 10500 10350
Simplon 000 915
Chocolat Villars 1450 1475
Fischer 2250 2215
lelmoli 1830 1800
Hero Conserves 7725 7800 0
Landis  & Gyr 3440 3400
Lino Giubiasco gc.ï 990
Lonza 3200 . 3200
Globus _ S750
Mach. Oerlikon H85 1185
Nestlé Port. 3550 3810
Nestlé Nom. 2255 2250

Cours du 12 13

Sandoz 10400 10225
Loki Winterthur 385 o 360
Suchard 9800 9650
Sulzer 4830 4850
Ursina ' 7500 7550

New-York
Abbott Laborat. 65s/s 85%
Addressograph 56 54%
Air Réduction 52% 50%
Allegh Ludl Steel 33'/ B 33J/B
AUied Chemical 39 387/s
Alum. of Amer 56'/s 56%
Amerada Petr. 97% 97%
Amer. Cyanamid 49'/s 40%
Am. Elec. Power 62% 62%
Amer. Home Prod, 54'k 54%
Americ. M. & Fdy 24'/s 23%
Americ. Motors iss/s 15%
A. Smelt & Réf. 5iVa 5l'/ B
A. Teleph.-Teleg. 113 nz%
Amer. Tobacco 33% 33%
Ampex Corp. 13% i3«/ 8
Anaconda Co. AY 'h 41%
Atchison Topeka 235/a 23%
Baitimore & Ohio 23'h 22'/s
Bell & Howell 24% 243/a
Bendix Aviation 55 541/3
Bethlehem Steel 34% 345/3
Boeing Airplane 41% 4^/,
Borden Co. 88% 48%
Hnstol-Myers 70% 73
Brunswick Corp. 24'/« 24'/8
Burroughs Corp. 40% 403/,
Camp bell Soup 90% go%
Canadian  Pacific 21s/s 21%
Carter Products 49V2 491/3
Caterp illar Tract. 323/s 32 l/a
Cerro de Pasco 225/s 225/s
Chrysler Corp. 455/s 44'/s
Cities Service 50% 4g'/s
Coca-Cola 81% 807/8
Colgate-Palmol. 4CVB 4o»/8
Commonw Edis. 41 Vs 41Vs
Consol. Edison 73S/B 735/3
Cons. Electronics 29% 28%
Continental Oil 49% 49%
Corn Products 49% 4g
Corning Glass 137% 138
Créole Petroleum 35 353/5
Douglas Aircraft  21% 21 Vu
Dow Chemical 45'/s 45'%
Du Pont (E. 10 182 179%
Eastman Kodak 93% 94%
Fairchild Caméra 47% 47>/s
Firestone 34% 331/9
Ford Motor Co. 43 43
Gen. Dynamics 23Vs 23%
Gen . Electric 64'/ B 64'/s
General Foods 7314 73'/s
General Motors 491/» 491/s
Gen. Tel & Elec. 21 20'/s
Gen. Tire & Rub. 227'8 22%
Gillette Co 37'/» 37 "
Goodrich Co 49% 50
Goodyear 33'/ B 33%
Gulf Oil Corp. 36s/s 36»/s

Cours du 12

Heinz 47%
Hertz Corp. 41%
Int. Bus. Machines 379
Internat. Nickel 575/B
Internat.  Paper 27
Int. Tel. & Tel. 405/8
Johns-Mainville 44s/s
Jones & Laughlin 47%
Kaiser Aluminium 333/B
Kennecott  Copp. 72%
Litton Industries IOOV B
Lockheed Aircr. 45%
Lorillard 47%
Louisiana Land 67
Magma Copper 56'/8
Martin 21 %
Mead Johnson 23%
Merck & Co 70l/s
Minn.-Honeywell pi
Minnesota Min. 50'/B
Monsanto Chem. 38'/s
Montgomery W. 27%
Motorola Inc. 55%
National Cash 82%
National Dairy 56
Nation . Distillers 25'/B
National Lead 73%
North Am. Avia. 64
Northrop Corp. 23%
Norwich Phnrm. 37%
Olin Mathieson 30l/s
Pacif. Gas & Elec. 295/B
Parke Davis & Co 25
Pennsy lvania RR llV»
Pfizer & Co. 40'/«
Phelps Dodge 51'/ 8
Phi l ip  Morris 71%
Phillips Petrol. 45'/ B
Polaroid Corp. 110'/ B
Procter & Gamble 67%
Radio Corp. Am. 46Vs
Republic Steel 40'/8
Revion Inc. 42'/a
Reynolds Métal 26%
Reynolds Tobac. 46'/B
Richard.-Merrell 64%
Rohm & Haas Co 04s/s
Royal Dutch 37
Sears , Roebuck efiVs
Shell Oil Co 32%

13 Cours du 12 13

477/B Sinclair Oil 33'/s 32%
41 Smith Kl. French 64 54%

376% Socony Mobil 50% 497s
57% South. Pacif. RR 25l/s 25
27 Sperry Rand 15% 15'/!
40% Stand Oil Califor 557/B 56
44% Standard Oil NJ . 51'/s 51'/!
48 Sterling Drug 70 71%
33% Texaco Inc. 52'/s 52%
71% Texas Instram. 677/B 67%

1003/B Thiokol Chem. 23s/s 24%
45% Thompson Ramo 49'/s 48%
48% Union Carbide 89% 895/s
65 Union Pacific 307/s 3Q»/«
56% United Aircraft 43% 43%
21% US.  Rubber Co. 45% 45%
235/ B U. S. Steel Corp 473/ B 4B'/S
69% Universal Match 16'/a 17%
89 Upjohn Co 347/s 34%
50 Varian Associât. 295/s 29%
373/B Warner-Lambert 223'a 22"/a
27 Westing. Elec. 28% 28%
55% Youngst. Sheet 82% 82Vs
82% Zenith Radio 53'/a 51%

25% Ind. Dow Jones
73J/8 Industries 590.27 590.11
°*~ Chemins de fer 125.49 125.28
23Y9 Services publics 115.05 114.69
37 /4 Moody Com. Ind. 371.00 370.5
3° , Tit. éch. (milliers) 5370 3 380
29 /8
24% Billets étrangers : « Dem. Offre

40% f™ ncS 
c
f5aIPiS 86.50 89.50

srvv. Llvres Sterling ,,m .,,,
"£ Dollars U. S. A. ĵjg $f
457'/B S™?5" b

1f
1f,eS , 8.55 B.80

111 T
F1orins holland.  llg _ m25"; Lires italiennes gg ».,

,„ Marks allemands .«,',. 1no',.
46 p.,pta, 107.25 109.25
493/5 yf %a.s 7.10 7.40
41'/. 

SchllIln§s autr- 16.60 16.90
28 Prix de l'or . Dem 0ffre
64% Lingot (kg. fin) 4870 - 4900.-
85% Vreneli 35.50 37.50
37 Napoléon 34.— 37.—
665/« Souverain ancien 39.50 43.—
317/B Double Eagle 176.— 182.50

Fonds de Placement
Prix officiels Hors bourse

Emission Rachat Offre Demande
en Fr. suisses

AMCA $ 65.70 — 272 274
CANAC $c 126.65 — 485 495
EURIT Fr. s. 175 — 173 175
FONSA Fr. s. 529 - - 509 512
FRANCIT Fr. s. 158.25 - 155 157
ITAC Fr. s. 271.50 — 265 267
SAFIT Fr. s. 134 _ 125 127
S2_* Er- s- 13B0 - 133° "6°DENAC Fr. s. 88 — 86 88
ESPAC Fr. s. i07.25 — 100.25 102.25

Las cours des billets B'entendent pour les petits montants fixés par la convention locale.

Une voiture contre un arbre :
un blessé

(ac) — Au début de l'après-midi de
vendredi, M. Pieter K., âgé de 21 ans,
domicilié rue Dufour 109 qui circulait
en auto est allé heurter un arbre à l'al-
lée de la Champagne. L'infortuné con-
ducteur a subi une fracture d'un bras
et a été blessé au front. Il a dû être
transporté à l'hôpital de Beaumont.

Moto contre vélomoteur
(ac) — Vendredi vers 18 heures, une

auto et un vélomoteur sont entrés en
collision à Port . M. Ciebeardo P., ma-
çon, domicilié rue des Bains 15 qui con-
duisait le vélomoteur a été blessé à un
genou et à la tête. Une ambulance mu-
nicipale l'a conduit à l'hôpital du dis-
trict.

BIENNE
Naissance d un club de football
(lw) — Une société de football s'est

constituée mardi dernier aux Bois. L'as-
semblée convoquée à cet effet au Res-
taurant de l'Ours, réunit une tren-
taine d'amis de ce sport , jeunes et
moins jeunes. A la satisfaction géné-
rale, une équipe de 23 joueurs a pu
être formée, ce qui laisse entrevoir un
bel avenir pour la nouvelle société. Le
comité a été élu à l'unanimité de la
manière suivante : Président, M. Ro-
bert Kilcher ; vice-président, M. René
Huot. fils ; secrétaire, M. Philippe Beau-
mann ; caissier , M. Fredy Mayerat ;
chef du matériel , M. Willy Amez -
Droz ; membres, MM. Walther Koch ,
Louis Humair et Lucien Loriol. M.
Jean-Pierre Epitaux assurera la pré-
paration physique et technique de l'é-
quipe.

Des cartes de membres seront émises
à différents prix , en vue d'assurer la
réussite du football-club local, auquel
nous souhaitons bonne chance.

LES BOIS

PAYS NEUCHA TELOIS

Un jeune cycliste blessé

(g) — Un jeune cycliste de Serrières ,
M. Mario Danuser , qui circulait hier
soir sur la route de la Vue des Alpes,
a été atteint par une auto chaux-de-
fonnière qui lui avait coupé la route à
Malvilliers.

Le cycliste, qui avait été précipité sur
le sol par le choc, a été transporté à
l'hôpital Pourtalès, à Neuchàtel souf-
frant d'une commotion.

NEUCHATEL

LONDRES, 14. — ATS-APP. — Le
Post Office britannique annonce que
les premiers liens téléphoniques en-
tre la Grande-Bretagne et l'Améri-
que et inversement via le satellite
«.Telstar», ont été établi durant la
nuit.

Les résultats obtenus ont été quali-
fiés de «très satisfaisants» et laissent
entrevoir que d'excellentes commu-
nications téléphoniques pourront être
établies à l'aide de satellites de ce
genre.

Liens téléphoniques
entre

la Grande-Bretagne
et l'Amérique
via « Telstar »

MONTPELLIER, 14. — UPI. — Les
services de la police judiciaire vien-
nent d 'arrêter cinq jeunes gens, ly-
céens et étudiants qui étaient mem-
bres d'un réseau OAS couvrant Mont-
pellier et sa banlieue. Les princi-
pales activités de ces jeunes gens
dont la plupart sont mineurs, étaient
l'impression et la distribution des
tracts en ville.

Il s'agirait d'un réseau OAS isolé
dont les membres n'auraient parti-
cipé à aucun attentat ni à aucun
plasticage.

Démantèlement
d'un réseau O. A. S.

à Montpellier

WASHINGTON, 14. — UPI. — Le
président Kennedy a désigné offi-
ciellement hier M. Foy Kohler, se-
crétaire d'Etat adjoint au poste
d'ambassadeur des Etats-Unis à
Moscou.

M. Kohler remplace à ce poste
M. Llewellyn Thompson.qui est nom-
mé à d'autres fonctions.

Le président Kennedy
nomme un nouvel

ambassadeur à Moscou

A propos de « Mondovision »

NEW-YORK, 14. — UPI. — Le
«Daily News» dans un éditorial con-
sacré à Telstar évoque la querelle
franco-britannique née de la trans-
mission d'un programme français
vers l'Amérique dans la nuit de mer-
credi à jeudi.

«Nos amis britanniques, suggère le
j ournal, devraient, pensons-nous, se
détendre un peu , oublier leur querel-
le avec les Français et simplement
se résoudre à envoyer des émissions
plus vivantes et plus rapidement
dans l'avenir, par l'intermédiaire de
Telstar. C'est là le moyen de rete-
nir l'attention des téléspectateurs*.

Quand le « Daily Neivs »
se moque gentiment

des Anglais...

RAGUSE, 14. - ATS - Reuter - Un
incendie provoqué par la forte cha-
leur a détruit vendredi dans la région
de Noto, dans le sud-est de la Sicile,
des plantations d'oliviers et d'oran-
gers sur une superficie de quelque
40 hectares.

Nouveaux sinistres
en Sicile

LONDRES, 14. — ATS-Reuter. —
Les médecins de sir Winston Chur-
chil l ont déclaré vendredi que la
température du patient était rede-
venue normale et que sa toux avait
diminué.

L'illustre homme politique a passé
une nuit calme et a reçu la visite de
sa f emme .  Un porte-parole de l 'hô-
pita l du Middlesex a annoncé qu'il
ne serait pas d i f f u s é  de bulletins de
santé jusqu'à lundi si l 'état du ma-
lade ne s'aggravait pas.

Churchill :
un léger mieux

MOSCOU, 14. — UPI. — Les «/Z-
vestia» annoncent qu'un pilote d'a-
vion à réaction soviétique a établi
le 7 juillet un nouveau record du
monde de vitesse en e f f ec tuan t  un
parcours de 2678,5 km-h.

Le pi lote qui est le lieutenant-co-
lonel Georgi Mosolov, volait à bord
d'un turbo-réacteur «E-66». 

Un pilote russe établit
un nouveau record

du monde de vitesse

SAINT-IMIER
Conseil général

Nouveau membre et une démission.
— (ni) Si M. Enoc Delaplace, pré-
sident, qui dirigeait les débats avec
toute l'autorité que nous lui connais-
sons, eut le plaisir de saluer M. Jac-
ques Biland , siégeant pour la première
fois, il eut le regret d'annoncer la dé-
mission de M. Eric Vuilleumier, qui a
quitté la localité.

Rapport de la commission de vérifi-
cation des comptes. — M. Delaplace a
donné lecture du rapport de la com-
mission de vérification des comptes. Ce
rapport constate que durant l'année
écoulée la fortune générale de la com-
mune a augmenté de 214,303 fr. 03.

Le problème du tir. — L'avant-pro-
jet d'une nouvelle place de tir au sud-
est de la localité, a été soumis à l'exa-
ment des experts. L'officier fédéral de
tir a retenu comme valable l'étude faite
jusqu 'ici. Elle sera poursuivie.

Nomination d'une maîtresse ména-
gère. — Le Conseil général avait à choi-
sir entre deux candidates. Il a suivi
la proposition de la commission et a
fait confiance à Mlle Dorothée Han-
hart, de La Neuveville, actuellement
maîtresse ménagère à l'école primaire
des Bois.

Nominations diverses. — n s'agissait
de procéder au remplacemnt de mem-
bres démissionnaires dans différentes
commissions municipales. C'est ainsi
que nos édiles ont nommé MM. Alphon-
se Giovanini et Werner Fiigi, à la
commission de l'école primaire ; Mme
Germain Juillet, à la commission des
cours ménagers ; M. Marc Boillat, à la
commission de la Caisse de retraite du
personnel communal ; M. André Sieber,
à la Commission de la Protection ci-
vile.

Vers l'acheminement du problème des
halles de gymnastique. Achat d'une

parcelle de terrain. — La halle de gym-
nastique actuelle est insuffisante. Nous
manquons de locaux. Cette question des
halles de gymnastique est liée au pro-
blème scolaire. Il faut lui trouver une
solution. C'est pourquoi le Conseil mu-
nicipal a entamé des pourparlers pour
acheter le terrain au nord du manège,
Le Conseil vote le crédit nécessaire de
9240 francs. La dépense devra être cou-
verte par les recettes courantes de
l'administration communale.

Une réalisation intéressante. — On se
réjouira d'apprendre que M. Beyeler ,
chef des Travaux publics, a établi un
fort beau projet d'aménagement d'une
place de jeux d'enfants au Quartier de
Champ-Meusel. Le Conseil municipal,
lui-même, a ratifié les devis et soumis
à l'approbation du Conseil général. Le
tout est devisé à 18,000 francs. Une
somme de 15,000 francs est à disposi-
tion par voie budgétaire. Sur préavis
favorable du Conseil municipal, le Con -
seil générai a sanctionné le projet, dé-
cidant que la dépense non couverte par
le budget municipal de 1962, devait l'ê-
tre sur les recettes ordinaires de l'ad-
ministration communale. Ajoutons que
la Société d'embellissement offrira gé-
néreusement les jeux qui seront ins-
tallés.

Allocation d'automne. — Le coût de
la vie est en continuelle augmentation.
Pour accorder une compensation au
personnel communal, une allocation
fixe de 60 francs par enfant avait été
admise par le Conseil municipal. Pour
le surplus les rentes AVS servirent de
base pour le calcul de l'allocation pro-
prement dite. Il en résultait une dé-
pense totale de 29,540 francs. Après dis-
cussion , le Conseil général a admis le
principe du versement d'une allocation
d'automne, qui devra être servie égale-
ment au personnel bénéficiant de la
retraite.

Subventlonnement des courses sco-
laires. — Avant de statuer sur cet ob-
jet , le Conseil général a demandé à no-
tre Exécutif local de prendre l'avis des
commissions d'écoles. L'affaire figurera
donc à l'ordre du jour d'une prochaine
séance, comme aussi la nomination
d'une commission d'étude pour la ré-
vision du règlement d'administration
communale.

Vallon de Saint-Imier

(x) — Un ancien habitant de la ville
où il compte encore des parents et de
nombreuses connaissances, M. Hermann
Berger , chef du contrôle des métaux
précieux de l'administration des doua-
nes, s'est vu remettre la médaille Car-
negie en récompense d'un acte de cou-
rage.

Le lundi de Pâques, vers midi, il se
jeta spontanément dans l'Aar à Ber-
ne et parvint à repêcher un garçonnet
de 4 ans, sans connaissance et qu'em-
portait le courant. 'Par un hasard .grp -
vidéhtielj,' un mdéëcin se trouvait' "sïïï
les lieux ; il pratiqua immédiatement la
respiration artificielle et réussit fina-
lement à . ranimer l'enfant.

Nos félicitations à ce fonctionnaire
courageux auquel l'enfant doit la vie.

Un acte de courage
récompensé

PORRENTRUY

(dl) — Reunis vendredi soir en as-
semblée communale, quelque 70 ci-
toyens de Porrentruy, à l'unanimité,
ont accepté les comptes de la ville
qui ont laissé un bénéfice de Fr.
138.234,05, plutôt qu'un déficit de Fr.
32.083.—, comme le laissait présumer
le budget.

En effet, grâce aux rentrées fisca-
les de Fr. 1.601.208 ,50, les recettes ont
porté f i n a l e m e n t  à Fr. 2.652.581,95.

Les citoyens ont également ratifié
l'affectation du bénéfice prévue par
le Conseil communal : Fr. 10.000.— se
f o nt  versés sur le fonds de chômage
alors que le solde permettra à la
caisse municipale de faire face à, cer-
taîres difficultés de trésorerie.

A l'unanimité également les ci-
toyens bruntrutains ont cautionné une
somme supplémentaire de 100.000 fr.
en faveur de l'usine à gaz dont les
travaux de transformation ont coûté
plus cher qu'on le prévoyait.

Les comptes sont
acceptés

LE BEMONT

(y) — Vendredi , vers 18 heures, un
automobi l is te  du Bémont venait de
q u i t t e r  sa place de stationnement lors-
que sa voiture heurta une génisse de
18 mois qui avait surgi sur la route.
La bête, propriété de M. André Fré-
sard , agr icul teur  au Bémont , fu t  tuée
sur le coup. Elle est estimée à 1400
francs.  La voiture a subi pour 400 fr.
de dégâts.

Pour cette saison, le libre-parcours
du bétail a déjà provoqué cinq acci-
dents qui ont coûté la vie à quatre
génisse. Les pertes subies par les
éleveurs dépassent déjà 5400 francs.

Cinquième accident dû
au libre-parcours

SAIGNELEGIER

(y) — La maladie de Bang vient de
faire de nouveaux ravages dans les
Franches-Montagnes. Les 24 bovins de
M. Joseph Dtubail, agriculteur à Sai-
gnelégier, ainsi qu'une douzaine ap-
partenant à M. Jobin, de la ferme
Sous-les-Craux, près du Noirmont, ont
été vendues à quel ques grands bou-
chers de Suisse qui les ont aussitôt
emmenés dans leurs abattoirs. C'est
une perte sensible pour les proprié-
taires.

Deux troupeaux
anéantis

par le Bang

Violente collision
(g) — Une violente collision s'est

produite hier soir aux environs de 20
heures, au lieu dit Rouges-Terres, à
l'est de Neuchàtel, entre une voiture
française qui opérait une manœuvre
de dépassement et une autre bernoise
survenant en sens inverse. Le con-
ducteur de la voiture française, M.
FrM?.ï.!Ç,..KÇTORfi^|iSS»».4Su..?R,i ans> et
habitant la Mcurthe et Moselle, a été
blessé assez sérieusement à la tête.
Il a été transporté à l'hôpital Pour-
talès. Les dégâts aux deux véhicules
sont très importants.

(g) — La traditionnelle f ê t e  de la jeu-
nesse de Neuchàtel, prélude charmant
et j oy eux aux grand es vacances, s'est
déroulée hier par un temps splendide.
Plus de 4000 enfants précédés par les
autorités communales et les autorités
scolaires ont déf i lé  dans les rues du
chef-lieu sous les yeux attendris d'un
public qui comprenait les trois quarts de
la population.

Un déf ilé de 4000
enf ants

LA VIE JURASSIENNE » LA VIE JURA SSIENNE » LA VIE JUR ASSIENNE
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si vous voyez cette image dans votre rétroviseur !

Enviez le confort des automobilistes qui vous dépasseront.

Eux, savent ce que c'est que de rouler vite, en toute sécu-
rité, dans le moelleux confort

ROVER
Avec ses freins à disques, son moteur à 7 paliers ses dispo-
sitifs de stabilisation, la Rover 3 litres est à l'avant-garde
du progrès.

Elle ne coûte que Fr. 19 900.- et est garantie 1 an, même si
vous effectuez 100 000 km !

Agents officiels i

LE LOCLE :
Garage du Stand S. A.

NEUCHATEL :
Garage Patthey - Pierre-à-Mazel 1

DELEMONT :
Garage Merçay, Maltière 20

i ROTARY
Nous cherchons

horlogers
complets
emboîteurs
OUVriere sur Vibrograf
ouvrières pour

différents travaux en atelier

visiteuse
oadrans-boîtes

viroleuses-centreuses
aide de bureau
Prière de se présenter à

FABRIQUES DE MONTRES
ROTARY
Fils de Moïse Dreyfuss & Cie
Serre 66, 3e étage. j

Bi

%

-

'

MARIAGES
Nombreuses occasions de mariage,
rayon d'activité très étendu, expé-
rience, conscience et intérê apporté
à chaque cas en particulier. Secret
professionnel.

Mme J. de POURTALES
26, Parc Château Banquet
Genève. Tél. (022) 32 74 13

. . _ J

salon
de coiffure
DAMES moderne est à vendre au 7
centre de la ville, cause de départ. "-
— Ecrire sous chiffre M W 14997,
au bureau de L'Impartial.

f N

A VENDRE près d'Estavayer-le-
Lac , dans région partiellement
boisée,

3 villas de week -end
grand living avec cheminée de
salon , 2 chambres à coucher, cui-
sine , salle de bains ; tout confort.
Garage. Port privé convenant éga-
lement pour voiliers . Belle plage '
avec sable.
A choix, prix selon emplacement :
95.000 fr., 100.000 fr., 110.000 fr.
Fr., 110.000 fr.

S'adresser à : MM. Piguet & Cie,
Service immobilier, Yverdon.
Téléphone (024) 2 26 18.

C O M M U N E  DE
PESEUX

MISE
au CONCOURS

Le poste de préposé à la Police
des habitants de la commune de
Peseux est à repourvoir.
Obligations : les candidats doi-
vent être porteurs d'un certifi-
cat d'études commerciales ou
de capacités professionnelles ; la
connaissance d'une deuxième
langue nationale est désirée.
Entrée en fonction : immédiate
ou à convenir.
Traitement : classe VI à IV, plus
les allocations légales.
Délai d'inscription : les offres de
services (lettres manuscrites) j
doivent être adressées au Conseil
communal de Peseux jusqu'au
31 juillet 1962. Elles seront ac-
compagnées d'un curriculum vi-
tae, de diplômes, certificats et
références.

Peseux, le 11 juillet 1962.
CONSEIL COMMUNAL

f J&fr LA DIRECTION

[ Af \̂ 
D'ARRONDISSEMENT

V flf j  DES TELEPHONES

ra&_/ DE NEUCHATEL

cherche pour Neuchàtel

une employée de bureau
ayant un certificat de fin d'apprentissage
DU un diplôme d'école de commerce. Bonne
sténodactylographe. Nationalité suisse.
Bon salaire dès le début.

Paire offres à la Direction d'Arrondisse-
nent des Téléphones, Hôtel des PTT, Neu-
chàtel.



Au Tribunal correctionnel
de La Chaux-de-Fonds

Hier matin, le Tribunal correction-
nel , présidé par M. J. Egli , assisté
des jurés , MM. Roger Riat et Samuel
Kohler , s'est penché derechef sur le
cas de O. S., accusé d'avoir vécu des
profits que son amie, G. L., avait
obtenus par l'exercice de la prosti-
tution et par des vols. Me Cornu,
procureur , soutenait l'accusation , tan-
dis que O. S. et G. L. étaient défen-
dus respectivement par Mes Schup-
bacher et Faessler. M. J.-Cl. Gigandet
tenait le rôle du greffier.

Après l'audition des accusés, lors
de la première audience, le Tribunal
avait finalement décidé de demander
un rapport d'expertise au professeur
Lévy. C'est sur la base de ce rapport
que le tribunal a délibéré.

Me Cornu relève que le rapport
d' expertise signale la brutalité de S.
envers son amie et en déduit que l'on
doit vraiment considérer celui-là
comme un souteneur. Les faits sont
établis : L. entretenait S. en partie
par peur. Me Cornu avait requis des
peines d' emprisonnement , contre l'un
et l'autre des accusés , mais le Tri-
bunal s'était posé la question de sa-
voir si un internement dans une

maison de correction ne serait pas
plus indiqué. Le procureur note en-
core , à propos de L., que le rapport
de l'expert souligne l'attitude d'insu-
bordination de l'accusée , envers la-
quelle une grande fermeté est dési-
rable.

Me Faessler, de son côté, met en
évidence le fait , signalé par le rap-
port d'expertise , qu 'il n'existe pas de
maison d'éducation adé quate et sou-
haite que la peine prononcée soit
exécutée dans les prisons de la ville
et qu'un traitement éducatif puisse
être exercé.

Me Schupbacher reconnaît égale-
ment qu 'une peine doit être pronon-
cée et formule les mêmes vœux pour
son client. Il se plaît à souli gner la
collaboration ré gnant au sein du Tri-
bual dans ce cas pénible, propos
auxquels Me Cornu souscrit entière-
ment.

Après une longue délibération , le
Tribunal condamne O. S. à six mois
d' emprisonnement , sous déductio n de
128 jours de préventive , à la priva-
tion des droits civiques durant un
an et à la moitié des frais; soit
750 francs ; la peine est suspendue
cependant et l'accusé est renvoyé
dans une maison d'éducation ; le tri-
bunal désire que cette peine soit
accomplie dans le cadre des prisons
de la ville. G. L. est également con-
damnée , pour des vols d'un montant
de 450 francs environ , à 3 mois d' em-
prisonnement sous déduction de 128
jours de préventive , au paiement de
la moitié des frais , soit 750 francs.
On formule les mêmes vœux que pour
le premier accusé.

Au Tessin

BELLINZONE, 14. - ATS - Hier ,
après trois longues séances de dé-
bats , le Grand Conseil tessinois a
terminé la discussion sur la question
de l'oléoduc, qui a suscité de vifs re-
mous dans tout le canton , en approu-
vent à une forte majorité le proje t du
Conseil d'Etat qui déclare d'utilité
publi que la construction de l'oléoduc
Italie - Allemagne à travers le terri-
toire du Tessin entre Ponte-Tresa
(frontière italienne) et Lumino (fron-
tière avec les Grisons).

L'entrée en matière avait été votée
par 32 voix contre 7. L'approbation
a été donnée à la condition que la
société « Snan » et la « S. A. Oléoduc
du Rhin » acceptent les dispositions
qui règ lent la construction et l'ex-
ploitation de l'oléoduc sur le terri-
toire cantonal et que soit reconnu au
Tessin le droit d'utiliser chaque an-
née 400.000 tonnes brutes , ainsi que ,
éventuellement , 150.000 tonnes supplé-
mentaires.

Le Conseil d'Etat a été chargé de
fixer la date du début des travaux
ainsi que le délai dans lequel l'oléo-
duc devra être mis sous pression. Les
recours présentés contre la déclara-
tion d'utilité publique ont été écartés.

LANCEMENT D'UNE INITIATIVE
Un groupe de citoyens des régions

de Locarno et de Lugano a annoncé
à la chancellerie de l'Etat de Bellin-
zone qu 'ils vont lancer une initiative
populaire pour l'introduction d'une loi
spéciale , avec effet rétroactif , sur les
oléoducs pour le transport de pétrole ,
hydrocarbures , etc., à travers le terri-
toire cantonal.

L'initiative veut confier au Grand
Conseil le droit d'accorder les auto-
risations pour la construction des
oléoducs et prévoir la clause référen-
daire.

Pour qu 'elle puisse être soumise au
peuple , cette initiative devra recueillir
au moins 5000 signatures .

Le Grand Conseil
dit « oui » à l'oléoduc

de. qu'on, dit \
A TRAVERS L'OPINION

et ce qu on ne dit pas... f
V /V /

La Chaux-de-Fonds , le 14 juillet.
Les choses ne vont pas fort  en

Algérie. Selon une agence du Moyen-
Orient Ben Khider aurait qualifié
le GPRA d'illégal et devant être
destitué pour s'être refusé à appli-
quer la décision du CNR A de trans-
f ormer le FLN en parti politique.
D'autre part , selon le «Daily Herald»
Ben Bella aurait déclaré : «Il n'y a
eu absolument aucun accord entre
le gouvernement Ben Khedda et
moi-même. Dès mon retour à Tlem-
cen, qui est mon quartier général , je
tiendrai une réunion avec le colonel
Boumedienne et les commandants
des di f férents  groupes de l'armée de
libération. Nous déciderons alors
d'un plan d'action». Quel sera ce
plan d'action ? Et va-t-on au-devant
de la guerre civile ? On se pose la
question. En fait  Ben Bella se con-
sidère , de l'avis même du journal
égyptien «Al Ahram» comme la seule
et la plus haute autorité légitime en
Algérie. Et le même journal d'ajou-
ter : «Le conflit entre les dirigeants
de la révolution algérienne a atteint
le point de non retour. Espérons que
la crise ne conduira pas à un conflit
armé. Mais il faudra trouver une so-
lution dans les 24 heures...»

La presse tunisienne elle prend , à
l'instar de M. Bourguiba carrément
position en faveur du GPRA. Elle
estime au surplus que la France de-
vrait se hâter d'évacuer Bizerte :
«Rester à Bizerte , écrit-elle, après
avoir quitté l'Algérie , 'n'est pas con-
f orme à la raison.»

m • *

L'URSS vient d'annoncer par l'en-
tremise du ministère soviétique des
Af fa i res  étrangères qu'à la suite de
la nouvelle série d'explosions nu-
cléaires occidentales elle se sent au-
torisée à procéder pour son compte
à une nouvelle série d'essais... Ainsi,
quand on a f ini, on recommence ! Il
est cependant , bien établi que c'est
l'URSS quit ,. la premi ère, a rompu la
trêve atomique qui avait été con-
clue avec les USA. Et cela sans au-
cun avertissement.

* * •
On s'est rendu compte à Washing-

ton que les expériences de l'Ile John-
son n'ont pas eu sur l'opinion pu-
blique mondiale un e f f e t  très f avora-
ble. Mais cela n'empêcherait pas que
de nouveaux engins, moins lourds,
soient lancés très prochainem ent. En
revanche, les perturbations auxquel-
les on s'attendait dans les commu-

nications radiophoniques du Pacifi-
que, ne se sont pas produites. Dans
ces conditions , les radars ne seraient
pas brouillés et il ne serait pas ques-
tion, même après une explosion à
très haute altitude , de compter sur
cette dernière pour dévier la mar-
che des fusées ou perturber les trans-
missions. Cependant , on ne pourra
vraiment juger que lorsque les ré-
sultats précis de l'expérience seront
connus. Or, on peut s'attendre à ce
que les experts conservent là-dessus
toute la discrétion voulue...

* * *
Moscou va-t-il déclencher un

coup de théâtre en signant brusque-
ment un traité de paix séparé avec
l'Allemagne de l'Est ? Telle est la
question qu'on se pose à la suite du
document remis aux correspondants
accrédités dans la capitale soviéti-
que et dans lequel le ministère des
Affaires étrangères russe précise que
très prochainement la signature aura
lieu et que Berlin sera considéré dès
lors comme une ville libre démili-
tarisée, «avec toutes les conséquences
que cela comporte.» En fait  ce que
les Russes voudraient c'est que la
prétendue ville libre en question fû t
évacuée par les grandes puissances
occidentales. Ap rès quoi on étrangle-
rait ou asphyxierait lentement Ber-
lin-Ouest pour e f facer  de la carte
ce petit point prospère qui contraste
tant avec la misère et les soucis de
l'Allemagne orientale M. K. mettra-

' t-ïl vraiment les Alliés devant le fai t
accompli ? Il se rend compte pour-
tant quels sont les risques...

* • *
La visite de U. Thant à Bénie est

maintenant terminée. Les deux seu-
les choses qu'on puisse en retenir est
lo que la Suisse octroyera vraisem-
blablement la souscription de 8 mil-
lions de francs pour l'ONU sans
qu'on puisse garantir formellement
que cet argent ne servira pas à des
fin s militaires: 2o que le monde n'est
pus'"divisé"seulement 'en''blocs poli-
tiques -SQixdisant* impossible -à con-
cilier, mais bien et surtout en deux
sortes de nations : les nations ri-
ches et les nations pauvres dont l'in-
térêt premier serait de collaborer
afin d'éviter de graves crises inter-
nationales. U. Thant, qu'on a sur-
nommé l'homme tranquille, a fait
très bonne impression, mais il n'est
pas un Oriental pour rien. Il est de-
meuré indéchiffrable tout en se
montrant fort  poli , et très volontaire
tout en paraissant fort  souple...

P. B.

Une vingtaine de personnes
contusionnées

LAUSANNE, 14. — ATS. — La di-
rection du 1er arrondissement des
Chemins de fer fédéraux communi-
que :

Vendredi à 13 h. 05, en gare du
Day, une collision s'est produite en-
tre le train Lausanne-V' allorbe et le
train Vallorbe-Le Brassus, à la suite
d' une erreur de manoeuvre. Les deux
convois ont reculé l'un vers l'autre
et se sont heurtés par l'arrière. Un
fourgon , une voiture postale et un
wagon de marchandises ont subi des
dégâts évalués à 5000 francs.

Une vingtaine de personnes ont
été contusionnées. Trois ont dû re-
cevoir les soins d'un médecin. Toutes
ont pu regagner leur domicile.

La circulation des trains n'a pas
subi de perturbations notables.

Collision de trains
en gare du Day

pour résoudre la pénurie
d'enseignants

LAUSANNE , 14. - UPI - Le canton
de Vaud est arrivé à une nouvelle
formule , qui doit lui permettre de
lutter efficacement contre la pénurie
aiguë d' ensei gnants. Les jeunes hom-
mes âgés de 23 à 45 ans pourront
suivre un cours de 13 mois à l'Ecole
normale. Le nouveau cours est arran-
gé de telle façon que les candidats
apprendront , le samedi, l'arithméti-
que , l'orthographe et le français , puis
devront pratiquer dans une école du-
rant une année. Ce n 'est qu 'après que
les candidats pourront avoir leur di-
p lôme. Ce cours ne pourra naturelle-
ment être suivi que par des person-
nes ayant les qualités requises pour
la profession d'instituteur. Les insti-
tuteurs reçoivent un salaire de 11.550
à 18.650 fr par an, les institutrices de
10.500 à 12.350 fr. par an.

Vaud imite Neuchàtel

Une action judiciaire contre
le Président

de l'Union des producteurs valaisani'*'

SION, 14. - ATS - Un communi-
qué a été remis hier à la presse par
la chancellerie de l'Etat du Valais
attirant l'attention sur le fait qu 'une
action judiciaire a été introduite par
l'Etat contre MM . Fernand Carron ,
président de l'Union des producteurs
valaisans , son secrétaire Aldo Dini ,
et Louis Chillier , collaborateur au
journal l'« Union », de Genève , ceci
à la suite des proclamations et réso-
lutions publiées lors de la destruc-
tion des vignes p lantées en dehors de
la zone viticole.

Les intéressés qui supportent tous
les frais judiciaires ont dû se rétrac-
ter dans une déclaration où ils « re-
tirent les termes injurieux et outran-
ciers utilisés contre les membres du
Conseil d'Etat valaisan ».

Ils déclarent d' autre part , « regret-
ter notamment d'avoir laissé enten-
dre que les membres du Conseil d'E-
tat avaient commis des actes abitrai-
res relevan t de la justice pénale et
leur donne acte qu 'en vertu de la
législation en vigueur le Conseil d'E-
tot était tenu d'exécuter les disposi-
tions fédérales en la matière ».

L'affaire des vignes
, valaisannes

L'amie du meurtrier voulait le quitter

HERISAU, 14. - UPI - L'interroga-
toire de Werner Baumann, de Flawil ,
arrê té à la suite de l'assassinat de
son amie Bertha Niederer , 19 ans , em-
ployée de maison à Saint-Gall , a per-
mis d'établir le motif du crime. Bau-
mann avait  déjà admis dimanche qu 'il
avait étrang lé son amie avec une pai-
re de bas et qu 'il lui planta ensuite
une couteau dans la gorge. Le motif
est que Bertha voulait le quitter et
qu 'il no pouvait  supporter cette pers -
pective.

Le crime d 'Herisau
exvliaué

BERNE , 14. - La Croix-Rouge com-
munique que 70 enfants sont arrivés
à la gare de Bâle en provenance du
Nord de la France. Ces enfants vont
passer quatre semaines dans une co-
lonie de vacances à Kraetzerle
Schwaegalp au pied du Saentis.

Un deuxième groupe de 70 enfants
algériens viendra en Suisse au début
du mois d' août.

La Croix-Rouge relève ces enfants
d' ouvriers al gériens travaillant dans
le bassin d'un séjour de vacances
françaises étant  assez difficiles au
moment actuel , on a facilité aux en-
fants un séjour en Suisse. Ces deux
colonies de vacances , qui sont pla-
cées sous le patronage de la Croix-
Rouge suisse, sont financées par plu-
sieurs comités de Suisse romande.

Des enfants algériens
du Nord de la France

en Suisse

BERNE , 14. — ATS. — Après de
minutieux essais , la direction géné-
rale des PTT a décidé d'équiper 1400
voitures des PTT de ceintures de
sécurité.

On a renoncé aux ceintures de
sécurité pour les voitures de levées
de boites aux lettres , celles du ser-
vice des exprès et les fourgons , à
cause de la nécessité où se trouvent
leurs conducteurs d'entrer et de sor-
tir rapi dement de voiture.

Ceintures de sécurité pour
des voitures des P.T.T.

BIENNE , 14. - ATS - Bruno Kohler ,
le chauffard responsable du terrible
accident de la route de Perles qui
avait été condamné à deux ans et
demi de réclusion , s'est évadé hier
dn pénitencier d'Oberschoegruen.

Il a été repris peu après minuit
par la police cantonale de Granges.

Le chauffard de Perles
s'évade

mais est repris

-M- GENEVE. — Par suite des inon-
dations qui ont affecté plusieurs vil-
les du Dahomey, le président de
cette république , M. Maga , a fait
appel à la Ligue des Croix-Rouges
pour qu 'elle apporte son aide aux
25.000 personnes évacuées des régions
inondées.

La Ligue vient de lancer un ap-
pel pour l'envoi de secours soit en
espèces soit en nature.

-K- GENEVE. — Le Congrès euro-
péen de chiropratique qui réunis-
sait depuis mercredi à l'Institut de
physique de Genève quelque 200 par-
ticipants, a terminé ses travaux.

-M- BERTHOUD. — Le Musée d'his-
toire de Berne procède actuellement,
au lieu-dit Murain près d'Ersigen , à
des fouilles en marge des travaux de
construction de la nouvelle route na-
tionale. Ces recherches ont permis de
mettre au jour les fondations d'une
ferm e romaine.

¦*- LUCERNE. — On a retrouve à
Lucerne le cadavre d'un nouveau-né
dans une canalisation. L'autopsie
a relevé que l'enfant vivait à sa
naissance. La mère , âgée de 15 ans,
est actuellement à l'hôpital canto-
nal. Des arrestations ont été opérées.

-M- ZURICH. — Le Conseil d'admi-
nistration de «Theater S.A.» a publié
un communiqué annonçant qu 'il
avait accepté la démission de M. Her-
bert Graf , directeur de l'Opéra de
Zurich. Les deux parties ont accep-
té de rompre prématurément le con-
trat qui les liait jusqu 'à la fin de la
saison 1962-63. De nouveaux pour-
parlers auront lieu pour fixer la da-

te exacte à laquelle M. Graf aban-
donnera ses fonctions.

-* BERNE. — Un arrêté du Con-
seil fédéral modifie l'ordonnance
sur les cours techniques préliminai-
res. Il prévoit notamment que les
jeunes hommes de 15 et 16 ans peu-
vent participer gratuitement aux
cours de tir au petit calibre pour
jeunes gens.

Nouvelles résumées

ZURICH , 14. - ATS - En faisant
l' ascension du Hochtuerli , dans le
Kiental , un jeune homme glissa sur
un champ de neige et tomba dans un
éboulis , se brisan t la cuisse. La garde
aérienne suisse de sauvetage alla le
chercher avec un hélicoptère et l'a-
mena à l'hôpital de Frutigen.

Un touriste français fut soudain
frappé en Suisse d'un infarctus du
cœur. La G.A.S.S. le transporta , en
compagnie d'un médecin , de Kloten
à Lyon.

Une' Valaisanne , qui ' souffrait des
reins ,a été transportée vendredi ma-
tin de Sion à Berne par la G.A.S.S.

Dé' nouveaux exploits
de la G.A.S.S.

est le plus long de Suisse
CHARMEY , 14. - Le nouveau télé-

cabine Charmey - Les Dents Vertes ,
en Gruyère , sera officiellement inau-
guré samedi et dimanche.

Avec ses 3200 mètres de longueur ,
il sera le plus long de Suisse en une
seule section. Il comprend 36 cabines
à 4 places très confortables. La sta-
tion de départ est établie en bordure
immédiate de la route cantonale Char-
mey - Jaunpass. Le point terminus
de la ligne est situé sur l'alpage de
Vounetz au pied des Dents Vertes , à
1630 mètres d'altitude. De ce belvé-
dère la vue s'étend sur les Préalpes
fribourgeoises et la longue croupe du
Jura.

Le nouveau télécabine
de Gruyère

¦BERNE, 14. - ATS - L'OFIAMT
communique : ' ¦ '

La situation du marché du travail
souffre toujours d'une pénurie géné-
rale et marquée de main-d'œuvre.
L'offre minime de travailleurs indigè-
nes a encore quelque peu fléchi d'un
mois à l'autre , alors que la demande
demeurait stationnaire en dépit de la
saison avancée. Les offices du tra-
vail n 'ont plus enregistré au terme
du mois que 170 chômeurs complets
en quête d'emploi contre 238 à la fin
de mai et 212 un an auparavant.
Quant au nombre des p laces vacan-
tes , il s'élevait alors à 6342 unités
centre 6313 le mois précédent et 6157
un an auparavant.

La pénurie de main-d'œuvre . est
surtout ressentie dans le bâtiment , la
métallurgie , l'hôtellerie , le service de
maison , ainsi qu 'en ce qui concerne
les employés de commerce.

Seulement 170 chômeurs
complets !

SION , 14. - ATS - La partici pation
de M. Charles Dellberg, président du
Grand Conseil valaisan , conseiller na-
tional , au Congrès mondial de la paix
à Moscou , a suscité des remous dans
certains milieux valaisans.

Plusieurs journaux ont vertement
criti qué ce voyage qu 'ils trouvent
absolument dép lacé.

Sous le titre « Le Congrès mondial
attire 2300 égarés dans les mailles du
Kremlin », la « Feuille d'Avis du Va-
lais », quotidien indé pedant de Sion,
prétend que le Valais ne peut pas
accepter un tel comportement et en
appelle à la Haute assemblée.

De son côté , le « Walliser Bote »,
organe conservateur à Bri gue , trouve
également ce voyage incompatible
avec la fonction de Président du lé-
gislatif cantonal et regrette ce « man-
que de politesse politi que » de la part
d'une personnalité qui n 'occupe cette
haute fonction que depuis une année.
Dans son éditorial de vendredi soir ,
ce journal va même jusqu 'à prétendre
que les députés ne manqueront pas
d' exiger que la présidence de la pro-
chaine session du Grand Conseil , en
novembre , soit assurée par le vice-
président , M. René Tacot.

Le voyage de
M. Dellberg à Moscou

suscite des remous
en Valais
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— MIGROS 
C H E R C H E

>« ¦ pour ses succursales de La Chaux-de-Fonds et du Locle

vendeuses
et*

caissières
qualifiées ou débutantes. Travail varié et bien rémunéré.

2 demi-jours de congé par semaine.

Formules d'inscription aux magasins ou département du person-
nel MIGROS, rue de l'Hôpital 16, Neuchàtel, ou téléphone (038)
5 89 77, pour se présenter (sur rendez-vous).

POUR VOS VACANCES, la

D r o g u e r i e  > *

RUE NUMA -DROZ, 90. r

se fait un plaisir d'offrir
à chaque client une
AGRÉABLE SURPRISE
pratique et utile.
Ceci jusqu'à épuisement
du stock.

Service à domicile Téléphone (039) 236 30

ON C H E R C H E
pour entrée en service prochaine

collaborateur
intelligent, jeune, grand, fort, qui aurait du plaisir à une formation
dans le blanchissage par machines et dans la chimie des moyens
de lessivage ainsi qu'à l'activité ultérieure dans ce secteur de la
Blanchisserie Centrale Bâle S. A.

Les candidats ayant accompli leur apprentissage professionnel
comme monteur en chauffages, serrurier-mécanicien ou mécanicien
- aussi aide dans l'une de ces branches - auront la préférence.

Semaine de 5 jours, possibilités d'avancement. En cas de conve-
nance, engagement ferme conformément au barème de l'Etat, en-
trée dans la caisse de pension, veuves et orphelins du personnel de
l'Etat.

Les offres manuscrites avec photo, copies des certificats, préten-
tions de salaire, doivent être adressées à la
Direction de la BLANCHISSERIE CENTRALE BALE S. A, Bâle
Petersgraben 17.

Quel représentant
voyageant pour l'Industrie horlogère et
de boîtes de montres s'Intéresse à prendre
la représentation de verres de montres ?

Offres sous chiffre 31559, à Case Stand
402, Genève.

Garçon de café
EST DEMANDE.

S'adresser au CERCLE FRANÇAIS.
Daniel-JeanRichard 17.

On s'abonne en tout temps à < L'IMPARTIAL >

Chambre à coucher
j,aiai8i8i rt ypnrfrp

(neuve de fabrique) modèle grand luxe, avec
armoire 4 portes, lits jumeaux, tables de nuit,
très belle coiffeuse, complète Fr. 1 890.—. Pour
visiter, auto à disposition. Facilités de paiement
sur demande.

ODAC - Ameublements FANTI & Cie - COUVET
Tél. (038) 9 62 21 ou 9 63 70

Etudes classiques
scientifiques

et commerciales
Maturité fédérale
Ecoles politechniques

\ Baccalauréats français
\ ¦ Technicum»

\ \ \ Di plôme» de commerce
\ \ \ i Sténo-dactylographe
\ \ \ | Secrétaire -Administration
\ V\ ' / I l  Baccalauréat commercial ;

\ \\\V // Classes préparatoires
\\V\ \ \\ dés ''âge de 12 ans

ŜXV\ \ / // Y  ̂
Pr*Poro«lon au diplôme |

Ov\V ' ' '// / fédéral de comptable

Jt/^bemaBia
/y/////| \ ., Chemin de Mornexç// / / n  » \L A U S A N N E

I Tél. (021) 23 05 12 

cherche, tout de suite ou pour date à convenir,
une

V E N D E U S E
en charcuterie, propre et consciencieuse.
Travail intéressant. Débutante serait mise au
courant.

Bonnes conditions de salaire.
Caisse de retraite.

Entrée immédiate ou à convenir.

Faire offres à

BELL S. A., La Chaux-de-Fonds
Téléphone (039) 2 49 45.

cherche

mécaniciens
ou

aides mécaniciens
seront formés pour le contrôle volant.
Faire offres i 20, rue de l'Hôpital, Bienne



Les troubles de la vue peuvent porter
préjudice à la conduite automobile

Avez-vous de bon» yeux ?

La Dr Hanns Dieter Spieclfer , ocu-
liste à Traces , a examiné au cours
des dernières années douze mille
automobilistes. L'expérience acquise
nooc ses clients lui a permis d'éla-
borer tout un catalogue de proposi-
tions en f a v e u r  de la prét ention des
accidents routiers qui nient  de lui
oaioir le « Prix Hu/e/and 1961 ».

Soutenue par des associations pri-
vées , la Fondation du Prix Hufeland
décerne chaque année cette distinc-
tion à des médecins allemands qui
ont composé un travail important
dans le domaine de la prévention
médicale ou de la médecine prophy-
lacti que.

L'enquête effectuée a abouti à un
résultat alarmant : un nombre consi-
dérable de personnes qui conduisent
tous les jours un véhicule, ont une
mauvaise vue. Et les insuffisances de
la vision entraînent fort souvent des
accidents graves, voire très graves.
Un test américain a révélé que 67 "U
des délits de refus de priorité sont le
fait  de conducteurs souffrant de
troubles oculaires. 61 "In des accidents
mortels de In route ont été occa-
sionnés par des automobilistes ayant
mauvaise vue.

Une sévère sélection
s'impose

Sur les douze mille clients exami-
nés par le Dr Spiecker , 20 °/o souf-
fraient  de troubles incurables. Le mé-
decin et ses collaborateurs ont exa-
miné entre autres 80 chauffeurs de
camions , qui conduisaient en majorité
des véhicules d' un tonnage moyen et
constaté que 33 "/o d' entre eux ne
voyaient  pra t iquement  que d'un œil.
Interrogés sur les raisons qui les
avaient menés à choisir cette pro-
fession , ils révélèrent qu'ils avaient
pour la plupart  une autre profession ,
mais que des raisons économiques ou
un accident les avaient contraints à
changer de branche.

Selon les propositions du Dr Spiec-
ker, les chauffeurs  professionnels de-
vraient  remp lir de sévères conditions
d' aptitude. Les chauffeurs  de ca-
mions, les chauffeurs de taxis , les
moniteurs d' auto-école et tous les
motocyclistes conduisant  des machi-
nes de plus de 2,10 cm3 de cylindrée ,
les conducteurs de voitures automo-

biles de p lus de 1500 cm3 devraient
avoir une vue parfaite d' un œil et
voir de l'autre à 80 "la , sans correc-
tion.

Un problème particulier se pose à
propos des automobilistes qui ont
perdu un œil ou dont un œil a une
acuité inférieure à 15 "la . L'aide que
peuvent apporter un rétroviseur inté-
rieur agrandi  et un second rétrovi-
seur extérieur sur le côté droit n 'ap-
portent  pas une amélioration de leur
vision dans la circulation urbaine
qui permette de leur délivrer un per-
mis de conduire.

Mais étant donné que , même bor-
gnes ou souffrant de diverses défi-
ciences visuelles, certaines person-
nes conduisent cependant bien et
sans danger pour quiconque des
exceptions pourraient être faites à la
suite d'un examen approfondi.

Le Dr Spiecker a étudié également
les lunettes de l'automobiliste. Il de-
mande que l 'épaisseur des verres
soit d' au moins 46 mm., et que les
montures soient aussi fines que pos-
sible. Les lunettes en forme d' ailes
de papillons, que la mode propage
actuellement, sont tout à fait contre-
indiquées.

Il f aut aussi mieux
adapter les véhicules

Enfin les véhicules automobiles de-
vraient comporter toute une série
d' améliorations techniques propres à
accroître la sécurité des usagers.
C'est ainsi que de l'avis du Dr
Spiecker, toute voiture devrait com-
porter lave-glace , pare-boue aux ailes
arrières, un dispositif d'adduction
d'air sur le pare-brise, sur les vitres
latérales et sur la vitre arrière pour
éviter la buée, et un rétroviseur de
nuit. De plus, le rétroviseur intérieur
devrait être enrobé et le rétroviseur
extérieur de dimensions doubles et
en verre plat. Le Dr Spiecker deman-
de en outre une carrosserie panora-
mique, à portée de la vue des acces-
soires chromés mat et un commuta-
teur code-phare à main. Les feux cli-
gnotants devraient être visibles aussi
de côté, tout en étant en verre mat ,
et le commutateur des clignotants
devrait être accessible dans toutes
les positions.

En outre, l' air accumulé à l ' inté-
rieur par la climatisation et le dé-
placement d'air à l'arrière du véhi-
cule devrait pouvoir être éliminé
continuellement sans qu 'on ait besoin
d'ouvrir une fenêtre et un signal
acoustique réglable devrait indi-
quer le dépassement de certaines
vitesses, pour éviter le contrôle
oculaire perpétuel du compteur de
vitesse. Les feux arrière des camions
devraient être constitués de telle ma-
nière qu 'on puisse dist inguer même
de loin un camion d'un véhicule de
tourisme.

Pour ausculter le < cœur > du moteur
Une nouvelle méthode de contrôle grâce à un appareil électronique

de la taille d'un poste de T.V.

La société Esso Research & Engi-
neering, à Linden aux Etats-Unis, a
mis au point un nouveau procédé qui
permet de déceler instantanément la
plupart  des dérangements dont peu-

vent souffrir les moteurs d' automo-
biles. Il s'agit d'un appareil électroni-
que - de la forme et de la taille d'un
récepteur de télévision - fonctionnant
selon le principe du « cardiographe »,
employ é en médecine pour sonder le
cœur" -humain," "et- qui- permet ici de
mesurer le « battement » du moteur.
Chaque cause de trouble contrariant
la marche normale du moteur — que
ce soit dans les bougies, dans le car-
burateur , dans le dispositif d' alluma-
ge, dans les cylindres ou ailleurs - se
traduit par des oscillations particu-
lières que l'appareil reproduit graphi-
quement.

Contrairement à tous les moyens de
détection connus à ce jour , le moteur
n 'a pas besoin d'être démonté. Il
su f f i t  d' ouvrir le capot et de mettre
les différents organes du moteur à
ausculter en contact avec une barre
placée transversalement et faisant
office de stéthoscope. Les dérange-
ments de toute nature sont aussitôt
enregistrés par l'appareil électronique
auquel le stéthoscope est relié. Cette
nouvelle méthode d' auscultation exige
à peine deux minutes. « L'électrocar-
diogramme » du moteur est ensuite
comparé avec un diagramme standard
qui sert de base au diagnostic .

Le nouvel appareil , dont le brevet
a été demandé , n 'est pas encore mis
sur le marché. Le Centre de recher-
ches Esso de Linden en possède
actuellement trois exemplaires qui
sont utilisés pour l 'étude de nouveaux
carburants , notamment  quant à leur
rendement dans les diverses condi-
tions de marche d' un moteur. Cet
appareil est de ioin le plus rap ide de
l'heure pour l' auscultation des mo-
teurs.

< Ça bouge * sur le chantier de l'autoroute Lausanne - Genève

La construction de l'autoroute Lausanne-Genève va bon train , même à
Morges; secteur où les difficultés et les oppositions étaient les plus nom-
breuses. C'est ainsi que dans cette petite ville lémanique , on procède
actuellement au déplacement de trois immeubles locatifs pour faire place
nette pour la future autoroute. L'un des blocs est déjà monté sur rails et
prêt à effectuer une balade qui le conduira à une cinquantaine de mètres

de son emplacement actuel.

l'ami de votre peau :
le Lait de Vichy

Doux comme un baume, très riche en
éléments naturels bienfaisants pour la
peau , le LAIT DE VICHY a sa place
dans chaque foyer. Il assure l'hygiène
ct la toilette quotidienne du nourrisson ,
de l'enfant et. de l'adulte. Il combat
les irritations (dartres , piq ûres d'in-
sectes , brûlures légères) ct rend à la
peau souplesse et douceur.
LE LAIT DE VICHY est pour la

femme le démaquillant , idéal.
«j& Il convient à tous les épi-

ifé*» dermes qu'il fait resp irer
H™*— et revivre. C'est un produit
t« g" des Laboratoires Dermato-

logiques de VICHY. H est
il jg. en vente exclusive chez votre

pharmacien.

La nouvelle route en construction pour le tunnel du Grand Saint - Bernard

On sait que le tunnel  du Grand Saint-Bernard sera ouvert  au trafic dans la seconde moitié de 1963. A côté du
tunnel  proprement dit , on construit  également une nouvelle route ,  de Bourg-Saint-Pierre à l'entrée  du tunnel ,  qui
aura ceci de particulier qu 'elle sera couverte dans sa presque totalité , soit sur 14 km . environ , pour permettre
son utilisation par n 'importe quelles conditions atmosphériques. Notre photo montre , en sa partie sup érieure , la
nouvelle route en construction et , en dessous , l'ancienne; toute également en exploitation.

Le tranc motorise sur le reseau rou-
tier bernois devient de plus en plus
dense. Aux heures de pomte, les for -
mations en colonnes et des embouteil-
lages se produisent en divers endroits.

Selon le raport de la Direction de la
police en 1961, les onze brigades mo-
biles ont parcouru avec leurs véhicules
un total de 608,000 km. A cela s'ajou-
tent encore 167,000 km. parcourus en
service par des patrouilleurs à moto-
cyclette engagés spécialement dans les
districts d'avril à. septembre. Bien que
la police des routes doive d'abord agir a
titre préventif et éducatif , il a fallu
déposer 27,687 plaintes pénales pour des
infractions qu 'on ne pouvait laisser im-
punies.

Sanction la plus efficace, au cours
de 1961, la police tde la route) a re-
tiré sur place 1425 permis de conduire
et a empêché les conducteurs en ques-
tion de continuer leur course. L'obser-
vation des vitesses maximum a été con-
trôlée au moyen de quatre appareils
de radar. Des 70,039 véhicules contrô-
lés. 2890 ou le 4,12Tr ont dépassé les
limites tolérées et leurs conducteurs du-
rent, être dénoncés.

Contrôles en civil
En octobre 1961. conformément aux

instructions de la Direction de police,
on a effectué des contrôles en civil de
la circulation. Ceux-ci ont prouvé que
de nombreuses infractions graves ne
peuvent être constatées qu 'en tenue ci-
vile. Bien qu 'au début , ces contrôles en
civi) aient été accueillis avec méfian-
ce par les usagers de la route , ils n 'ont
occasionné aucune difficulté dans l'ac-
complissement du service. Des contrô-
les de lumière effectués conformé-
ment à des ordres bien définis pendant
deux mois au printemps et en autom-
ne ont englobé 41,216 véhicules. De ces
derniers 4258 n 'étaient pas en ordre.
Lors de contrôles de pneus , on a exa-
miné 54.884 véhicules. Dans 3432 cas
ou le 5,28' ; . l'état des pneus a été trou-
vé défectueux. Ajoutons qu 'on a entre-
pris des contrôles systématiques du
bruit des motocyclettes. Sur les 506 exa-
minées 99, le 19.5ré ont été l'objet de
réclamations pour bruit excessif et 272
pour des défauts techniques.

En 1961
La police bernoise
a retiré sur place,

1425 permis !

Zurich veut employer de nouveaux moyens
pour combattre la mort sur la route

Au cours d'une entrevue accordée à la « Zurcher Woche », le direc-
teur de la police cantonale zurichoise, M. Robert Zumbuehl, a déclare
qu'il serait sans autre prêt à faire surveiller la circulation par des agents
en civil si la population le désirait. En ce moment, il examine aussi la
participation de volontaires civils comme guides des patrouilles moto-
risées, notamment pendant les fins de semaine qui se concluent réguliè-
rement par un taux d'accidents de 10 à 15 % plus élevé que pendant
les jours ouvrables.

Les services de la circulation de la police cantonale ne disposent en
fait que de 36 hommes pour surveiller le réseau routier de 2000 km. envi-
ron du canton entre Zurich et Winterthour. Cet effectif sera doublé si
le Conseil d'Etat accepte d'augmenter de 520 à 620 hommes le corps de
police cantonale.

La participation de civils au contrôle de la circulation poserait toute-
fois de nombreux problèmes de formation professionnelle. Le directeur
de police estime qu 'il vaudrait la peine de procéder à un essai, par exemple
en organisant un service de contrôle de certaines routes à l'aide d'un
service radio, auquel participeraient aussi des civils, comme le fait par
exemple l'aide du Touring. La question du secret professionnel est toute-
fois un des sérieux handicaps.

En quittant Genèue , suiore la rive
du lac ( t ra f ic  très dense).

Versoix : circuler lentement , 6 km.
à l'heure, contrôles.

Coppet : dans Ja localité , passage
étroit , circuler au pas .

Nyon : la ville doit être trauersée
très lentement, car les contrôles sont
séoères. Si cette règle n 'est pas ob-
seroée . le véhicule peut être séques-
tré.

Allaman : après la localité , cirage
et forte pente (8 %).

Morges : dès l' arriD Ée dans la aille,
circuler au pas.

Lausanne : forte rampe pour péné-
trer en aille .

Vous supposez que ces recomman-
dat ions sont fa i t e s  par suite de l' en-
combrement  du traf ic  ou encore en
raison des trooaux en cours sur la
route No 1. Eh bien I non , il s'agit
d' un itinéraire trouoé dans un guide
de 1914 !

L'histoire se rép ète...

Ç ĵ  Le coin de l'automobiliste

Une jeune fille comparaît devant le
Tribunal correctionnel pour avoir
écrasé plusieurs p iétons.

Le président .lui -dit  :,. ,., -, s .:. -
- En un mois , veius avez renversé

six personnes avec votre voiture.
- Cinq, Monsieur.; le présiden t,- rec-

tifie la jeune fille , Il y §n ..a une que
j 'ai renversée deux foisY.

Le but

En 1741, « Le Messie » de Haendel
fu t  donné , pour la première fois , de-
vant la Cour de " LondresYA'Ta fin de
l'Oratorio, le roi s'approch a du com-
positeur et lui dit :
- Maestro , avec cette œuvre , vous

nous avez bien amusé I
Alors Haendel regarda le roi droi t

clans les -yeux et répondit :
- Majesté , je rie voulais point amu-

ser ,, mais -rendre meillèuR^

Cynisme
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Brasserie du Boxer S.A.
ROMANEL S/LAUSANNE - Tél. (021) 4 64 97

son dépositaire :

Georges BÀRTSCHI, Sonvilier - Tél. (039) 4.02.07

MODÈLE 1962

DKWJUNIOR DELUXE

UN VRAI COFFRE FAMILIAL
Nous sommes à votre disposition pour vous faire effectuer un essai sur roule,

et pour vous envoyer noire prospectus spécial.

Un simple coup de téléphone et nous vous conseillons judicieusement.
Grande documentation pour tous modèles DKW.

GARAGE DU JURA
CHS KOLLER

Avenue Léopold-Robert 117 Téléphon e (039) 3 14 08

L A  C H A U X - D E - F O N D S

Employée de bureau
qualifiée, connaissant parfaitement les
travaux de secrétariat , ayant de l'initiative
et désirant une place intéressante avec
responsabilités, serait engagée pour cou-
rant août par entreprise industrielle en
pleine expansion.

Offres sous chiffre VB 15178 au bureau
de L'Impartial.

Dauphiné GORDINI
modèle 1961, est à vendre cause de double
emploi.
Ecrire sous chiffre MS 15184 au bureau de
L'Impartial.

URGENT. A vendre pour cause imprévue

BMW 700
coupé Standard, modèle 1962, roulé 5000
km. environ.
Offres sous chiffre P 4272 N, à Publicitas
S. A., La Chaux-de-Fonds.
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OMEGA

Nous engageons, pour notre départe-
ment de Recherches scientifiques

1 dessinateur-constructeur
spécialisé dans la petite mécanique de

précision

1 mécanicien de précision
pour différents travaux de laboratoire.
Les offres accompagnées d'un curricu-
lum vitae sont à adresser à OMEGA.
Service du Personnel, Bienne.
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Tous les samedis Morteau
Départ 13 h. 30 Pr. 5.—

Dimanche 15 juillet - Dép. 7 h.

Isérable
(Valais)

Prix avec téléphérique Pr. 26.—

Dimanche 15 juillet - Dép. 7 h. 30

Lac Noir
Guggisberg, Pr. 16.—

Dimanche 15 juillet - Dép. 12 h. 30

Porrentruy
BRADERIE (Grand cortège)

Pr. 11.—

Dimanche 15 juillet

Course en zig-zag
Départ 14 h. Pr. 12.—

Demandez le programme
des VACANCES HORLOGERES

Mesdames ,
Ne partez pas en vacances ,
sans avoir adopté

LA LIGNE « MADISON »
exécutée sur

UNE BONNE < MODELING >
au salon

Membre du club artistique R h CENTRE VIL! F

Av. Léopold-Robert 76 Uél. 3 45 45

ON DEMANDE

EXTRA
pour les lundis et
mardis ou jours à
convenir . — Café
Ticino , tél. (0391
2 72 73.

BONNE S
VACANCES
à tous nos
clients
Nos magasins
seront fermés
du 23 juillet au
4 août

Fortmann
LAVOMATIC
Blanchisserie

Nettoyage
chimique

A VENDRE

PEUGEO T
403

Pr. 3700.— comptant
— S'adresser au bu-
reau de L'Impar-
tial. 14719

I

PRÊTS
de 500 à 2000
fr ., rembourse-
ments mensuels
sont accordés
sans formalités
compliquées à
personnes à
traitement fixe,
employés, ou-
vriers, ainsi
qu'aux fonc-
tionnaires. Ra-
pidité et discré-
tion. — Bureau
de crédit S. A.,
Grand-Chêne 1,
Lausanne.

Nous cherchons une

sommelière (ier)

Bon gain . Horai-
re agréable . _ Priè-
re de faire offres au
Restaurant des Hal-
les, Neuchàtel. Tél.
(038) 5 20 13.

A VENDRE

¦/

<f
ponté, 10 m2, 2
places, type ca-
neton . Garage
CVN. Cause dé-
part. — Faire
offres téléphone
(021) 28 77 38.

A débarrasser , bas prix , pour les vacances,
quelques

AUTOS
occasion , soit : Renault 4CV , Anglia ,
Taunus . Panhard , Dauphiné , etc.
GARAGE BROSSARD, SAIGNELEGIER
Tél. (039) 4 52 09.

DIXI S. A., USIN"! 2, LE LOCLE

cherche pour  son réfectoire

1 jeune aide
de cuisine

Entrée pour le 13 août 1962. Bon
salaire, congé tous les samedis i
après-midi et d imanches
Se présentei  ou télé p honer  à :
Dixi S. A. Usine 2, Le Locle ,
jusqu 'au 25 juille t 1962.

ires oas prix , a liquider

TAUNUS 15 M
1958 (radio) .
Pierre Béguin, Cerneux-Veusil-Dessus —
téléphone (039) 4 7170.

A vendre, très belle occasion ,

D E R I V E U R
type vaurien, constr. 1959. voiles nylon.
Embarcation en parfait état, pouvant être
transportée avec une voiture.

S'adresser à M. P. Walter, instituteur,
Cudrefin. Tél. (037) 8 45 88.

Magasin de confection
Chef-lieu de district , la Côte , à remettre
magasin 3 vitrines sur rue principale.
Loyer modéré, chiffre d'affaires important.
Etude G. Baudat, Jomini "!, Lausanne.

Vacances en Grèce
QUELLE PERSONNE allant en direction
d'Athènes, accepterait dame, seulement
pour l'aller, contre paiement ?

Téléphone (038) 514 77.
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l Fr. 6475,- W,

CUISINIER
D'HOTEL
ayant fait appren-
tissage de cuisinier
dans les meilleures
maisons, cherche
place comme
VOLONTAIRE
pour parfaire sa for-
mation dans la pâ-
tisserie et apprendre
la langue française.
— Faire offres sous
chiffre D 23857, à
Publicitas S. A.,
Bienne.

A VENDRE
vélomoteur 3 vites-
ses, roulé 7000 km.
— Tél. (039) 3 45 53.

VACANCES
horlogères. Quel au-
tomobiliste prendrait
couple pour Nice ?
Frais partagés. —
Téléphone (039)
2 74 53.

JE CHERCHE un
commissionnaire en-
tre les heures d'é-
cole , ayant si possi-
ble un vélo. — S'adr.
au Magasin Imer
fleurs, av. L.-Robert
114, tél. (039) 2 19 59

URGENT Cherche a
louer appartement
de 1 ou 2 pièces, avec
confort. Quartier
centre - ouest. Faire
offres sous chiffre
T G 14960. au bu-
reau de L'Impartial.

JE CHERCHE à
louer petit apparte-
ment, 2 chambres et
cuisine, ou éventuel-
lement chambre in-
dépendante, tout de
suite. — S'adresser
rue du Doubs 113, au
2e étage.

APPARTEMENT de
2 à 3 pièces est de-
mandé au tout plus
vite par employé
ayant place stable,
— Ecrire à M. Torri-
co, chez Fabrique
Voumard , machines,
La Chaux-de-Fonds,

APPARTEMENT
Nous cherchons ap-
partement 3 cham-
bres. — Ecrire sous
chiffre C H 15115,
au bureau de L'Im-
partial.

CHAMBRE à louer
au centre , part à la
cuisine. — Ecrire
sous chiffre J G
14400 , au bureau de
L'Impartial.

DEMOISELLE cher-
che chambre avec
part à la cuisine aux
abords immédiats
de la Place de l'Hô-
tel-de-Ville. Urgent.
— Ecrire sous chif-
fre L U 14996, au
bureau de L'Impar-
tial.

CHAMBRE meublée,
chauffée, est deman-
dée par Monsieur
tranquille. — Ecrire
sous chiffre L P
15130, au bureau de
L'Impartial.

A VENDRE pous-
sette avec accessoi-
res et poussette de
chambre. Le tout en
parfait état. — S'a-
dresser Charrière 35
au pignon , le matin
de 10 à 12 h., ou le
soir entre 18 h. 30
et 20 h.

A VENDRE une
pousette anglaise
démontable , parfait
état. _ Tél. (039)
3 47 15. 
A VENDRE au plus
offrant collection
complète de 31 li-
vres Silva. — Tél.
(039) 4 18 26. 
LIT-COUCHE 1V4
place et une com-
mode en parfait état
sont à vendre avan-
tageusement. — S'a-
dresser E. Streiff ,
Charles-Naine 16.
A VENDRE d'occa-
sion robe de mariée,
longue, taille 38-40.
— Tél. au (039)
R A O QA

PERDU en ville un
porte-billets conte-
nant une certaine
somme. La rapporter
contre bonne récom-
pense au poste de
police.

TROUVÉ gentil chat
noir et blanc. — Le
réclamer chez Mme
Glauser, Forges 17.

i
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( HUMOUR (/ ARIËTÉS & C'E...)
| LES CONTES DE « L'IMPARTIAL »

— Viens donc passer le premier
week-end d'août à Fraissou-les-
Pins, avait dit Paul Herval à son
ami Gradu. La villa que j' ai louée
est très grande et nous t'y ferons
connaître une jeune personne char-
mante !

Tout à la joie de pouvoir passer
deux bonnes journées loin d'un Paris
vidé par les vacances et avec le se-
cret espoir d'une fin possible à un
célibat devenu pesant , Louis Gradu
avait accepté l'invitation... et n 'avait
réfléchi qu 'ensuite.

par Vincent DIZON

Certes , Herval était un ami , un
vieux camarade de toujours et sa
petite famille était charmante ;
mais , il n 'avait pas, et il s'en fallait
de beaucoup, le même niveau social ,
ce qui rendait leurs rapports publics
assez délicats. Employé modeste ,
Gradu ne pouvait prétendre rivali-
ser avec son ami , avocat en renom ,
à la situation fort brillante.

Après coup, et durant plusieurs
jours , il hésita ; il fut même sur le
point d'écrire un mot d'excuses ;
mais, la crainte de se trouver sur un
plan d'infériorité , dans un monde
qui ne lui était pas familier , était
contre-battue par son désir de ren-
contrer celle qui pourrait , peut-être ,
devenir la compagne de sa vie et
par l'attrait de quarante huit heu-
res de vacances et d'évasion.

— J'y vais , décréta-t-il enfin.
Nous verrons bien !

Il sollicita ses quelques économies
pour un nécessaire renouvellement
de sa garde-robe estivale , et bientôt ,
la petite glace de sa chambre de
célibataire lui livra l'image d'une
silhouette qui lui parut fort présen-
table. Son choix des couleurs, peut-
être, le rendait-il un peu... ; enfin ,
assez... ; mais, de toutes façons, la
saison autorisait bien des fantaisies.

Pourtant , il était une chose qui le
« chiffonnait » ! Pouvait-il se per-
mettre d'arriver à Fraissou-les-Pins

par le car ,... avec sa mallette au
bout des doigts ? N'apparaitrait-il
pas, aux yeux des autres invités de
son ami Herval , comme un phéno-
mène , rétrograde , ignoble , se refu-
sant au progrès ?

A l'ère cosmique, bien que cinq
cents mètres à peine séparassent
l'agglomération de la villa , on n'ar-
rive pas à pieds chez des villégia-
teurs de Fraissou-les-Pins !

Pourtant , l'indispensable voiture
rêvée n'était absolument pas dans
les moyens de Gradu qui , bien qu 'el-
le ne soit pas ignorée de ses hôtes,
ne tenait pas à porter son impé-
cuniosité comme un fanion.

C'est cette nouvelle préoccupation
qui le poussa à s'intéresser aux voi-
tures d'occasion , et c'est la modestie
de son budget qui le fit se décider
à l'achat d'une automobile dont le
prix cadrait avec ses faibles disponi-
bilités.

En la voyant, certes, il hésita. Elle
avait bien trente cinq ans d'âge ,
fort démodée et, de surcroit , peinte
d'un rouge vif capable de rendre
fou-furieux le veau le plus débon-
naire de la création. Mais , son pro-
gramme le poussait à se décider et il
le fit. Il devint donc le propriétaire
de cette petite cinq chevaux rouge ,
découverte , haute sur roues, passa-
blement bruyante , ce qui lui donnait
un petit air cocasse et guilleret.

— Mieux vaut une entrée origi-
nale dans cette voiture , qu 'une pi-
teuse arrivée sur deux jambes ! se
dit-il .

Et c'est dans cet équipage , après
quelques sorties de prise en mains,
sans histoire , que Gradu se mit en
route pour Fraissou-les-Pins.

Près de deux cents kilomètres
dans une telle « guimbarde » ne
pouvait être une randonnée de tout
repos. Parti à l'aube, car , l'éclairage
défaillant de son véhicule ne lui
permettait pas de parcours noctur-
ne , Gradu fit le, premier quart de
son chemin en deux heures et sans
le plus petit ennui. Fièrement, il re-
gardait les piétons avec dédain ; il
n 'était plus des leurs. Au « trot »
ronronnant de ses cinq chevaux , il

filait dignement... vers son cinquan-
te et unième kilomètre.

¦ • •

C'est alors que les choses com-
mencèrent à se gâter. Les chevaux ,
tous les cinq, se mirent soudain à
renâcler , à pétarader , presque à ruer ,
avant de s'arrêter , tout simplement,
sur le bord sans charme de la route
nationale.

Les notions mécaniques de Gradu
étaient très modestes ; pourtant ,
manivelle vigoureuse, tourne-vis
agressif... et une bonne dose de
chance . inconsciente, remirent les
cinq chevaux sur le droit-chemin.
Le moteur se remit soudain à fonc-
tionner honnêtement sans que le
chauffeur ait pu vraiment se rendre
compte des raisons de la panne.

— Ah !... ces mécaniciens moder-
nes, dit-il. inspiré , mais non sans
fierté , c'est aussi capricieux que... le
temps ! »

Effectivement , le temps était ins-
table et comme Gradu reprenait
place à son volant , le ciel , déjà me-
naçant, libérait une légère , mais dé-
sagréable ondée.

Désormais, Gradu n 'était pas au
bout de ses peines, ni de ses pan-
nes, car , il en eut exactement huit
et la dernière se produisit alors qu 'il
n 'était plus qu 'à deux kilomètres
de Fraissou-les-Pins.

Las, malgré une nouvelle inter-
vention , le moteur , cette fois , ne
voulut plus rien savoir . La chance
s'était enfuie , le tourne-vis s'avéra
inutile et la manivelle ne fut plus
qu 'un instrument lamentablement
inefficace.

L apres-midi tirait a sa fin et les
Herval devaient l' attendre depuis
des heures. Si près , il ne pouvait
leur faire l'affront de ne pas les
rejoindre. Cependant, sans la voi-
ture qui avait conditionné sa venue ,
la chose était impensable. Aussi, ne
put-il que se résoudre à demander
l'aide d'un paysan voisin, qui accep-
ta de remorquer la petite « cinq
chevaux » rouge jusqu 'à la villa de
son ami l'avocat.

— Tout le monde est à la merci
d'une panne , se dit-il. Bien sot
celui qui ne le comprendrait pas.
Au point où j' en suis, l'essentiel ,
maintenant, c'est d'arriver !

Et il arriva , sous tous les regards
braqués des Herval et de leurs invi-
tés.

La vieille voiture rouge , traînée
par le solide percheron que le pay-
san compatissant y avait attelé , fit
une entrée remarquée dans le grand
jardin , et la scène était si inatten-
due , si singulièrement drôle et pit-
toresque, qu 'un inextinguible fou-
rire s'empara de tous les assistants.

Gradu avait préféré l'originalité
à son apparente et trop modeste
condition et l'on peut dire qu 'il fut
royalement servi ; mais, bien qu 'in-
quiet à ce premier contact , bien
inspiré, il joignit son rire à ceux
des autres et retourna totalement
la situation à son avantage en dé-
clarant avec désinvolture :

— En arrivant à Fraissou, j ' ai
pensé que cinq chevaux faisaient un
peu mesquin. Alors, pour un meil-
leur effet , en cours de route j' en ai
ajouté un de plus !

Cette répartie , pleine d'à-propos
et d'humour, fit fondre le ridicule
de sa situation et d'emblée lui assu-
ra un réel succès.

Victoire , d'ailleurs, qui ne fut pas
sans lendemain , car Louis Gradu va
se marier incessamment, comblé
par tous les avantages supposés en
pareil cas et, ce qui ne gâche rien ,
même par l'Amour.

I C H R O N I Q U E  D U  J A Z Z
CEST en 1949 que cette formation

de jazz se fait connaître en Cali-
fornie. Après avoir joué dans

presque tous les dancings de la région,
ces musiciens font l'acquisition d'un
ancien camion de pompiers, ainsi que
de l'équipement fort pittoresque utili-
sé par les services du feu américains
an début du siècle. Dès lors, ils par-
courent toute la côte du Pacifique en
tant qu 'orchestre amateur.

Employés dans les studios de Walt
Disney durant la journée, ces artistes
devaient primitivement leur succès au-
tant à leur vieille «teuf-teuf» (c'est une
Ford 1914) , ou à leur accoutrement,
qu 'à leur musique elle-même...

Vedettes d'un dixieland jubilee pa-
tronné par Bing Crosby, et télévisé
pour plus de trois millions de specta -
teurs, Les Cinq Pompiers plus deux
connurent rapidement une certaine no-
toriété , aidés par un aspect visuel des
plus drôles. Actuellement, ils occupent
la scène du jazz à plusieurs reprises
chaque semaine, mais ils n'en ont pas
pour autant abandonné leurs activités
professionnelles.

Après quinze ans de succès, les «Pom-
piers» restent des amateurs, que l'on
peut comparer chez nous à nos célè-
bres «New Hot Players», qui emplis-
saient les salles de Berne ou de Zu-
rich, comme aucun ensemble profes-
sionnel ne savait le faire.

Le jazz new-orleans revival , ne a Los
Angeles en 1940 sous l'impulsion de
Kid Ory, et popularisé d'abord par
Lu Waters et Turk Murphy, a influen-
cé les débuts des Pompiers, de même
que l'idiome du style nouvellc-orléans

dont ils adoptèrent les grandes lignes,
tout en y ajoutant l'esprit vaudeville
qu 'avait inventé Spike Hugues, basé
sur des effets burlesques harmonisés,
avec force klaxons, cloches, sifflets, si-
rènes et autres bruitages. A cette épo-
que, leur musique était quelque peu
discutable du point de vue jazz pur.

Cependant, avec les années, cet or-
chestre s'est assagi. Ses récents enre-
gistrements sont de la meilleure veine
traditionnelle et nous nous plaisons à
parler ici de leurs dernières parutions.

Good Time Jazz M 12028 «Firehouse
Five Plus Tvvo gocs to sea», a été en-
registré au cours de l'année 1957. U
débute par By the beautiful sea et
d'emblée, le tuba de Ralph Bail et le
banjo de Dick Roberts jouent un rôle
important. When my dreamboats cornes
home, Minnie the mermaid , Peoria , Red
Sails, Anchors aweigh. sont autant de
mélodies populaires que de thèmes où
le saxophone soprano de George Pro-
bert , le trombone de Ward Kimball , la
trompette de Danny Alguire, le piano
mécanique de Frank Thomas et la
batterie d'Eddie Forrest, font preuve
d'une maturité musicale acquise au
cours de nombreuses années d'expé-
rience. C'est avant tout une musique
jeune et pleine d'ambiance.

Dixieland Favorites, Good Time Jazz
No M. 12040, est le plus récent de leurs

disques. Les enregistrements remontent
à 1958-1959 et 1960. Working man blues,
le vieux succès de King Oliver, pré-
cède Doctor Jazz, du même composi-
teur. Le classique de Clarence Wil-
liam, Royal garden blues , est suivi de
Corne back sweet papa , Sister kate,
Thats a plenty. Tous ces thèmes sont
joués avec un «sérieux» qui contraste
totalement avec l'atmosphère primitive
des Pompiers. C'est aujourd'hui une
formation de jazz qui a délaissé le
côté comique qui la caractérisait voici
dix ans. Ce disque est complété par
EJdgety feet , Muskrat ramble, Canal
street blues et Jazz me blues.

Le saxophone soprano de George
Probert , à la sonorité très éraillée, ne
rappelle en rien Bechet ou Johnny
Hodges. Quant aux improvisations d'en-
semble, elles sont très nombreuses, mais
il s'agit de finals enragés et non d'im-
provisations collectives. La présence du
tuba apporte une certaine lourdeur —
à laquelle les Cinq Pompiers Plus Deux
nous ont toujours accoutumés — mais
elle n 'en amoindrit pas leurs réussites.

Classés longtemps parmi les orches-
tres de variétés, The Firehouse Five
Plus Two, gagnent par ces disques
leur place au sein des jazzmen che-
vronnés.

Roger QUENET.

PetzL Riki
et Pingo

Le feuilleton illustré
des enfants

par Wilhelm HANSEN

Chers amis, gardez la machine à
couper le pain, nous ne pouvons pas
dégager notre bateau et nous le lais-
sons en plan.

— Tu sais, au fond , Petzi, Je suis
content de ce qui arrive. Je commen-
çais à en avoir marre, de ce sous-ma-

— Alors, retournons vers notre Ma-
ry. Heureusement que les bons amis
à qui demander le chemin ne manquent
pas 1

- Arrêtez vos simagrées - vous
refroidissez ma soupe ! '

l'4̂ -J. H rth A i , J^« JÉlMiiifc ,Vl),,r,A ilmillifti, nHSffSl

- Non , non, vous ne me dérangez
pas du tout I

" ' ' "''''-^*K::::.'.

- Hé, a t tendez-moi  un peu !

- Est-ce que c'est « L 'Hebdomadai-
re des Médecins » ? Faites annuler la
page de couverture  !

- C'est vous qui avez commandé
un gin dry r

L'apéritif estival
par excellence :

fin, léger, délicat

Sec ou à l'eau

J

DE J. LE VAILLANT: No 771

Horizontalement. - 1. Elle est tou-
jours reçue à bras ouverts. 2. Aiderait.
3. Bord de l'eau. Se rend. Pronom. 4.
Qualifie des personnes qui n 'ont pas
beaucoup de bon sens. 5. Est parfois
une œuvre d'art. Possède. Dans. 6. De
quoi obstruer la gorge. Bruit sec. ' 7.
Pour remp lacer le reste. Retira. 8. Em-
pêcheras d'arriver à l'heure. 9. Obte-
nues . Figure géométri que. 10. Monter
des matériaux , telle est la fonction
qu 'il accomp lit auprès d'une construc-
tion. On les fai t  avec un crayon ou
une gomme.

Verticalement. - Elle fut  reine de
Castille. 2. Les abeilles travaillent
pour lui. 3. Aff luent  de la Garonne.
Plante d'une odeur repoussante. 4.
Serai en nage. Roi des Hébreux. 5.
La 3e personne. On doit le faire dans
un tournant. 6. Se montre toujours
froid. Ville de Palestine. 7. Faite de
vive voix. Mit plus haut. 8. Pour ac-
cepter. Ferai un travai l de jardinier.
9. Toujours belle quand elle est riche.
Absorbe . 10. Ils envoient les gens au
bain. Constructions légères.

Solution du problème précédent

Of C&té cMtié*
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I Avantageux
pour cuisiner !

i-

maintenant avec
boîte gratuite! *

<
Triplex 62L08

Il est mis au concours la place de

conseiller
d'orientation

TWTT—¦ professionnelle
Conditions : Formation universitaire complétée d'une

»#¦ formation spéciale sur le plan pédagogique et psycho-

,;!) |{ i J IjO log ique. Un don particulier pour la psychologie des jeunes

et celle des professions est nécessaire.

U Ul luIllûliUI Date d'entrée en fonction : dès que possible.

professionnelle lieo de ,ésid8n" ; T~
fSll llIPQ Oil fi '"es °̂

res manuscrites , accompagnées des documents

UU Util SI w UIJ nécessaires , d'un curriculum vitae et des prétentions de

salaire doivent être adressées jusqu 'au 30 août 1962 au

___^________,̂ _̂_^^_^__ Président de la Commission de surveillance de l'orien-

83is««SssiiWiMtll»msii«s fation professionnelle du Jura-sud : M. Paul-A . Vaucher ,

maire, CORMORET.

ta.
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Ile Salon du meuble italien jpH
23 - 30 septembre 1962
dans l'enceinte de la Foire de Milan JSUBJ&LË. S
La deuxième grande exposition spécialisée de la production Italienne du
Meuble industriel et artisanal. Les seuls exposants sont les fabricants, in-
dustriels et artisans du Meuble. L'accès est réservé uniquement aux
commerçants, architectes et techniciens de l'ameublement, italiens et
étrangers. TJn bureau d'affaires avec des interprètes sera à disposition
des visiteurs.
Renseignements : Segreteria Générale, 2" Salone dei Mobile Italiano, Via
Corridoni 1, MILANO. Tel. 791 665

COMME CHAQUE ANNÉE
LES MAGASINS ET USINE

DE LA TEINTURERIE

seront f ermés i
pendant les vacances horlogères

du 21 juillet au 4 août

Magasins : Av. L.-Robert 57a - Tél. 215 64
Rue du Collège 21 - Tél. 21551

iV J

CABRIOLET
PEUGEOT 403
Modèle 1960 — 30.000 km. — compresseur
MAG — pneus Michelin X — couleur
ivoire — de première main — état im-
peccable — crédit sur demande — prix
intéressant.

GRAND GARAGE DE L'ETOILE
Georges Châtelain — Fritz-Courvoisier 28

y fm Br sV rai ! .̂ Bk V SSSa HQ I ~

HElBBi
P R O F I T E Z  !

TABLE DE CUISINE (1 tiroir)
FORMICA (rouge , bleu , vert , jaune ) pieds
tubes chromés, garantis sur cuivre.
2 RALLONGES.

80 x 55 x 120 cm. Fr. 135.—
90 x 60 x 130 cm. Fr. 145.—

100 x 70 x 160 cm. Fr. 175.—
120 x 80 x 200 cm. Fr. 215.—

KURTH , Rive de la Morges 6, MORGES
Téléphone (021) 71 39 49

A louer dès le 31 octobre

appartement
à La Sagne, à 5 minutes de la gare. Belle
situation, 2 pièces, 1 cuisine, dépendances.
Conviendrait pour retraité.
S'adresser à Mlle L. Jeanrichard, Crêt 51,
La Sagne.

-

Le RESTAURANT
de MONTEZILLON
vous propose :

samedi soir : piccata milanaise i .
dimanche à midi : médaillons de veau aux

morilles, jambon de campagne
Prière de réserver sa table.

Tél. (038) 8 15 47 Benjamin Kohler



Le pice-président du G. P. R. A. en désaccord aoec une partie importante du
gouvernement algérien , photograp hié sur la piste de Cointrin-Genèrj e, alors
qu 'il s'apprêtait à faire un bref séjour-escale dans cette oille. Ben Bella est

accompagné (à gauche) d'un ami uenu l'attendre à l'aéroport.

L'illustre écrivain américain William Faulkner est mort à
l'âge de 65 ans. Faulkner , Prix Nobel 1949, était avec Heming-
ivay, Tennessee Williams et Henry Miller un maître de la

littérature contemporaine.

Les gymnastes suisses se sont fort bien comportés aux championnats du monde à Prague (toute
proportion gardée). Nos représentants attendent Je moment de présenter leurs exercices, on
reconnaît de gauche à droite, Feuz, BrulJmann , Benker, Michel, Kunzler , le manager Adatte

st Fâssler.

LA PHOTO DU LECTEUR

M. S. Vuilleumier, Faix 9, à Tramelan, reçoit cette semaine la récompense hebdomadaire
. allant au photographe-AMATEUR dont l'envol est retenu pour publication dans cette page.

H intitule ce bel instantané : « Grand-papa a des admirateurs ».

Une fo rtune dans un co f f r e  d'auto c'est ce qu 'ont
découaert à Jerseu-City des garagistes qui appe-
lèrent aussitôt la police. Dans des cartons se
trouoaient des billets représentant 10 millions de
francs appartenant à un gangster que la police

est en train de rechercher.

Exploit au Ceroin où deux Suisses, guides Dalaisans, Christophe Vouilloz
de Martigni/ (à gauche) et Michel Darbelleg, ont graoi la paroi nord

en un peu plus de sept heures sans aucun bioouac.

La pétition demandant que la chiroprati que soit reconnue par les caisses de maladies et acci-
dents au même titre que la médecine traditionnelle a recueilli 400.000 signatures qui ont été

déposées à la chancellerie fédérale (notre photoj.

LA SEMA INE tLLUSl Z.Be



Gratis'k
vous recevrez

P E Z Z ï O L j  U-

r >\;̂ fc i «ra verres Cynar

«WJIûïIIJIIIBBWŜ SW S| p0ur réunir une demi-
^ B̂nHÉHHffiÉHsttH douzaine de verres Cynar
mm j' pour votre bar privé

ĤiQI B3i«^̂  Fr. 10.70 + .-40 de dépôt

CYNAR
Le prix indiqué est net

Profitez des vacances en faisant
les voyages de Migros Neuchàtel
Course No 1 au départ de Neuchàtel à 7 h.
mardi 24. 7. 1962 Estavayer - visite de la fabrique de conserves - Oron -

visite du château - grand repas gastronomique à
Grandvaux - Lausanne.

PriX Fr. ¦¦ £¦¦" y compris le repas
Renseignements et billets en vente dans les magasins
Migros de Neuchàtel et Peseux jusqu 'au vendredi 20
juillet 1962.

Courts No 2 au départ du Locle à 7 h. - de La Chaux-de-Fonds à
jeudi 26. 7. 1962 7 h. 30 - de Neuchàtel à 8 h. 15.

Berne - visite de la fabrique de fromages Zingg -
excellent repas gastronomique à Zaziwil - le lac Bleu.

PriX F r. mmKmM
m y compris le repas

Renseignements et bil lets en vente dans les magasins
Migros du Locle et de La Chaux-de-Fonds jusqu 'au
samedi 21 juillet 1962.

Course No 3 au départ de Tavannes à 5 h. 45 - Tramelan à 6 h. -
mardi 31. 7. 1962 St-lmier à 6 h. 30 - Neuchàtel à 7 h. 15.

Martigny - visite de la fabrique Saverma - La Forclaz •
Chamonix - pique-nique Migros - Genève.

PriX Fr. iSam- Ĵ m "m y compris le pique-niqu<
Renseignements et billets en vente dans les magasins
Migros de Tramelan - Tavannes et St-lmier jusqu 'au

' jeudi 26 juillet 1962.

Courte No 4 un après-midi , au départ de Neuchàtel à 13 h. 30.
Vendredi 27. 7. 1962 La Chaux-de-Fonds - visite des fresques Dessoulavy -

Les Brenets - le Saut-du-Doubs - retour par la Tourne.

Prix Fr. 1 \J m 'm
Renseignements et billets à Migros, Service des voya-
ges, 16, Rue de l'Hôpita l, Neuchàtel jusqu 'au mercredi
25 juillet 1962.

Courte No S au départ de Neuchàtel à 6 h.
mercredi 1. 8. 1962 St-Maurice - visite de l'abbaye - St-Pierre de Clages -

visites de l'église - Aproz - visite de la fabrique d'eaux
minérales - pique-nique Migros à Sion - Grimsel -
Interlaken - Thoune.

PriX Fr. ¦¦¦%•#¦ y compris le pique-nique
Renseignements et billets à Migros, service des voya-
ges, 16, Rue de l'Hôpital, Neuchàtel jusqu 'au vendredi
27 juillet 1962.

Courte No i au départ du Val-de-Travers à 6 h. et Neuchàtel à 7 h.
jeudi 2. 8. 1962 Huttwil - visite de la fabrique de pâtes Leuenberger -

Lucerne - repas gastronomique à Saint-Niklaus -
Brunig - Interlaken.

Prix Fr, 27."
Renseignements et billets en vente dans les magasins
Migros de Fleurier et Couvet jusqu 'au samedi 28 juillet.

Courte No 7 un après-midi sur le lac, départ de Neuchàtel à 13 h. 20
mardi 7. 8. 1962 Ile Saint-Pierre.

Prix Fr. OB-
Renseignements et billets en vente à Migros, Service
des voyages, 16, Rue de l'Hôpital, Neuchàtel, jusqu'au
samedi 4 août 1962.

RENSEIGNEMENTS GÉNÉRAUX :
a) les courses ont lieu par n'importe quel temps
b) le nombre des places est limité
c) les modifications sont réservées
d) il ne tera fait aucune réservation de places dans les autocars, à l'avance
e) le programme détaillé des courses peut être obtenu dans les magasins

Migros où les départ ont lieu v,
f) les places peuvent être commandées, pour tous les voyages, également à

Migros - Service des voyages
16, Rue de l'Hôpital
Secrétariat de l'Ecole-Club
Téléphone (038) 5 83 49 - Compte de chèque postaux IV 5846
Neuchàtel
Bureau ouvert du lundi au vendredi de 8 h. à 12 h. et de 14 h. à 18 h.
samedi de 8 h. à 12 h.

g) il n'y a pas d'inscriptions, mais les billets sont vendus directement. Il
suffit de verser le montant de la course désirée, et les billets vous seront
envoyés par retour du courrier, avec le programme détaillé, à votre
adresse. Indiquez, s 'il vous plait, sur le talon du chèque le numéro de la
course.

MIGROS - SERVICE DES VOYAGES
NEUCHATEL

16, Rue de l'Hôpital

P R ÊT S
.ans caution Jusqu 'à
Fr. 7000.— acoordés
facilement depuis 30
ans, à fonctionnaire ,
emp loy é, ouvrier ,
commerçant , agri-
culteur et a, *»"*»
personne eolvable
Réponse rapide. Pe-
tits remboursements
mensuels M""»»'?"36 mensualités. Dis-
crétion absolue.
BANQUE «OU!» « JU

passage St-Françals 12 !
(bâtiment Migros) I

Liutsnni I
«10211226633 (31lai|M)|
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Mémento sportif

Football

Championnat de deuxième ligue

Dimanche 15 juillet

Fontainemelon - Stade Lausanne
Terrain des sports , 17 h.

¦:i'jV.^.iiijjjjj .iiijjj .uj .iiL.yiii

Cyclisme

Dimanche 15 juillet

Course des cadets
Colombier, 8 h.
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Hippisme

Dimanche 15 juillet

Concours hippique
Colombier
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LA BOULE D'OR
Tous les soirs dès 20 h. 30

Dimanches dès 15 h. 30

GRANDE FÊTE DE LA BIÈRE <C0MÈTE>
avec l'orchestre Tyrolien

Hans KREIDL
Costumes typiques — Exécution tyro-
liennes — Décor campagnard — Produc-
tions et chants du TyroL
ATTENTION : PENDANT LES VACAN-
CES HORLOGERES :
MATINEES à 15 h. 30 tous les jours
SOIREES à 20 h. 30 tous les soirs.

75» pièce d'or /é@^^
CENTAURE gagnée par IffijÊÊ t
Krapf EIsbeth lÊsÈt
BirkenwegIO, Wattwil SQ ^B/ip

**************
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L'Association suisse des fa- Q.H
bricants de boîtes de montres
¦ cherche un

employé
de

commerce
ayant le sens de la techni-
que , pour être formé comme
aide-op érateur sur machines
à cartes perforées.

Nous offrons à ce collabo-
rateur un poste intéressant, j
avec responsabilités.

Faire offres manuscrites , avec
curriculum vitae , copies de
certificats et prétentions de
salaire à l'adresse suivante :

Association suisse des fabri-
cants de boîtes de montres ,
rue de la Gare 43, Bienne.

^^
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Vente et locations de
> CANNES ANGLAISES

Pieds faibles ? Pieds douloureux ?
Mes supports sur

f 

mesures, dans la
technique « original
BOIS-CUIR » vous
rendent la marche
aisée, sans douleurs.
Sans métal, légèreté
surprenante, élasti-
que et stable à la
fois. Enfin un sup-
port efficace qui se
porte aussi dans
une chaussure élé-

gante.
ORTHOPEDISTE

SPECIALISTE

YVES REBER
NEUCHATEL

19, Faubourg de l'Hôpital
Téléphone (038) 5 14 52

Ne reçoit pas le mardi.
La Chaux-de-Fonds : demandez
dates de passage dans la région

A LOUER à La Tuilière-Bevaix

appartement meublé
pour vacances , du 20.7 au 6.8.62

et

appartement non meublé
à l' année.

Téléphoner au (038) 6 36 50.

J

Institut pédagogique
¦«¦¦¦¦¦ ¦Jardinières d'enfants,

institutrices privées.

I 0C Contact journalier
s«WM avec les enfants.

ITOIP Placement assuré des
Udlu élèves diplômées.

I a, " Lausanne, 10, Jaman.
Ilîirrc Téléphone :

lUl l l lU (031) 23 87 05.

iMtffff gfffff —miiT —̂ —̂¦̂ ^̂ ^s ŝ ŝ »̂s^̂ ^̂ ^ -*f'-̂ ^Msi

manœuvre
aide-livreur-caviste, serait engagé
dans maison de la ville. Place
stable et bien rétribuée pour per-
sonne sérieuse et travailleuse.
Entrée à convenir . Offres avec
références sous chiffre L. I. 15061
au bureau de L'Impartial.

r \
Nous offrons un emploi stable
et bien rétribué à

régleur
SUR TOUR REVOLVER

qualifié.

Semaine de cinq jours , caisse de
retraite, travail intéressant dans
une ambiance agréable.

; Ecrire ou se présenter à

TESA S. A., Fabriqua d'instru-
ments de mesure, RENENS (VD).

V , )

Abomés ! Vacances horlogères
Pour vos changements, utilisez le présent bulletin — écrivez lisiblement̂ - mentionnez
des adresses exactes et remettez-nous votre avis au moins 48 heures à l'avance.
Vous faciliterez notre tâche. Administration de « L'IMPARTIAL ».

AVIS DE MUTATION
ancienne adresse :

Nom : Prénom : 

Rue : 

Localité : 

nouvelle adresse :

Rue, ou taûtel : 

Localité : • 

Dès le au inclus 
^Ports supplémentaires pour l'étranger : 10 ct. par Jour. Montan t a verser en timbres-

poste, à nos caisses ou à notre compte de chèques postaux IV b 325.

TESSIN
A vendre plusieurs

parcelles terrains de
constructions, mai-
sons et rustici, dans
les environs et vis-
à-vis de Locarno.
Prix intéressants. —
Adreser offres sous
chiffre AS 17439 Lo,
Annonces Suisse*
«ASSA», Locarno.



Une seule étape a suffi à Jacques Anquetil pour
endosser le maillot jaune

LE TOUR DE FRANCE CYCLISTE

La « locomotive » f rançaise a domine tout le monde (contre la montre)
roulant à la moiienne de 43 km. 957 sur 68 km. accidentés

|
Pas de suspense avec Jacques Anquetil : depuis l'abandon de Rik van

Looy et la faillite des grimpeurs dans les Pyrénées, le maillot jaune était
, au bout de son effort.  L'application du Flamand Planckaert ne pouvait

faire illusion . Sur les 68 kilomètres du parcours vallonné Bourgoin - Lyon,
Anquetil a «éparpille» tous ses adversaires; seul Baldini parvint à limiter
les déffà ts en ne concédant «que» 2' 59".

IlillIlillllllllilllM

Au matin de cette vingtième éta-
pe , Anquetil comptait 1' 08" de re-
tard sur Planckaert. A l'issue de la
journée , le Belge se retrouvait se-
cond à 5' 11". Vraiment , le Normand
est irrésistible contre le chronomètre
étant sans doute le seul coureur au
monde capable de pousser des poin-
tes à plus de 60 km.-h. durant un
assez long laps de temps.

Manque de panache !
Aussi longtemps que les organi-

sateurs feront la partie belle aux
rouleurs (quatre étapes contre la
montre , dont l'une par équipe et
une autre en côte) Jacques Anque-
til sera un vainqueur tout indiqué.
Mais ses succès, triomphe d' une
puissance athlétique jamais en dé-
faut , manquent singulièrement de
panache. Ce panache que Raymond
Poulidor a démontré dans la derniè-
re étape alpestre et qui lui vaut au-
jourd'hui d'occuper la troisième
place du classement général avec
un retard d'une dizaine de minutes
— dont huit perdues le premier jour
sur Anquetil. Contre la montre ,
Poulidor eut la chance de pouvoir
prendre , mie fois dépassé, le sillage
de son rival national pendant de
longs . kilomètres et de parvenir ain-
si ^ décrocher une, inespérée 'troisiè-
me place à l'étape.

L'Allemand Ruedi Altig, qui avait
terminé troisième à l'issue des 43
kilomètres de l'effort  solitaire Lu-
con - La Rochelle (8ème étape) , doit
se contenter du douzième rang en
ayant perdu plus de huit minutes
sur son coéquipier Anquetil.

La course
Anquetil , couvrant les 68 km. à la

moyenne horaire' de 43 km. 597 mal-
gré de nombreuses côtes et d'innom-
brables virages , principalement au
cours des 40 premiers kilomètres, a
donc dominé de bout en bout. L'Ita-
lien Baldini , qui termine second , con-
céda 2'59", Poulidor , troisième (ce
qui constitue pour celui-ci une ex-
cellente performance ) , 5'01", Plan-
ckaert — victime d'une crevaison au
15e km., 5'19", Gilbert Desmet 6*06",
Anglade 6'15" et Geldermans 6'49" .

A mi-parcours , Anquetil précédait
déjà Baldini de l'21", Planckaert de
l'47", Poulidor de 2'46" , Anglade de
2'59" , Geldermans de 3'23", Gilbert
Desmet (qu 'Anquetil devait rejoin-
dre dans la seconde partie de la
course i de 3'45". Lebaube de 3'51".

Dans la seconde étape alpine - qui ne tint guère ses promesses, tout le
peloton des favoris étant resté group é - c'est l'ex-champion de France
Poulidor qui t r iomp ha . Il semble donc que le poulain d'Antonin Magne
retrouve sa forme , après avoir été handicapé durant les premières éta-
pes par une fracture à la main. — Notre photo : Poulidor interviewé après
son succès, en compagnie du triple vainqueur du Tour, Louison Bobet.

van Schil et Gaul de 3 o2" . Dans les
34 derniers kilomètres , qui valurent
à Poulidor de ravir la 3me place à
Planckaert, Baldini céda 1*38", Pou-
lidor 2*15", Gilbert Desmet 2'21", An-
glade 3'16", Geldermans 3'26".

Anquetil . démontrant qu 'il demeu-
re le plus grand spécialiste des cour-
ses contre la montre , a donc réalisé
complètement son plan : s'emparer
du maillot jaune entre Bourgoin et
Lyon et s'assurer une marge de sé-
curité suffisante sur Planckaert. Il
a même pris beaucoup plus de temps
au Belge qu 'il ne l'avait pensé.

Classement général
Bourgoin - Lyon (68 km) , contre la

montre :
1. Anquetil (Pr) 1 h. 33' 35", moyenne

43 km. 597 (avec bonification 1 h. 32'
35") ; 2. Baldini (It) 1 h. 36' 34" (avec
bonification 1 h. 36' 04") ; 3. Poulidor
(Pr) 1 h. 38' 36" ; 4. Planckaert (Be)
1 h. 38' 54" ; 5. G. Desmet (Be) 1 h. 39'
41" ; 6. Anglade (Pr) 1 h. 39' 50" : 7.
Geldermans (Ho) 1 h. 40' 24" ; 8. van
Schil (Be) 1 h. 41' 06" ; 9. Daems (Be)
1 h. 41' 41": 10. Bailetti (It) 1 h. 41' 44;
11. Stablinski (Fr) 1 h. 42' 08" ; 12. Al-
tig (AU) 1 h. 42' 17" ; 13. Gaul (Lux)
1 h. 42' 18"; 14. Wolfshohl (Ail) 1 h.
42' 28" ; 15. Gainche (Fr) 1 h. 42' 29" ;
16. Lebaube (Fr) 1 h. 42' 39" ; 17. Otano
( Esp) 1 h. 42' 45" ; 18. Magnani (It) 1 h.
42' 54": 19. van Est (Ho) 1 h. 43' 02" ;
20. Pambianco (It) 1 h. ' 43' 05Y

Classement de l'étape
1. Anquetil (Fr) 101 h. 13' 08" ; 2.

Palnckaert (Be) à 5' 11" ; 3. Poulidor
(Fr) à 10' 36" ; 4. G. Desmet (Be) à 13'
13"; 5. Geldermans (Ho) à 14' 04" ; 6.
Simpson (GB) à 17' 21" ; 7. ex-aequo
Massignan (It) et Gaul (Lux) à 18' 02" ;
9. Baldinj (It) à 19' : 10. Pauwels (Be)
à 23' 04" ; 11. Lebaube (Fr) à 23' 33" ;
12. Angade (Fr ) à 26' 33" ; 13. Daems
(Be ) à 27' 17" ; 14. Bahamontes (Esp ) à
33' 36" ; 15. Wofshohl (Ail) à 39' 10";

16. A. Desmet (Be) à 39' 10": 17. van
Schil (Be) à 42' 05"; 18. Hoevenaers
(Be) à 42' 28" : 19. Carlesi (It à 43' 29" ;
20. Mahé (Fr ) à 45' 36".

Classement par points
1. Altig 173 points ; 2. Daems 144;

3. Darrigade 131; 4. Graczyk 118. 5.
Benedetti 110; 6. Anquetil 99; 7. Van-
nitsen 83.

La prime de la combativité a été
attribuée au Français Anglade et
celle de la malchance au Belge
Palnckaert.

L'étape d'aujourd'hui

L'étape de demain

au cours de la journée , a dépassé
1100 NF , ce qui n'était jamais enco-
re arrivé depuis le début de ce Tour
de France.

Heeb s'est trompé d'un jour !
Tout l'état-major sporti f  de la

principauté du Liechenstein était
présent , mercredi , au sommet du
col de l'Izoard. Et ces ardents sup-
porters de Heeb comptaient bien ,
après avoir encouragé au passage
leur champion , f ê t e r  à Briançon, en
sa compagnie , ses vingt-deux a7is.
Pour eux, il ne faisait aucun doute
que le jeune Adolf  dominerait ses
adversaires dans les cols , et qu'il ga-
gnerait l'étape avec une confortable
avance... Ils ont été bien déçus !

Heeb s'est racheté le lendemain
dans l'étape de la Chartreuse. Peut-
être s'était-il trompé d'une journée
pour f ê t e r  son anniversaire ?

Les remerciements de Bahamontes
Toujours très fa i r -p lay ,  Henri An-

glade est allé s 'excuser auprès de
Bahamontes d' avoir disputé le sprint
de la seconde place. « J' en avais plus
besoin que toi », a-t-il dit à l'Espa-
gnol , lequel tout aussi fa ir -p lay  que
son adversaire répondit : « Tu as eu
raison. D' ailleurs si tu n'avais pas
été avec moi en f i n  de parcours , il
est vraisemblable que j' aurais été
rejoint par le p eloton. »

Copyr. by Cosmopress.
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FOOTBALL

feront-ils grève ?
Le championnat d'Italie de

footbal l  risque d'être retardé. En
e f f e t , les footballeurs profession-
nels menacent de se mettre en
grève si leurs revendications ne
sont pas acceptées par la Ligue
nationale , c'est-à-dire si celle-ci
ne modifie pas les décisions
qu'elle vient de prendre.

En vue de discipliner le mar-
ché du football national , la Li-
gue vient de f ixer  les barèmes
maxima pour le ré-engagement
des joueurs dans la mesure de
cinq millions de lires pour ceux
disputant le championnat natio-
nal de première division. Elle a
également interdit au club de
verser à leurs joueurs des primes
de match et de classement. Ces
primes devront être remplacées
par une prime finale dite de
rendement , dont le montant sera
f ixé  sur l'assiduité des joueurs
dans l'équipe au cours du cham-
pionnat ainsi que sur le classe-
ment de l'équipe à la f i n  de ce-
lui-ci.

Or, le syndicat des footballeurs
professionnels a fai t  notifier par
ses avocats son opposition à ces
mesures économiquement res-
tritives, en se réservant la liber-
té d'action la plus complète , y
compris la grève. Celle-ci pour-
rait être déclenchée durant la
phase d'entraînement précédant
l'ouverture de la saison, ou à
l'occasion des premiers matches
du championnat.
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Les footballeurs
italiens

Nouvelle victoire suisse
dans la 12e étape du Tour de l'Avenir

• ÉrîgitiëPciëpuiy le départ de 'âdr-
deaux , dépassés par le rythme im-
posé par les Hollandais dans les éta-
pes plates, battus par les Espagnols
dans les Pyrénées, les coureurs suis-
ses du Tour de l'Avenir se sont ré-
veillés.

A Aix-les-Bains, jeudi , Binggeli
avait gagné l'étape devant son com-
patriote Heeb; aujourd'hui à Lyon
c'est Jaisli qui a gagné devant le
même- Heeb qui , par ailleurs , s'est
adjugé la première place du chal-
lenge du meilleur grimpeur.

L'étape a été rondement menée,
à a moyenne de 39 km. 127. Les

Suisses ont donc gagné, mais la
course n 'a pas eu d'incidence pro-
fonde sur le classement général.
En effet , à deux jours de l'arrivée
au Parc des Princes , c'est toujours
l'Espagnol Gomez dei Moral qui est
en tête avec 1' 54" d'avance sur l'I-
talien Maino et 2' 03" sur le Hollan-
dais Janssen.

Ce Tour de l'Avenir comporte tou-
tefois deux longues étapes termina-
les, surtout celle de demain , 234 km.
de Lyon à Nevers. Les Espagnols ne
sont pas à l'abri d'une désagréable
surprise.

Départ matinal de Chambéry où
la caravane est allée coucher , après
l'arrivée à Aix-les-Bains. Donc 82
coureurs au start donné à 8 heures.
Le début de la course est marqué
par de nombreuses escarmouches.
Mais il faut attendre le 40ème kilo-
mètre pour qu 'une attaque sérieuse
se dessine ; elle est l'œuvre de l'Ir-
landais Crinnion. L'Espagnol Vêlez
et l'Italien Giorza se lancent à sa
poursuite, mais ils ne réussissent
pas dans leur entreprise.

L'Irlandais va rester seul en tête
pendant 50 kilomètres avec une mi-
nute d'avance. Le peloton , pourtant
ne le laissera pas creuser l'écart.

C'est a la sortie de Bourgoin (87e
km.) que l'Autrichien Varga se lance
à la poursuite du leader. Il le re-
joint au 92e km. ¦

Le Hollandais Krolak tente alors
de rattraper les deux échappés. Vai-
nement. Crinnion et Varga prennent
ainsi 2' au moment où au 120e km.
surgissent de l'arrière les Suisses
Heeb et Jaisli , le Belge Monty et le
Britannique Bradley.

A l'entrée de Lyon à Saint-Fons ,
après une belle poursuite les 4 re-
joignent les deux et ce sont donc
six hommes qui se présentent au
stade pour le sprint. '

Les Suisses conduisent fort bien
leur affaire. Jaisli remporte enfin
une étape qu 'il convoitait , lui qui
s'était distingué particulièrement
l'année dernière. Il avait notamment
gagné la course contre la montre.

Le peloton n 'arrivait qu 'avec 23"
de retard.

La victoire de Jaisli rapporte une
3e victoire à la Suisse pour le chal-
lenge par équipes.

L'Italien Stefanoni qui a fait une
chute du côté de Bourgoin a été con-
traint d'abandonner.

Le Tour de l'Avenir
Voici le classement de la 12ème

étape, Chambéry - Lyon (150 km.
500) du Tour de l'Avenir :

1. JAISLI (S) 3 h. 50' 47" (avec
bonification 3 h. 49' 47") ; 2. HEEB
(S) même temps (avec bonification
3 h. 50' 17") ; 3. Monty (Be) ; 4.
Varca (Aut) ; 5. Crinnion (GB) ;
6. Bradley (GB) , tous même temps ;
7. Peterson (Su) 3 h. 51' 20" ; 8.
Janssen (Ho) ; 9. MAURER (S) ;
10. El Gourch (Maroc) , puis tout le
peloton, avec 60. BINGGELI dans
le même temps, à l'exception de 77.
Blanc (S) 4 h. 02' 15"; 78. Villiger
(S) ; 79. Hintermueller (S) même
temps.

Classement général
1. Gomez des Moral (Esp) 44 h.

45' 15"; 2. Maino (It) à 1' 54"; 3.
Janssen (Ho) à 2' 03"; 4. Vyncke
(Be) à 2' 44" ; 5. Ferretti (It) à
7' 36" ; 6. Partesotti (It) à 9' 12";
7. Nijdam (Ho) à 13' 35" ; 8. Crin-
nion (GB) à 14' 14"; 9. Vêlez (Esp)
à 14' 37". 10. Hugens (Ho) à 15';
11. HEEB (S) 45 h. 00' 37"; 12. Mo-
mene ( Esp) 45 h. 00' 58" ; puis 22.
mené (Esp) 45 h. 00' 58" ; 13.
JAISLI (S) 45 h. 01' 38" ; puis 22.
Binggeli (S) 45 h. 09' 09" ; 24. Mau-
rer (S) 45 h. 09' 51"; 64. Villiger
(S) 46 h. 14' 06" ; 76. Blanc (S) 46
h. 56' 29" ; 77. Hintermueller (S)
46 h. 58' 30".

Grand Prix de la montagne
1. Suisse (Jaisli , Heeb, Maurer)

11 h. 31' 24" ; 2. Grande-Bretagne
(Crinnion, Bradley, Holmes) 11 h.
32' 54".

Classement général
1. Hollande; 2. Suisse ; 3. Belgi-

que; 4. Espagne ; 5. France.
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Œatùié cù'm awupète...
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Saint-Bernard ou garde-chiourme ?

De tous les coureurs qu 'il dirige ,
c'est Jean Stablinski que Raphaël
Geminiani a le plus chaudement f é -
licité , ' au terme de la 18e étape. A
ses yeux, le champion de France
avait accompli un véritable exploit ,
en escortant presque constamment
Rudi Altig, et en obligeant celui-ci .
bon gré mal gré , à terminer le par-
cours !

— Si Rudi avait ete élimine, ou
s'il avait abandonné , l'équipe aurait
perdu beaucoup d'argent. Un maillot
vert , ça vaut de l'or. C' est pourquoi ^avoue Stablinski , je  m'étais juré d' a-
mener son porteur jusqu 'à Briançon.
et dans les délais.

Mission accomplie !
Pas indul gents, les anciens

Beaucoup d' anciens coureurs ont
assisté à la première étape alpestre,
soit en spectateurs , du bord de la
route , soit en suiveurs , o f f i c i e l s  ou
non.

Nous devons à la vérité de dire
qu 'ils n'étaient guère tendres , après
l' arrivée , pour la je une génération.
Louison Bobet préférai t  se taire plu-
tôt que de confier sa déception. An-
tonin Magne se demandait ironique-
ment si l'Izoard d'aujourd'hui était
celui qu'il a bien connu. Félicien Ver-
vaeke faisait  la moue. Mais le moins
indulgent était Jean Robic qui p ro-
clamait :

— Ces gars-là , il y a quinze ans,
je leur aurais pris a u moins un
quart d'heure à Briançon. Penses
qu'ils ont roulé à 25 km. de moyen-
ne !

Biquet n'oublie qu'une chose : c'est
que le Tour s'est couru , depuis le dé-
part de Nan cy, à la moyenne de
37,823 kmh.

Quand il gagna l'épreuve , en 1947 ,
ce f u t  seulement à la moyenne gé-
nérale de 31,378 km. Aussi, de son
temps , était-ce pe ut-être en pla ine
que les coureurs se reposaient..
La chère journée

La première étape alpestre a don-
né beaucoup de travail aux commis-
saires, qui ont obligé les coureurs à
alimenter leur caisse de secours. En
e f f e t , le total des amendes infligées,

A la clôture des inscriptions du cham-
pionnat suisse professionnel sur route,
qui aura lieu le 29 juill et à Yverdon ,
les coureurs suivants avaient fait par-
venir leur engagement aux organisa-
teurs :

Kurt Gimmi, Giovanni Albisetti ,
Hans Schleuniger, Claude Lessauce,
Jean Luisier , René Binggeli , Emile von
Buren , Georges Voirol , Rolf Graf , Ernst
Fuchs, Kurt Schnurremberger, Laurent
Jolliat . Daria da Rugna, Claude Mar-
ti , Attilo Moresi . Fredy Ruegg, Rolf
Maurer et Gilbert Villars.

Les meilleurs Suisses
à Yverdon le 29 j uillet
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tout simplement
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«Une garniture de rasage moderne et en plus ce disque sensass de Hazy Osterwald pour Fr. 5.80
seulement — ça c'est une offre!» ...voilà ce que nous écrit M. A. M. àB. Les jeunes de tous les
âges sont d'accord avec lui!
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Disque Hazy Osterwald 
^̂ ^&W^̂

e  ̂garniture de rasage: Fr. 5.80

TELESCOPE à grand rendement, avec
prismes, tête revolver à 4 oculaires pour
changement rapide des grossissements
15-20-30 et 40 x. Obj ectif 60 mm. Pa-
re-soleil amovible. Trépied avec articu-
lation et levier d'orientation .
COMPLET seulement Fr. 280.—

g von GUNTEN g
i&J Avenue Léopold-Robert 21 kfiJ

/ !

G. Baillod-Cattaneo

C O R S E T S
Avenue Léopold-Robert 21

ABSENTE
DU 16 JUILLET AU 4 AOUT

V
OYAGE ET
A C A N C E S
A R A Z Z E

station balnéaire méditerranéenne réputée pour
son climat agréable, ses jardins et le sable fin de
la plage. Hôtels confortables. Départ chaque di-
manche en autocar pullman grand confort via '
Nice, la Côte d'Azur et la Riviera italienne.

Retour par Turin et le Grand Saint-Bernard.

4 jours : un voyage splendide +
7 ou 14 jours de séjour enchanteur

4 jours-: 11 jours : 18 jours :
dès Fr. 189.— dès Fr. 286— dès Fr. 373 —

Inscriptions et programme détaillé :
MONTREUX-EXCURSIONS S.A., MONTREUX
Grand-Rue 2 Tél. (021 ) 6 51 21

et auprès des agences de voyages

TORO
Coupe impeccable grâce au dispositif

collecteur TORO, tonte et ramassage de
l'herbe en une seule opération,

VA» )\ sécurité d'emploi.
% Y 9rand choix de modèles

WN*. \V \ avec mo^eurs ^ benzine

Èk. vf^^ v*, ^
ne démonstration

IW) \ \ \ sans en9a9ement
fl\%) \ \ \ vous convaincra«

Vente et démonstrations :

Etablissement du Grand Pont S.A.
Av. L-Robert 165 - La Chaux-de-Fonds

Tél. (039) 2.31.35

Service de réparations rapide

IĴ ^^KîAHSH Isir ^

I

Ceux
qui s'aiment

l'aiment

SB 

aussi... ¦inalco

Sinalco, boisson de table au pur jus de fruits, C'est si boni

NOUS VENDONS A LA CHAUX-DE-FONDS

Petite maison locative
4 logements , quartier tranquille. Excellent état
d' entretien. Prix et rendement intéressants.

A NEUCHATEL :

Belle villa
1 appartement , 2 studios indépendants , 4 garages.

Quartier tranquille , construction, récente, prix très
intéressant. Bon rendement.

Bureau Fiduciaire J.-P. von Allmen, Bois-Noir 38,
La Chaux-de-Fonds , téléphone (039) 3 3132.



L'INDUSTRIE HORLOGERE AU BRESIL
Le Brésil a une Industrie horlo-

gère , si primitive soit-elle. Il ne s'a-
git pas do fabrication de montres dra
poche ou de montres-bracelets , et
cela pour deux raisons principales ,
à savoir la difficulté de faire venir
au Brésil une main-d'œuvre spéciali-
sée et le prix inabordable des équi-
pements  qu 'il f au t  importer. En re-
vanche , la fabrication d'horloges mu-
rales , de contrôle , de table , de faça-
des , d'églises , de signalement, d'hor-
loges-mères et d'horloges secondaires
pour l ' intérieur des édifices constitu e
un problème qu 'il devait être possi-
ble de réaliser sur p lace , soit que
les p ièces de construction puissent
p lus fac i lement  se fabri quer au Brésil ,
soit que la main-d' œuvre spécialisée
pour  ce genre de production ne soit
pas d'un prix inaboradble.

La « Compagnie Tagus » qui s'est
é tabl ie  à Sao Paulo , il y a vingt ans
et s'est spécialisée dans ce secteur
tle l 'horlogerie , offre  l'exemple du
développement que peut prendre une
telle industrie en vingt ans de per-
sévérance. Cette fabrique , installée
en 1941 sur un terrain de 40 m2 avec
un capital de 50.000 crz., travaille
au jourd 'hu i  dans des édifices qui
occupent une surface de 3500 m2 ,
avec un cap ital de roulement de 120

millions de cruzeiros et un person-
nel de 280 ouvriers et employés. Elle
a fait enregistrer plus de 30 brevets
d'invention et a pour clientèle les
princi pales firmes industrielles et
commerciales du Brésil.

La presque totalité des matières
premières employées dans la fabri-
cation des horloges Tagu s est de pro-
venance brésilienne : alliages d'acier,
de laiton, de fer , d' aluminium. La
seule usine sidérurgi que de Volta
Redonda fournit à la fabrique six
tonnes de lames d'acier. Même les
échappements sont fabriqués à Sao
Paulo. Il en est de même de tout
le mécanisme interne , y compris les
boîtiers et les cadrans. L'équipement
mécanique est de provenance suisse,
allemande , américain e et anglaise.

L'usinage des pièces s'effectue avec
des tours automatiques et des frai-
seuses qui viennent de Suisse et avec
certaines machines construites par la
fabrique elle-même, qui possède une
section spéciale d'estampage. Le mon-
tage des élémenets constituants de
l'horloge s'effectue selon le système
de ligne de production en usage dans
l'industrie automobile. Chaque mo-
dèle a sa section spéciale de mon-
tage.

(ae) — Au cours de la séance de
vendredi, le Conseil général , présidé
par M. Friolet, a discuté longuement
et très objectivement de la demande
da crédits présentée pour la conti-
nuation des travaux d'agrandissement
de l'hôpital. Le crédit de 1.300.000 fr.
a été voté à l'unanimité. Deux autres
crédits ont également été accordés.
L'un de 365.000 fr. pour la correc-
tion et l'élargissement de la route
des Fiottets et l'autre de 250.000 fr.
pour la construction d'un immeuble
destiné au garage des Services in-
dustriels. Une demande de prêt en
faveur d'une jeune entreprise de la
localité a été renvoyée à une com-
mission pour complément d'étude.

Nous reviendrons prochainement sur
cette séance.

Jubilés de travail
(ae) — La direction et le personnel

de la Fabrique d'horlogerie Chs Tissot
et Fils S.A. ont fêté vendredi les 25 ans
d'activité dans l'entreprise de MM. Geor-
ges Humbert et Jean Piaget. Nos vives
félicitations aux deux .jubilaires.

Mémento
SAMEDI 14 JUILLET

CINE CASINO : 2030, Dynamite Jack.
CINE LUNA : 20.30, L'Homme à la Têts

blanche.
CINE LUX : 20.30, Quand les Parents

dorment.
PHARMACIE D'OFFICE : Coopératioe.
PERMANENCE MEDICALE et DENTAIRE :

Tél. No. 17 renseignera.

DIMANCHE 15 JUILLET
CINE CASINO : 14.30 - 20.30. Dynamita

Jack.
CINE LUNA : 15.15 - 20.30, L'Homme à

la Tête blanche.
CINE LUX : 15.15 - 20.30, Quand les Pa-

rents dorment.
PHARMACIE D'OFFICE : Coopératioe.
PERMANENCE MEDICALE et DENTAIRE :

Tél. No . 17 ' renseignera.

Les services religieux
;: EGLISEYREFORMEE : Au Temple : 7.45.

cuite matinal ; 3.45, culte , M. Maurice
 ̂

¦:'jBÔn"rièret ; 20.00, culte d' actions de
grâce.
Chapelle des Jeannerets : 9.15, culte
auec Ste-Cène. ^La Tourne : 10.30, culte.

PAROISSE CATHOLIQUE ROMAINE :
6.30, 7.30, 8.30, 11.00 et 20.30, messes
basses ; 9.45, Grand-Messe.

EGLISE CATHOLIQUE CHRETIENNE :
Chapelle St-Jean : 8.30, Messe solennelle

paroissiale , sermon , absolution géné-
rale et communion , Te Deum et bé-
nédiction finale .

Le Conseil général
a voté 2 millions

de crédits

Le rideau est tombé sur le championnat de IICFA

L'équipe Philips championne de l'A. CF .  A. pour 1962.

Comme les années précédentes le
championnat de l'ACFA a connu un
beau succès et a été suivi par de nom-
breux spectateurs. Presque tous les soirs
de la semaine il y avait de la vie du côté
des Forges où les équipes ou les sociétés
de la ville « s'expliquaient » sur le pe-
tit terrain sis à côté du collège.

Répartis en trois groupes, plus de 270
joueurs,, 100 % amateurs, s'en sont don-
né à coeur joie pour se mettre en va-
leur ou pour hisser au tableau d'honneur
le nom de leur employeur ou de leur
groupement.

Ils se sont surtout divertis sainement
après leur j ournée de travail , ce qui était
l'objectif principal de la mise sur pied
de ce championnat de l'A. C. F. A. qui
année après année prend toujours plus
d'ampleur. U est simplement dommage
qu'une telle cohorte de joueurs doive
se contenter de jouer sur un terrain
exigu , alors que l'on a dépensé des cen-
taines de mille francs pour un centre
sportif !

On nous a laissé entendre que l'année
prochaine le championnat se déroule

rait sur remplacement du Patinage qui
sera mis en état pour la pratique du
football. Nous souhaitons que ce projet
se réalise à la satisfaction de tous, no-
tamment en ce qui concerne la largeur
de ce terrain. En effet si la longueur
est plus que satisfaisante, la largeur
laisse beaucoup à désirer et le ballon
file très souvent sur la rue du Collège
où la circulation est toujours très dense.

D'autre part le jeu est constamment
arrêté car la balle dirigée sur un ai-
lier, sort trop facilement en touche.

Gageons qu'avant d'entreprendre des
frais l'on tiendra compte de ces incon-
vénients majeurs.

Si tous les matches se sont déroulés
aux Forges, les finales se sont dispu-
tées sur le terrain du F.-C. Etoile aux
Eplatures ; elles ont donné lieu à des
rencontres fort disputées qui ont vu la
victoire des meiflèurs.

Voici les classements des différents
groupes :

Toutes les équipes ont joué 7 matches,
les sociétés 8).

GROUPE I SOCIETES
Matches Points

1. Mélèzes « 8 15
2. Moléson 8 13
3. Commerçants 8 8
4. Beau-Site 8 8
5. Coop 8 > 7
6. Ski-Club 8 7
7. Stella 8 7
8. Sportive Hôtelière 8 5
9. Cheminots 8 2

GROUPE II FABRIQUES
Matches Points

1. Serv. Industriels 7 14
2. Voumard 7 12
3. Uni verso 7 9
4. PTT 7 8
5. Gir .-Perregaux 7 5
6. Marvin 7 4
7. Fiedler 7 3
8. Trava ux Publics 7 1

GROUPE III FABRIQUES
Matches Points

1. Philips 7 12
Paolini 7 12

3. Porte-Echapp. 7 10
4. Impartial 7 9
5. Cliché-Lux 7 6
6. Jeanrenaud 7 4
7. UBS 7 3
8. Gypsiers-Peintres 7 0

Dans le groupe n les Services Indus-
triels n 'ont pas connu la défaite , ils
ont notamment battu Voumard une des
meilleures équipes de la compétition.

Dans le groupe III, Philips et Pao-
lini se sont livrés à un beau duel ; il a
fallu un match de barrage pour con-
naître le champion de groupe. C'est
Philips qui a remporté la victoire par
2 à 0.

Les S. I. gagnent
le challenge «Impartial»

La finale pour le titre de champion
des fabriques opposait donc aux Epla-
tures, l'équipe de la Philips aux Ser-
vices Industriels ; ces derniers après
s'être fort - bien comportés se sont in-
clinés par 2 à 1.

De ce fait Philips était sacré cham-
pion des fabriques et les S. I. étaient
récompensés de leur belle tenue en rem-
portant le Challenge Impartial.

Dans le groupe des Sociétés dans le-
quel avait été incorporée l'équipe de la
Coop, pour la simplification de la com-
position des groupes, c'est l'Amicale des
Mélèzes qui s'est imposée, talonnée il
est vrai par la formation du Moléson,
qui réunit sous son drapeau les Fri-
bourgeois résidant dans notre ville.

Pour sa brillante prestation l'Amicale
des Mélèzes a reçu le challenge Sauna.

Philips champion de l'ACFA
Pour connaître le champion officiel

de l'ACFA, il ne restait plus qu 'à affron-
ter le champion des Fabriques (Philips)
au champion des sociétés (l'Amicale des
Mélèzes).

Cette recontre donna lieu à une belle
débauche d'énergie de part et d'autre
et dans les deux clans l'on remarqua
des joueurs de talent. Finalement Phi-
lips remporta la décision et du même
coup le titre. H lui fut attribué pour
une année le challenge offert par la
Maison Voumard.

La Coupe Chaney
Après avoir éliminé tout à tour, Coop,

Commerçants, UBS et le Ski-Club, le
Moléson devenait finaliste de la Coupe
Marcel Chaney ; il était opposé jeudi
soir au Stade des Eplatures à la for-
mation Voumard qui , elle, avait pris
le meilleur sur les équipes suivantes :
Paolini, Philippe, Universo et Jeanre-
naud.

Ce fut un match mené de bout en
bout à une allure imprévue et avec un
intérêt soutenu. Grâce à ses meilleurs
attaquants Voumard gagna par 2 à 0
et décrocha « la timbale », mais 11 fal-
lut jouer des prolongations ! ! ! L'on as-
sista à la remise des prix aux différents
champions, ceci dans une belle ambian-
ce sportive. Le rideau était tombé sur
ce passionnant championnat mis sur
pied par une équipe de dirigeants béné-
vole qui font de leur mieux pour satis-
faire chacun. Nous voulons parler du
président René Bringold , de René Por-
tenier , de Paul Relchenbach, d'Adrien
Hodel , de J.-L. Wenger , en particulier ,
qui ne ménagent ni leur temps ni leur
peine pour mener à bien leur tâche
souvent ingrate. F. M.

est entré en vigueur
La Chambre suisse de l'horloge-

rie communique :
Un nouvel accord horloger franco-

suisse a été signé le 27 juin. Il vient
d'être approuvé par les organisations
horlogères des deux pays et entre en
vigueur immédiatement.

Destiné à promouvoir une collabo-
ration plus ef f icace entre les indus-
tries horlogères suisse et française ,
l'accord améliore sensiblement les
possibilités d 'échanges de produits
horlogers entre les deux pays.

Du côté suisse , une quote de droit
privé de 4 millions de francs a été
ouverte pour l'importation de piè-
ces détact iées françaises en 1962. Ce
montant est supérieur de 33% à celui
qui était à disposition en 1961.

De p lus, les bénéficiaires français
de l'accord obtiendront désormais
en toute liberté les outillages et les
machines horlogères spécifiquement
suisses nécessaires à leur production.

En contre-partie , la France a libéré
l'importation de tous les produits
horlogers suisses et a reconnu la né-
cessité d'une baisse des droits de
douane perçus sur les articles en
question , but qu'elle s'emploiera à

atteindre à bref délai. Enfin , l'in-
dustrie horlogère françai se s'est en-
gagée à p oursuivre plus activement
la lutte contre le chablonnage et la
transplantation de l'horlogerie.

La Commission consultative
permanente

Le Conseil fédéral a élu membres
de la commission consultative per-
manente pour l'industrie horlogère du-
rant la période administrative qui
court jusqu 'à fin 1964 :

Représentan t des cantons intéres-
sés : M. R. Gnaegi , conseiller natio-
nal et membre du Conseil exécutif ,
Berne.

Représentants de l'industrie horlo-
gère : MM. Gérard Bauer , ministre,
président de la F. H., Bienne ; Fran-
çois Dupaquier , directeur commercial
d'Ebauches S. A., Neuchàtel ; L. Car-
rel .président de l'Union des associa-
tions de fabricants de parties déta-
chées horlogères , Bienne ; Max Huber ,
président de l'Association d'industries
suisses de la montre Roskopf , Bien-
ne ; Lucien Huguenin , secrétaire cen-
tral de la F.O.M.H., Ostermundingen.

Experts des autres industries : MM.
C. Aeschlimann , président - directeur
de Aar-Tessin S. A., pour l'électricité,
Olten ; A. Heil , conseiller national ,
président de la Fédération suisse des
syndicats chrétiens-sociaux, Winter-

Le nouvel accord
horloger franco-suisse En collaboration étroite avec les

organisations clientes F. H. Fédéra-
tion Horlogère et Ebauches S. A.,
l'Association des fabricants de pier-
res d'horlogerie , présidée par M. B.
A. Bellib, a créé une fondation pour
le contrôle de la qualité de la pierre
d'horlogerie.

Cette fondation ouvrira cette an-
née encore le Centre suisse pour le
contrôle de la qualité de la pierre
d'horlogerie qui contrôlera le niveau
de qualité de la production des f a -
bricants de pierres suisses. Cette
nouvelle mesure prise d'un commun
accord entre les organisations hor-
logères intéressées , permettra une
lutte ef f icace  contre toute détériora-
tion de la qualité de la pierr e qui
est la partie détachée déterminante
pour la durée de bonne marche de
la montre. Elle sera surtout utile
aussi pour empêcher l'utilisation de
pierres de mauvaise qualité impor-
tées de l'étranger.

Le Centre travaillera en étroite
collaboration avec le Centre suisse
pou r le contrôle technique de la mon-
tre, le Laboratoire suisse de recher-
ches horlogères (le président de la
f ondation est membre de cette ins-
titution) et avec les laboratoires
des fabriques de corindon.

Z. Celle-ci est en récidive. En effet, en
1960 elle avait déjà été «pincée» par la
Régie et ayant reconnu une distillation
clandestine de 18 000 litres, avait été
condamnée à Fr. 15 000.— d'amende par
le Tribunal du Val-de-Travers Après
recours, cette amende avait été réduite
à Fr. 3000.— par le Tribunal du Locle,
le lucre n'ayant pas été retenu la se-
conde fois.

L'industrie de la pierre
introduit le contrôle

de qualité

thour ; H. Homberger, délégué de
l'Union suisse du commerce et de
l'industrie, Zurich ; F. Pagan, direc-
teur général et administrateur délé-
gué de la maison Paillard S. A., Yver-
don ; H.-F. Sarrasin , président de l'As-
sociation bâloise du commerce et de
l'industrie, Bâle.

Représentants des milieux scienti-
fiques : MM. E. Baumann, professeur
à l'Ecole polytechnique fédérale, ins-
titut de physique technique, Zurich ;
M. Daenzer, professeur à l'Ecole po-
lytechnique fédérale, institut pour
l'organisation industrielle ; Jean Go-
lay, professeur à l'Université, Lau-
sanne ; W. Mueller, professeur à l'U-
niversité, Berne.

(br) — Dans le courant de la semaine
la Régie fédérale des alcools est inter-
venue à la suite de contrôles aux Ba-
yards où Mme B. Z. a été mise en con-
travention pour fabrication clandestine
d'absinthe et utilisation d'un alambic
non déclaré.

Une soixantaine de litres de «fée ver-
te» ont été mis sous séquestre et un
alambic a été saisi au domicile de Mme

LES BAYARDS
On reparle

de la « Fée verte »

[ PAYS NEUC HATELOIS 

COUVET

(br] — Un accident de la circulation
s'est produit, jeudi matin, vers 7 h. 30,
à la sortie nord-est de Couvet.

Une voiture pilotée par un habitant
de Fleurier, élève-conducteur, accom-
pagné de son maître de conduite,
roulait en direction de Travers. Au
moment où Pélève-conducteur ;chan-
geait de vitesse pour amorcer la lé-
gère déclivité, près du garage Pe-
thoud, un camion surgit, roulant en
sens inverse. L'élève fut surpris et
donna un coup de volant à gauche,
c'est-à-dire en direction du camion.
Son maître de conduite voulut corri-
ger cette fausse manœuvre et saisit
le volant pour ramener le véhicule
sur la droite de la chaussée. La voi-
ture fit une embardée et est venue
s'emboutir dans un arbre.

Gravement blessés, les deux occu-
pants ont été immédiatement trans-
portés à l'hôpital du Val-de-Travers,
à Couvet, où ils reçoivent des soins.
L'un souffre d'une commotion, de dou-
leurs thoraciques et d'une fracture
du fémur à la jambe gauche. Quant
à l'autre, il a subi une commotion et
de multi ples contusions.

La voiture est hors d'usage.
Nos bons vœux de rétablissement

aux deux blessés.

Une voiture contre
un arbre

Noces d'or
(ae) — M. et Mme Charles-Ferdinand

Perret-Favre, actuellement domiciliés
à Coppet, fêteront durant le week-end
leurs noces d'or. M. Perret, dont les en-
fants habitent encore notre ville, fut
en son temps directeur technique des
Fabriques d'Assortiments Réunies. Nous
lui présentons, ainsi qu'à son, épouse, nos
singea' Çomphihéri'ts efemeiBeurs yqçux,.

Le Locle l

(ae) — Une centaine d' enfants des
Unions cadettes du Locle et du Val-de-
Travers partent aujourd'hui pour la co-
lonie de vacances de Valle Çrosia, entre
Vintimille et Bordighera. Les frais de
voyage sont couverts par le résultat des
dernières collectes de papier organisées
en notre ville par ce groupement. Nous
souhaitons à ces jeunes un bon voyage
et un heureux séjour au pays du soleil.

""Lés Unions cadettes
en vacances

Ç N AT AT ION J

Les nageurs de l'Université d'Indiana
ont établi quatre nouveaux records du
monde. Toglstickles a battu celui des
440 yards quatre nages en 4'51", amé-
liorant son propre record sur la dis-
tance qui était de 4'57" Au passage il
a également amélioré le record du mon-
de des 400 m.

Larry Schupof a battu le record du
monde des 110 yards papillon en réa-
lisant 59"8 (précédent record : ï'2 di-
xièmes) .

Tom Stock a battu le record du mon-
de des 220 yards dos en 2T3"8 (ancien
record : 2'16"4).

Quatre nouveaux
records du monde

Xamax vient d'engager comme en-
traîneur l'ancien international Char-
les Casali. Ce dernier s'occupait , la
saison dernière, de Bienne-Boujean. U
a joué dix-neuf fois dans l'équipe na-
tionale et a fait plusieurs saisons avec
Young Boys avant d'évoluer avec Ser-
vette. Le club neuchâtelois a l'intention
de donner l'occasion aux jeunes de
s'aguerrir au contact des équipes de
première ligue.

Casali à Xamax

On apprend que l'avant-centre de
Cantonal Daina jouera la saison pro-
chaine avec Young Boys. Les dirigeants
neuchâtelois sont en tractations avec
quelques joueurs. Un Yougoslave de va-
leur a des chances d'être retenu pour
la saison prochaine.

Réd. — Bien entendu il s'agit ici de
«tuyaux» et il faut attendre la date
du 15 juillet pour que tout soit défi-
nitif.

Daina quitte Cantonal

Pour le premier tour de la Coupe
de Suisse qui aura lieu le 5 août , six
clubs neuchâtelois seront sur pied. Ils
participeront aux trois matches sui-
vants : Cortaillod - Serrières ; Auver-
nier - Boudry ; Colombier - Couvet.

Les Neuchâtelois
et la Coupe Suisse
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pour travaux de recherches , rédaction, dessins, expertises techni-
ques.

On offre i situation stable et bien rétribuée, travail varié et
intéressant.

On demande : personne jeune et dynamique de langue mater-
nelle française ayant des notions d'allemand et
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ques horlogères et rédigeant facilement.
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EMPLOYÉ
avec connaissance en métallurgie (fer, fonte et
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avec notion commerciales conviendrait égale-
ment ;

pour son département COMPTABILITE, une

EMPLOYÉE DE BUREAU
connaissant la sténographie et la dactylographie,
éventuellement l'allemand.

Faire offre détaillée avec curriculum vitae à
Voumard Machines Co S. A., Jardinière 158.
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Roman de cape et d'épée par R. Valentin

— Reste l'hôtel Concinl , se dit le grand
veneur... Après tout , ce n'est pas impossible...
Mais en acquérir la preuve , voilà le nœud !

Il retourna chez d'Astragnac et le mit au
courant de son enquête.

Le chevalier l'écouta sans l'interrompre,
réfléchit longuement et enfin observa :

— Je ne suis pas de votre avis, mon cher
Luynes.

— A quel sujet ?
— Quant à la destination du carrosse. Ce

n'est point parce que rien n'a attiré l'attention
rue du Sac que personne n'a pu y être conduit.

— Possible.
— Voyons. Vous aviez de prime abord écarté

l'hôlte Concini. Pourquoi ?

— Je crois vous l'avoir dit : Léonora Galigai
y séjourne fréquemment ces temps derniers
et il serait impossible d'y garder longtemps la
jeune fille sans qu'elle l'apprenne. Or elle
est jalouse comme une tigresse.

— Ce n'est point là une raison , mon cher
La maréchale peut être parfaitement d'ac-
cord avec son époux pour ce qui concerne cet
enlèvement. Ceci n 'est qu 'une simple consta-
tation de ma part , car mes soupçons se portent
davantage sur l'hôtel d'Albi. Il parait désert ?
Raison de plus de s'en méfier.

— Possible !
— Très probable !
— Que comptez-vous faire ?
— M'introduire dans l'hôtel , retourner toute

la maison s'il le faut...
— Ce ne sera pas aisé.
— Je m'en doute.
Luynes hocha la tête.
— Si je puis vous être utile, ne craignez

pas de m'employer, fit-il.
— Merci. Je m'en voudrais de vous faire

courir des risques inutiles, mon cher Luynes.
Toutefois, si la nécessité s'en faisait sentir, je
ne manquerais pas de faire appel à votre
obligeance.

— Mon concours vous est acquis, chevalier
Le grand veneur renouvela le pansement de

son ami et le rassura :
— Vous voilà en bonne passe de guérison.

D'ici un jour ou deux, il n'y paraîtra plus...

— Une bonne nuit de repos et je pourrai
me mettre en campagne, mon cher Luynes.

Le grand veneur quitta la rue de la Hache.
A peine avait-il tourné le coin de la rue que
le chevalier, à son tour, apparaissait sur le
pas de la porte et , tranquillement, s'en allait
vers l'hôtel d'Albi.

C'était là le repos qu'il comptait prendre
pour se remettre !

III

BARRE A BRAS !

Il y avait grande réception, ce soir-là , à
l'hôtel de Condé.

Le Prince avait voulu réunir en un joyeux
festin tous ses ex-alliés, et il avait royale-
ment fait les choses.

Dans une des salles du premier étage, une
salle immense, brillamment illuminée par de
nombreux lustres, on avait dressé une table
qui ne le cédait en rien à celle des premiers
Valois, réputés gros mangeurs et francs
buveurs.

A sa droite , le Prince avait installé le duc
de Bouillon ; à sa gauche, le duc de Vendôme.
Puis suivaient, par ordre d'importance, une
multitude de seigneurs parmi lesquels figu-
raient les ducs de Lesdiguières, de Mayenne,
de Guise et le frère de ce dernier , le prince
de Joinville. Bref , tout ce que l'aristocratie

de France comptait de personnages de pre-
mier plan.

Parmi les invités du Prince, plus d'un était
loin d'être réconcilié avec le maréchal d'Ancre.
La majorité, à vrai dire, gardait à ce dernier
une rancune tenace que ni les menées conci-
liantes du prince de Condé, ni les avantages
obtenus n'avaient pu dissiper.

Aussi, quand sur le coup de onze heures,
on annonça l'arrivée de Concini , suivi de
trente gentilshommes, une exclamation de stu-
peur sortit-elle de toutes les bouches.

Bientôt ce fut un charivari indescriptible
où dominaient les cris de colère et de menaces.

— Tuons-le ! lança une voix qui ressemblait
étrangement à celle du prince de Joinville.

— Je vais le provoquer en duel à l'instant !
entendit-on crier à l'autre bout de la table.

Plus près, quelqu 'un renchérit :

— Il ne faut pas qu 'il sorte vivant d'ici.
Les clameurs qui fusaient de toutes parts

parvinrent jusqu 'aux oreilles du maréchal ,
lequel attendait dans l'antichambre que le
Prince lui fît l'honneur de le recevoir.

Condé, immédiatement, avait compris les
raisons qui incitaient Concini à venir lui faire
visite dans ce moment ; il en éprouva une
impression de dégoût qui n 'échappa pas à ses
voisins immédiats.

(A suivre).

D'ESTOC 
 ̂ET DE TAILLE
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Rice Mac Cheep ee

Roman policier
— Ce que j'en fais. Madame, est simple routine.

Johnny est mineur et comme tel , il est de mon devoir
qu 'il réintègre le foyer dans le plus bref délai. Au
surplus, ainsi que je vous l'ai dit en arrivant, j'ai
besoin de l'entendre pour la bonne marche de
l'enquête.

— Je vous fait confiance, inspecteur.
C'était atroce de voir avec quelle facilité cette

malheureuse mère passait des espoirs les plus fous
aux désespoirs les plus insensés.

— Voici , dit-elle , en lui tendant la photo qu 'elle
avait été prendre dans un des tiroirs du buffet. Vous
me tiendrez au courant , n 'est-ce pas. Monsieur ?

— Et vous, de votre côté, n 'oubliez pas de me faire
aviser aussitôt que Johnny sera rentré. C'est convenu .
Parfait! A plus tard . Madame, et faites-moi confiance
pleine confiance .

— A plus tard . Monsieur.
Tandis qu 'il redescendait les marches branlantes

d'un pas quasiment automatique , Leslie Harwood
sentait un immense découragement l'envahir. Tout
ce qu 'il avait raconté là-haut n 'était que du bla-bla-
bla. Mais la poudre aux yeux qu 'il avait si généreuse-
ment distribuée à Mrs Perkins. il était vain d'essayer
de se l'envoyer à soi-même. La situation était réelle-
ment tragique. Qu 'était-il arrivé au petit lad ? Qu 'était-
il advenu de lui ? Avait-il été tué et jeté au fond de
quelque rivière ou de quelque carrière désaffectée ?
Avait-il simplement été enlevé ? Il faisait des vœux
pour que cette dernière hypothèse fût la bonne ,
encore qu 'il éprouvât quelque peine à y croire. La
façon dont Sam Burton avait été rayé du monde des
vivants, l'audace inouïe des criminels en ces circons-

tances particulières n 'autorisaient , force lui était
d'en convenir , que d'infimes espoirs.

CHAPITRE V

Que s'était-il passé exactement? Nous allons
l'expliquer.

Johnny, après le coup de téléphone qui lui était
parvenu chez Josuah Shannon , avait senti ses jambes
se dérober sous lui. La voix qui lui parlait avait une
dureté telle que pas un instant il n 'avait mis en doute
le fait que son correspondant était fermement décidé
à mettre sa menace à exécution.

II avait jeté les yeux autour de lui. Il était seul dans
le grand bureau du patron , tout seul. Miss Helen , là
fille du boss, qui l' avait averti qu 'on le demandait à
l' appareil , s'était éclipsée dès avant même qu 'il
n 'avait pris le cornet en ,mains. C'était aimable de sa
part , cela dénotait une éducation parfaite et un sens
rare de la discrétion. Pourtant , comme il aurait
aimé qu 'elle fût restée dans la pièce. Il aurait eu
quelqu 'un à qui se confier, à qui demander conseil.
Mais non , il était « tout seul », désespérément seul ,
et jamais l'univers ne lui avait paru plus immense
qu 'en ce moment.

Il avait quitté le bureau en proie à une anxiété
folle , était retourné aux écuries. A son copain Jimmy
Steele , un autre lad de son âge, il n 'avait répondu
que par monosyllabes. Si bien que l'autre avait
rapidement renoncé à entretenir une conversation
dont il était l'unique partenaire à faire les frais.

Quand , au début de la soirée, le moment de rentrer
chez lui était venu , il ne s'en était seulement pas
aperçu et c'était Jimmy Steele, encore ! qui avait dû
lui rappeler que son service était terminé et qu 'il
était en congé le lendemain. Il avait obéi plus qu 'il
n 'avait agi.

— Vous êtes malade, Johnny ? avait questionné le
copain en le fixant au plus profond des yeux.

— Pas du tout , avait-il répondu évasivement.
— Ben ! on le dirait pourtant , avait renchéri

Jimmy d'un ton bizarre en le regardant s'éloigner
d'un pas traînard.

Les écuries et toutes les installations de M. Shannon
s'érigeaient loin dans la banlieue, à quelques trente

milles de la ville. Pour regagner son home, Johnny
était obligé d'emprunter d'abord un bus jusqu 'à la
gare, puis de prendre le train, ensuite encore un bus.
C'était le principal motif pourquoi il ne rentrait chez
sa maman que quand il était libre vingt-quatre heures
au moins. Précisons aussi qu 'aux alentours du centre
d'entraînement ce n 'étaient que bois et champs, que la
nuit était tombée et nous comprendrons pour quelles
raisons, avant de s'engager sur la route déserte,
Johnny avait longuement hésité, ne se décidant
qu 'après qu 'il se fut assuré que nul danger immédiat
ne rôdait dans les parages. Combien de fois s'était-il
retourné avant d'arriver à l'arrêt du bus, combien de
fois avait-il cru surprendre des bruits insolites
derrière lui ? Enfin , il était parvenu à la halte sain et
sauf. Sain et sauf , oui, mais trempé de sueur à tel
point que les gouttes lui collaient la camisole et le
caleçon sur la peau. Durant le trajet en bus, il avait
senti ses terreurs s'évanouir peu à peu, le calme lui
revenir progressivement. Las! ses sourdes craintes
l' avaient repris en pénétrant dans la gare. Jamais
auparavant , il n 'avait remarqué qu 'il entrait dans
de monde dans cette station de banlieue, que tant
d'individus se dirigeaient vers le même train que
celui qu 'il lui fallait emprunter. Cinquante, cent fois
peut-être il avait contraint sa tête à pivoter sur son
cou. Bon Dieu de bon Dieu ! ce qu 'il y en avait des
bonzes à mine patibulaire...

Un ouvrier qui partageait son compartiment lui
avait reposé la question qu 'il avait déjà entendue
une demi-heure plus tôt:

— Vous êtes malade, mon petit? avait demandé
le brave homme.

— Non, Monsieur, pourquoi ?
— Vous êtes pâle comme un mort, vous paraissez

trembler de fièvre. Prenez toujours un bon comprimé
d'aspirine en rentrant, ça ne saurait vous faire de
tort.

— Je n 'y manquerai pas, Monsieur, avait-il
répondu avec politesse.

Et il n 'avait plus desserré les lèvres durant le reste
du parcours. Seulement, il s'était mis à réfléchir, à
ordonner ses pensées. Devait-il réellement prendre
cette menace au sérieux? N'avait-on pas cherché à
se moquer ? Non, ce n 'était pas un ton de blagueur,

celui qu il avait entendu au téléphone. Mais si
vraiment la menace était « sérieuse », que devait-il
faire ? C'est alors que lui était venue l 'idée de se
confier au chef inspecteur. Cet homme-là devait
savoir, cet homme-là était capable de le conseiller
en connaissance de cause, cet hommerlà seul était
en mesure de le protéger efficacement. Cette dern ière
constatation avait mis du baume sur la plaie.
Beaucoup de baume, tellement de baume que c'est
presque détendu qu'il parvint à compulser l'indica-
teur téléphonique dans la cabine qui se dressait au
coin de la rue, à quelques mètres de chez lui.

Johnny, pour n 'avoir pas follement d'instruction ,
n 'était pas non plus un imbécile. Il avait assez rapide-
ment découvert le numéro qui l'intéressait, avait
demandé à parler à l'inspecteur-chef, obtenu la
communication avec ce dernier et exposé son cas.
Bien sûr, pendant qu 'il rapportait l'étrange incident
au détective son cœur battait à grands coups, sa voix
tremblait. Mais cette fois ce n 'était plus parce qu-il
avait peur. Non, un autre sentiment était cause de
ce trouble inattendu : la crainte du ridicule ! Car si,
en effet, il ne s'agissait que d'une farce, s'il s'était
laissé emporter par son imagination ? Que penserait
ce policier pour qui il ressentait un profond respect
et une haute considération ?

Et ne voilà-t-il pas que c'était exactement le
résultat à quoi il étai t arrivé! M. Harwoûd avait eu
l'air de se jouer gentiment de ses peurs enfantines.
En fai t, en dépit du ton paterne du détective, il
s'était rendu compte que celui-ci l'avait plutôt traité
en gamin qu 'en homme.

— Après tout, s'était-il surpris à marmonner, le
type a raison. Je me suis conduit comme une lavette!

Il était sorti de la cabine avec au ventre une sourde
rancœur contre soi-même, au visage une sorte de
honte qui le rendaient enragé... Il avait claqué la
porte derrière lui, coléreusement, et puis... et puis le
drame s'était produit . Un objet dur lui avait été
appliqué au bas des reins, — un objet dur sur la
nature duquel il était impossible de se méprendre.
Une voix assourdie, mais néanmoins péremptoire
avait ordonné :

— Pas un cri, pas un geste, Johnny, ou vous êtes
mort!

i
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Tout de suite après était venu un second ordre
également indiscutable :

— Marchez droit devant vous, sans vous retourner,
jusqu 'à la voiture !

Il ne lui avait fallu faire aucun effort pour la voir,
cette voiture. Elle était arrêtée tout contre la bordure
du trottoir , dans un coin d'ombre, à cinq, six mètres
à peine de distance. Quelqu'un, de l'intérieur,
maintenait la portière ouverte.

— Montez! Johnny, plus tremblant qu'une feuille
avait obéi. D'une bourrade, le gars qui lui enfonçait
son revolver dans les côtes, l'avait aidé à accélérer le
mouvement timidement esquissé. D'un geste dénué
de douceur, un autre gars, assis sur les coussins,
l'avait agrippé par la cravate pour l'empêcher de
choir. La portière était retombée sur ses talons et
la voiture avait démarré aussitôt.

Tandis qu 'ils s 'éloignaient à toute allure de Lan-
caster Street , Johnny, en dépit de son épouvante,
avait observé à la dérobée celui qui lui tenait com-
pagnie. Du bonhomme, il n 'y avait pas grand-chose
à « observer » du reste, car il avait le bas du visage
dissimulé sous un foulard et le haut sous un feutre à
larges bords rabattu jusque sur le nez. Il n 'en allait
pas autrement de celui qui avait pris place à côté du
conducteur et du chauffeur lui-même.

Combien de temps avaient-ils roulé Une dizaine
de minutes, pas davantage . Puis la voiture s'était
arrêtée en rase campagne et Johnny avait été invité à
en descendre. Cette fois, il avait cru sa dernière
heure venue. Il ne faisait pas l'ombre d'un pli que
c'était ici qu 'on allait « lui faire la peau »! Un mo-
ment, il avait songé à implorer la pitié, à se jeter aux
genoux de ses ravisseurs, à demander grâce. A
quoi bon ? Outre que sa prière n 'avait aucune chance
d'être écoutée, il perdrait la face à ses propres yeux.
Et ce brave petit Johnny, qui toute une journée
duran t avait tremblé comme une mauviette, s'était
soudain senti un courage digne de l'Antique. Mourir
pour mourir, il quitterait cette vallée de larmes en
brave.

Encore un coup, les choses ne s'étaient pas dérou-
lées selon les sinistres prévisions. Un des agresseurs
était allé ouvrir le coffre à bagages ; un de ses com-
parses lui avait enjoint l'ordre de grimper dedans.

Que faire sinon obéir ? Il s'était hissé dans l'espace
étroit ouvert devant lui. Les autres l'avaient aidé
sans délicatesse à s'y tasser tant bien que mal , après
quoi le couvercle s'était rabattu sur lui et il s'était
trouvé plongé dans une nuit d'encre.

Encore qu 'il fût des plus malingres, prétendre qu 'il
se trouvait à l'aise dans cet habitacle aux propor-
tions exiguës serait exagéré. Pourtant, contre toute
attente, au premier abord le petit Johnny avait
éprouvé comme une sorte de soulagement à ne plus
se trouver en contact direct avec ses agresseurs.
D'abord, il ne sentait plus dans ses flancs cette arme
à feu à quoi une simple embardée de l'auto risquait
de faire cracher la mort; ensuite, il se sentait aussi
plus libre de réfléchir à sa mésaventure. Il suffoquait
bien un peu, mais ce malaise était peu de chose en
comparaison de celui que créait pour lui la présence
de ces hommes qui prenaient tant de soin à dissimuler
leurs traits. En fait , Johnny en arrivait insensible-
ment à se demander s'il ne rêvait pas, si toutes ses
tribulations n 'étaient pas le fruit de son imagination
en délire, s'il ne vivait pas quelque scène d'un film
de gangsters. Il allait bientôt s'éveiller en sursaut,
comme cela lui était arrivé déjà après un repas trop
copieux ou des libations exagérées. Oui, ce devaii
être ça. Les événements des derniers jours , la mort d(
Sam Burton, l'enquête de l'inspecteur Harwood
tout cela faisait partie d'un même scénario, tout ceh
s'encastrait dans un même cauchemar.

Il se pinça le bras, légèrement d'abord, plus for
ensuite. Crédié! non, cette douleur-là était réelle
bien réelle. Alors, c'était vrai qu'il ne rêvait pas ? 1
essaya d'ordonner ses esprits, ainsi qu'il s'y étaii
efforcé à plusieurs reprises au cours de cette journée
Il dut se rendre à l'évidence : il ne s'agissait pas d'un
jeu ; ses aventures, pour rocambolesques qu 'elles
parussent, représentaient une tranche de vie. Ce qu 'il
y avait de plus étrange, de plus incompréhensible
dans cette fameuse aventure, c'est que plus elle se
prolongeait, plus elle le laissait insouciant quant à se?
conséquences.

Et puis, sans qu 'il eût pu expliquer comment cela
s'était fait , le petit Johnny avait sombré dans une
espèce de sommeil qu'il avait attribué au cahottement
régulier de la voiture, mais qui en réalité était pro-

voqué par le début d'asphyxie qui insensiblement
avait commencé à le gagner.

Lorsqu 'il reprit ses esprits, le lad de Josuah
Shannon se frotta les yeux.

Autour de lui régnait une obscurité totale. Une
obscurité totale doublée d'un silence total.

Il lui fallut un certain temps avant que le souvenir
des choses lui revint, mais quand cela se réalisa il ne
put réprimer un frisson. Où diable! se trouvait-il ?
Que lui voulait-on ? Que comptait-on faire de lui!
Autant de questions auxquelles il était bien incapable
de trouver réponse.

Il s'efforça de reconquérir un minimum de lucidi té
et y parvint assez rapidement. D'abord, songea-t-il,
il est certain que tout ce qui m'arrive est la faute de
Sammy. Pourquoi , bon Dieu ! ce gars-là s'était-il
t'ait buter ? Si le copain Burton n 'était pas mort, on
ne se serait pas attaqué à son insignifiante personne.
D'accord ! Mais pourquoi aussi l'avait-on menacé,
enlevé ? Il n 'avait rien à voir, lui, avec les bougres qui
en voulaient à la vie du jockey. Ce n 'était tout de
même pas parce qu 'il avait fait bonne garde auprès
Je « See Lord » les deux nuits avant la course qu 'on
ivait des motifs pour le traiter comme on le faisait!

« Oui , oui , tout cela est très bien, se surprit-il à
narmonner. Mon raisonnement paraît sans faille ,
e qui ne prouve aucunement qu 'il le soit ».

Il avait souvenance d'avoir entendu raconter par
vl. Shannon qu 'un jour des individus sans scrupules
l'avaien t pas hésité à couper les jarrets d'un cheval
.le grande classe. Il se rappelait même que c'était
également à l'occasion d'un grand Prix que cet inqua-
lifiable attentat s'était produit. Les auteu rs du méfait
peureusement avaient été rapidement démasqués. Les
bandits avaient avoué avoir été soudoyés par une écu-
rie concurrente. En fait, à la base, plus qu 'une affaire
d'argent s'était trouvé une question de prestige
national . Si la mémoire lui était fidèle, l'affaire
s'était produite à Ostende ou à Rome. Et puis
qu 'importait le lieu ? Ce qui était certain, c'est que
dans le cas qui le préoccupait , il était impossible que
tel fut le mobile. La course était uniquement réser-
vée à des chevaux anglais, donc...

Mais sacrédié! qu'avait-il besoin de se soucier de

çà ? Sam Burton était mort , peut-être enterré, déjà.
Il n 'en savait rien, car il aurait été fort en peine
d'estimer même approximativement le temps pen-
dant lequel il était resté inconscient. Il avait l'impres-
sion d'avoir dormi quelques minutes seulement.
Qu 'est-ce qui démontrait le contraire ? Ce qui le
démontrait? Son estomac qui criait famine, pardi !
Il s'étonnait qu'il n'en eût pas eu conscience plus tôt.

Le petit Johnny n'avait jamais été grand mangeur.
N'empêche qu 'il lui était rarement arrivé de rester
plus de vingt-quatre heures sans s'envoyer quelque
chose derrière la luette. Or, ce satané estomac
semblait, pour le quart d'heure, se livrer aux pires
contorsions dans sa chétive carcasse. Après tout ,
cela non plus ne prouvait strictement rien. Ne dit-on
pas que les émotions creusent ? Or, pour ce qui était
des émotions, il avait été servi. Royalement!

Il essaya de se lever... et n 'y parvint pas. Derrière
son dos, ses mains étaient liées ; ses chevilles étaient
entravées. S'il ne s'en était pas aperçu plus tôt , c'est
qu 'il n 'avait pas tenté d'esquisser le moindre mou-
vement depuis son réveil. A défaut cependant de
pouvoir marcher, au moins commençait-il à y voir un
peu. Petit à petit cette obscurité qui , au premier
abord , lui avait paru d'une intensité impénétrable,
s'était faite moins dense. Ce n 'était guère plus main-
tenant qu 'une sorte de grisaille tremblottante au
milieu de laquelle des traits plus sombres et d'autres
plus clairs commençaient à dessiner certains reliefs.
Excitant au paroxysme sa capacité visuelle, Johnny
distingua d'abord une sorte de lucarne percée tout
au haut d'un des murs latéraux ; puis il identifia
l'encadrement d'une porte, juste en face de lui.
Après quoi il eut beau chercher. Hors le grabat sur
quoi il était couché, il ne semblait pas qu 'il y eut du
quelconque autre mobilier dans cette espèce de
tombeau au fond duquel on l'avait jeté. Tout à coup,
le brave petit lad fit une nouvelle constatation pé-
nible : une soif intense commençait tout doucement
à le martyriser !

Il sentit un nouveau frisson de terreur le parcourir
de la nuque aux talons. Allait-on le laisser périr
lentement, en cet effroyable lieu, de faim et de soif?
Au fait , combien de temps un organisme humain
était-il capable de résister à ce supplice ?

.BltlfLCï îEEM pour les deux...
pour lui, pour elle

Pour lui - Brylcreem maintient les cheveux Pour elle - Brylcr eem fait ressortir l'éclat
naturellement en place toute la journée. Il véritable de sa chevelure. Assouplit les che-
lui conserve sa chevelure saine.Une présen- veux jusqu'à leurs racines et leur donne
tation impeccable qui lui assure le succès, une splendide vitalité.
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ISOLÉS
Avez-vous pensé que DROIT AU
FOYER, 35, Rue Maunoir , Genève
peut vous présenter l'épouse ou
l'époux que vous souhaitez ? Tou-
jours très sérieux. Tél. (022) 35 28 92

MOTO
500 cm3, BMW, à
vendre. — S'adres-

' ser le samedi entre
9 et 15 heures, rue
de la Paix 15, au 1er

! étage.
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Spécialités : coupe Hardy, coupe sculptée ,
coupe style formes modernes au fœhn

Salon de coiffure
Weber -Doepp

5, RUE DE L'HOTEL DE VrUE
TELEPHONE (039) 2 3515

Membre du
Club artistique suisse de la coiffure masculine

GRANDE VENTE DE

meubles
d'occasion

PROVENANT D'ECHANGES
2 lits jumeaux avec sommiers métalliques
matelas crin animal et 2 tables de nuit
assorties le tout Fr. 490.—
1 salle à manger en noyer composée : 1
buffet de service plat avec miroir , 1 table
à rallonges, pied socle. 6 chaises rembour-
rées le tout Fr. 650.—
3 buffets de service Fr. 120.—, 250.— , 350.—
1 meuble combiné penderie , secrétaire et
vitrine Fr. 250.—
1 bureau d'appartement, noyer Fr. 180.—
1 salon moderne riche recouvert de tissu
neuf vert, canapé arrondi et 2 fauteuils

Fr. 950.—
1 salon composé d'un divan-couche, 2 fau-
teuils et 1 table de salon Fr. 330.—
1 canapé-lit moderne, tissu laine 2 tein-
tes Fr. 390.—
Armoires avec et sans glace.
Commodes, secrétaires, fauteuils , tables à
rallonges et chaises.
1 grande table de travail en chêne.
S'adresser à

M. Leitenberg
GRENIER 14 — Tél. (039) 3 30 47

Banque
de Crédit

S. A.
11, rue d'Italie ,

GENEVE
Tél. 1022) 25 62 65

wmÈÈmwHmmmmmimmimBmBsamaÊBmm n̂
Veillez et priez, car vous ne savez I
ni le jour ni l'heure à laquelle
le fils de l'homme viendra.

Monsieur Jean Zosso,
Madame Berthe Steffen , ses enfants et petits-en-

fants :
Madame et Monsieur Robert Collomb-Steffen

et leur fils, à Peseux,
Monsieur et Madame André Steffen-Saugy ct

leurs enfants,
. i Monsieur et Madame René Stcffen-Hirt et leur

fils ;
Les enfants et petits-enfants de feu Pierre Zosso,
ainsi que les familles Zosso, Gerlack, Duncan-Smith,
Stulz, parentes et alliées, ont le grand chagrin de
faire part à leurs amis et connaissances du décès de

Madame I

Jean ZOSSO j
née Marguerite Steffen

leur chère et regrettée épouse, fille, sœur, belle-sœur, 'I
tante, nièce, cousine, marraine, parente et amie,
enlevée à leur tendre affection vendredi, dans sa
44e année, après une pénible maladie, supportée
avec courage.

La Chaux-de-Fonds, le 13 j uillet 1962.
, L'incinération, sans suite, aura lieu lundi 16 cou-
ran t à 10 heures.

Culte au domicile à 9 h. 30.
Domicile mortuaire :

RUE DU COMMERCE 19.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

I 

Madame Dr Charlotte Bloch, à Zurich,
Monsieur- Ralph Bloch, à Zurich, "

Monsieur Alex Bloch, à Zurich,
Madame et Monsieur Otto Meyer , à New-York,
Madame et Monsieur Dr Fritz Cohn , et leurs en-

fants ,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont la
profonde douleur de faire part du décès de

Monsieur le Docteur

Jacques BLOCH
leur- cher et regretté époux , père, frère, beau-frère
et parent , enlevé subitement à leur affection, le
jeudi 12 juillet , dans sa 61e année.

i '' Zurich, le 13 juillet 1962.

L'ensevelissement aura lieu au cimetière Isra-
élite Obérer Friesenberg, le lundi 16 juillet à 11 h.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

Bonne

sommelière
au courant du service est demandée
dans restaurant entièrement réno-
vé. Haut gain et vie de famille.

Faire offres sous chiffre P 40184 D,
à Publicitas, Delémont.

I

Les enfants de
Monsieur René THEUBET

ont été profondément touchés
et réconfortés par les marques
de sympathie qui leur ont été
témoignées pendant la maladie
et lors du décès de leur cher
papa.
Ils expriment leur vive recon-
naissance et leur profonde gra-
titude à tous ceux qui, par leurs
visites, leurs messages, .leurs en-
vois de fleurs ou leur présence
affectueuse ont pris part à leur
peine.
Renan , juillet 1962.

¦ A tous ceux qui ont partagé
notre chagrin en rendant hom-
mage une dernière fois à notre
cher époux , père et parent , nous
exprimons notre vive reconnais-
sance pour le témoignage de leur
affection qui fut pour nous un
sérieux réconfort.

Madame
Georgette

LECOULTRE-BOSQUET
ses enfants et famille

Le Locle, le 14 juillet 1962.

IMMEUBLES
A vendre séparément ou en bloc, les
immeubles PAIX 49, 51, 55, compre-
nant des appartements et locaux
industriels, disponibles immédiate-
ment.

S'adresser à OXYDOR. Morgarten
12. Tél. (039) 2 62 22.

COLOMBIER
A vendre dans si-

tuation très favora-
ble immeuble com-
prenant maison
d'habitation de 145
m2, construction sé-
parée de 55 m2 et
dégagement (place ,
jardin et verger) de
1881 m2.

La maison d'habi-
tation comprend 3
appartements de 5
pièces chacun, cui-
sine et salle de
bains, plus 2 cham-
bres hautes habi-
tables avec WC at-
tenants, grandes ca-
ves et galetas. La
construction séparée
peut être transfor-
mée en garages,
etc.

Pour renseigne-
ments et visites, s'a-
dresser à l'Etude du
notaire Louis PA-
RIS, à Colombier ,
tél. (038) 6 32 26.

MACHINES
A LAVER

Je paie un bon
prix votre ancienne
machine à laver en
échange contre au-
tomatiques «IV.iele.
Bauknecht, Elan» ,
etc. — S'adresser a
M. D. Donzé. Le
Noirmont , tél. (039)
1 62 28.

y- -v

MERCEDES 190 SL
coupé - cabriolet , en parfait état ,
est à vendre. Prix avantageux. —
Ecrire sous chiffre M D 14968, au
bureau de L'Impartial.

Chef polisseur
de boites métal et acier cherche change-
ment de situation , 15 ans de pratique.
Bonnes références.
Ecrire sous chiffre JP 14973 au bureau de
L'Impartial.

Madame Gilbert Juillet-Kalber-
inatter, et ses enfants, Gall,

I < » . ..Joseph, Rose-Marie ct Roger;. . . ...
¦ * tes enfants et petits-enfants de Y
j ' feu Alcfde Juillet ! V h  —' "~

B • : Les 'enfants et petits-enfants de
I Y feu Gaspar Kalbermatter ,

ainsi que les familles parentes
et alliées, ont la grande douleur
de faire part du décès de

Monsieur

Gilbert JUILLET
leur cher époux , papa , beau-
frère , oncle, cousin, parrain et
parent , enlevé subitement à

.leur tendre affection ce jour ,
vendredi, à l'âge de 53 ans.
La Chaux-de-Fonds, le 13 juil-
let 1962.
L'inhumation aura lieu le lundi

| 16 juillet à 10 h. 30.
Le corps repose au Pavillon du
cimetière.
Un office de Requiem sera cé-
lébré en l'église du Sacré-Cœur
à 8 heures, lundi matin.
Une urne funéraire sera dépo-
sée devant le domicile mor-
tuaire :
Rue du Temple-Allemand 75

II ne sera pas envoyé de lettre
de faire-part, cet avis en tenant
lieu.

Repose en paix
cher époux.

Madame Stanislas Peter ,
ainsi que les familles parentes
et alliées, ont la profonde dou-
leur de faire part du décès de

Monsieur

Stanislas PETER
leur cher et regretté époux,
beau-frère, oncle, cousin et pa-
rent , enlevé à leur tendre affec-
tion vendredi , dans sa 82e an-
née, après quelques jours de ma-
ladie.

La Chaux-de-Fonds. le 13 juil-
let 1962.

L'incinération aura lieu lundi
16 juillet.

Culte au Crématoire à 11 h.
Le corps repose au Pavillon du

cimetière.
Domicile mortuaire :

Les Petites-Crosettes 17.
Le présent avis tient lieu de

- lettre de faire-part.

Dimanche 15 juillet , départ 14 h.
TOUR DU LAC DE BIENNE

Douanne - Nidau - Gerolfingen -
Le Landeron Fr. 10.—

Dimanche 15 juillet , départ 14 h.
La Tourne - Colombier-Robinson -
Neuchàtel Fr. 6.50

GARAGE GIGER
Av. L-Robert 147 Tél. <039> 2 45 51

HÔTEL DU GRAND -SOMMARTEL
altitude 1334 m. — route goudronnée

Site tranquille. Restauration
Spécialité de taillaule

FERME LE MARDI — Fam. J.-L. Perrinjaquet

Suivez le cours d'allemand pour étrangers

< Deutsch fur Auslander >
(débutants et avancés) en août et septem-
bre 1962 au Club de langues étrangères
de Munich , la belle capitale bavaroise.
Logement en famille.
Europasprachklub Munchen 12, Schwan-
thalerstrasse 110, tél. 59 60 48.

Hôtel - Pension du Château
de Corcelles sur Chavornay

Séjour de famille - Repos assuré -
Etablissement très confortable , parc

superbe , jeux pour enfants.
Téléphone (024) 7 31 45

Nous engageons tout de suite après les vacances

1 mécanicien (outilleur)
Pour le printemps 1963

1 APPRENTI DECOLLETEUR

1 APPRENTI(E) DE BUREAU

P I G N O N S  V O R P E  S. A.

SOMBEVAL - SONCEBOZ

OCCASION A SAISIR

RENAULT-DAUPIW
modèle 1960. voiture très soignée.
Prix intéressant. — Ecrire sous
chiffre D L 14969, au bureau de
L'Impartial.
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r C A R S  BONI
Samedi 14 juillet Dép. 19 h. 15

retour minuit

Morteau
à l'occasion de la Fête nationale.
Grande animation, bals en plein
air, manèges Pr. 5.—

Dimanche 15 juillet , départ 14 h.
montée en car au

Chapeau de Napoléon
• Val-de-Travers - Fleurier

retour Neuchàtel , arrêt Fr. 8.50

Dimanche 15 juillet , départ 12 h. 30

Porrentruy
Braderie et grand cortège Fr. 11.—

Mardi 17 juillet , départ 6 h. 30

Verbier
Fr. 23.—

Demandez le programme
™ des vacances horlogères

CARS BONI - PARC 4 -Tél .  3 4617

J, M. DROZ
Dr en chiropratique

Serre 55

jABSENT
i jusqu 'au 6 août

Dr. ROSEN j
Médecin-oculiste

AB SENT]
jusqu 'au 7 août

Ginette
D R O Z

Médecin-dentiste

Serre 55

ABSENTE
jusqu 'au 6 août

A VENDRE

chambre
à coucher

S'adresser chez
Mme Pierre Hirschy,
Soleil 11. 

DOCTEUR

Gwer
REICHEN

ABSENT
jusqu 'au 2 août

BORD DE
LAC

St-Sulpice (Vaud )
ravissant pavillon de
5 pièces, garage, pe-
tit port privé , ter-
rain 1230 m2, 400,000
francs.

DOCTEUR

Û. -M. Schmelz
Médecin-dentiste

ABSENT

VEVEY-
CORSEAUX
port privé 400 tn2.
Terrain 2500 m2,
villa 18 pièces et dé-
pendances, garage.
760,000 fr. — Ecrire
Case postale 209, à
Montreux.

DOCTEUR

Heinis
AB SENT
Lisez L'Impartial

PRÊTS
sans caution Jus-
qu 'à Fr 2000.- sont
accordés à ouvriers ,
employés ou fonc-
tionnaires solvables
Modes de rembour-
sement variés. Bu-

. reau H. Graz S. A.,
rue du Tunnel 15,
Lausanne. Tél. (021)
23 92 57.

ssssss^lv ^w '̂rtv^W;WBcSM
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Tél. (031) 311 50

f \
Médecin cherche pour le mois de

septembre ou date à convenir

aide
médicale

ayant quelques connaissances de
laboratoire.

Faire offre avec références et pré-
tentions de salaire sous chiffre
P 2246 E. à Publicitas. Yverdon .

V J

AUSTIN
A 50

peinture neuve. Prix
2650 francs.

Grand Garage ds
l'Etoile, Gges Châ-
telain, Fritz-Cour-
voisier 28.

JE CHERCHE

TÉMOINS
de l'accident surve-
nu lundi dernier 9
crt , entre 9 h. et 9
h. 30 à l'Avenue Léo-
pold-Robert , sur
l'artère sud, entre
la Fontaine Monu-
mentale et la Fleur
de Lys. Dans cet ac-
cident , mon fils âgé
de 12 ans a été ren-
versé par un taxi. —
Tél. au (0391 3 44 42,
entre 12 et 13 heu-
res. Merci.

A LOUER à l'année

Ferme
située à la

campagne
tél. (039) 6 51 29.

Partez en vacances avec une magnifique

LAMBRETTA
k 125 cm3, modèle 1958, 8000 km.

GARAGE BROSSARD. SAIGNELEGIER
Tél. (039* 4 52 09.

Abonnez-vous à < L'IMPARTIAL >

i



Spectaculaire remaniement
du gouvernement britannique

Bouleversement à Westminster

LONDRES, 14. — ATS. - AFP. —
M. Macmillan a procédé hier soir à
un important remaniement minis-
tériel. Sept ministres ont résigné
leurs fonctions de membre du cabi-
net. Ce sont MM. Selwyn Lloyd ,
chancelier de l'Echiquier , lord Kil-
muir, lord chancelier; M. Maclay,
secrétaire d'état à l'Ecosse; Wat-
kinson, ministre de la défense; lord
Mills, ministre sans porte-feuille;
le Dr Charles Hill , ministre du lo-
gement de l'administration provin-
ciale et des affaires galloises; et sir
David Eccles, ministre de l'Educa-
tion.

M. Reginald Maudling,
Chancelier de l'Echiquier
Voici la liste des nouvelles nomi-

nations ministérielles annoncées par
M. Harold Macmillan ; M. R. A. But-
ler, premier ministre adjoint char-
gé en outre des questions relatives
au Marché commun et des affaires
de Rhodésie et Nyassaland; M. Re-
ginald Maudling, chancelier de l'E-
chiquier; M. Henry Brooke , ministre
de l'intérieur; Sir Reginald Mannin-
gham-Buller, lord chancelier; M.
Duncan Sandys, secrétaire d'Etat
aux relations avec le Commonwealth
et secrétaire d'Etat aux colonies;
M. M. A. C. Noble , secrétaire aux af-
faires écossaises; M. John Boyd Car-
penter , premier secrétaire aux Fi-
nances et trésorier payeur général
(paymaster gênerai) ; M. Peter Thor-
neyoroft , ministre de la défense;
Sir Keith Joseph , ministre du loge-
ment , de l'administration régiona-
le et des affaires galloises; M. Wil-
liams Deedes , ministre sans porte-
feuille; Sir Edward Boyle , ministre
de l'Education nationale.

D'autres nominations
suivront

LONDRES, 14. —ATS. - AFP. —
Le Cabinet britannique ne comprend
à la suite du remaniement annoncé
hier soir que vingt et un ministres,
du moins pour quelques jours. D'au-
tres nominations seront, en effet ,
rendues publiques , la semaine pro-
chaine, indiquait-on hier soir , dans
l'entourage de M. Macmillan.

Un des ministres «manquant?» est
pour l'instant celui de l'aviation:
M. Thorneycroft, devenu ministre de
la défense, n'ayant pas encore été
remplacé à son ancien poste.

Le nouveau Cabinet est actuelle-
ment plus «jeune» que l'ancien de
4 ans environ, l'âge moyen des mi-
nistres passant de 55 ans et 4 mois
à 51 ans et un mois.

Un cabinet de crise
LONDRES, 14. — ATS-AFP. — Le

nouveau cabinet britannique est un
cabinet de crise, estime-t-on dans
lesmilieux politiques bien informés.

En obtenant la démission de sept
des vingt-et-un membres de son ca-
binet , le premier ministre a a f f i r m é
sa volonté de disposer d'une équipe
plus homogène pour faire face  aux
problèmes politiques , économiques et
financiers , dans lesquels il se débat
depuis un an sans arriver à a f f i rmer
son autorité.

Le nouveau cabinet est aussi celui
qui fera  entrer la Grande-Bretagne
dans le Marché commun, conformé-
ment à la volonté bien arrêtée de M.
Macmillan.

Cela dit , une triple crise a forcé  le
premier ministre à bouleverser son

gouvernement et à se séparer d'hom-
mes aussi connus que M.  Selivyn
Lloyd : crise économique à laquelle
des mesures empiriques et d'ailleurs
mal respectées , même dans le sec-
teur nationalisé — comme la pause
des salaires — n'ont pas donné les
résultats escomptés, crise de la mon-
naie , enfin et surtout crise au sein
du parti conservateur , marquée par
une désaf fec t ion délibérée ou une
hostilité ouverte lors des douze der-
nières élections partielles.

Une telle crise ne pouvait se pour-
suivre sans conduire le parti à la
défaite aux élections générales. La
mise- en vedette de M. R. A. Butler ,
l'appel à des jeunes sont destinés
à redonner confiance , cependant
que le premier ministre confie à M.
Reginald Maudling, grand spécialiste
des affaires économiques, la lourde
tâche de mettre de l'ordre dans l'é-
conomie du pays avant son entrée
dans le Marché commun.

Dans le domaine de la défense , M.
Harold Watkinson , à qui l'on re-
prochait de ne pas avoir su combler
les effectifs de l'armée du Rhin , est
remplacé par le jeun e et brillant
ministre de l'aviation , M. Peter
Thorneycroft , l'un des membres les
plus «européens» du Cabinet.

Pour la première fois depuis des
siècles, le «Colonial Office» dispa-
raît en tant que ministère auto-
nome.

Conséquences imprévisibles
Si les causes du remaniement ap-

paraissent dès ce soir assez claire-
ment , les conséquences sont encore
imprévisibles. Les députés conser-
vateurs sont les premiers stupéfaits
de l'ampleur du remaniement. Quant
aux travaillistes et aux libéraux , ils
réclament dès maintenant des élec-
tions générales, ce qui est de bonne
guerre. Y ¦' ¦'

Le chef du parti travailliste ;

La «bombe» de Westminster
Il y avait du « suspense » ven-

dredi après-midi , dans le quar-
tier du Parlement ! La majeure
partie des députés s'attendaient
certes à quelque événement. Ils
étaient cependant loin de se douter
qu'il prendrait de telles proportions.
Remarquable par son importance
numérique, par la stature des per-
sonnalités dont il entraîne le dépla-
cement, ce remaniement décidé par
M.  Macmillan a surpris plus encore
par sa soudaineté.

L'une des personnalités les plus
proches du Premier Ministre a f f i r -
mait en e f f e t  mercredi soir qu'au-
cun changement ne pourrait avoir
lieu avant l'automne... Jeudi ma-
tin, cependant , les premières infor-
mations indiquant que le cabinet
serait transformé avant les vacan-
ces parlementaires , commençaient
à sourdre.

Alors une fièvre voisine de l'an-
xiété s'empara de Westminster où
de nombreux ministres restèrent
jusqu'au dernier moment dans
l'ignorance de ce qui se préparait.
«Précipitation-», «panique» (due no-
tamment au retentissant échec
électoral — le douzième de l'an-
née — subi hier par le parti conser-
vateur au scrutin partiel de Lei-
cester) , «colère» , tels étaient les
mots utilisés hier soir à Londres

pour qualifier la décision du pr e-
mier ministre.

Quelles que soient , au surplus , les
nécessités politiques qui ont inspi-
ré le remaniement , une émotion
certaine marquera le départ de
trois des principaux ministres dé-
missionnaires : M.  Selwyn Lloyd ,
dont le programme si discuté de
«pause des salaires» sera mainte-
nu, dit-on, M.  Harold Watkinson ,
qui s'était fa i t  une réputation de
champion des «Tommies» au mi-
nistère de la défense , sir David
Eccles , ministre de l'éducation qui ,
récemment, avait sonné l'alerte
contre «l'éclatement de ' la langue
anglaise , menacée comme jadis le
latin par de trop divers accents».

Dans le même temps, M. Butler ,
énigmatique et toujours souriant
«numéro deux» de la politique bri-
tannique, et M . Riginald Maudling,
nouveau Chancelier de l'Echiquier ,
après un bref séjour au Ministère
des colonies , dont il avait acquis la
direction après deux ans d'activité
souvent jugée «anti-marché com-
mun» au Board of Trade, font  f i -

gure de triomphateurs de ce ven-
dredi 13 !

Enfant prodige , M.  Peter Thor-
neycroft , dont la retentissante dé-
mission du Ministère des finances ,
voici quatre ans, en janvier 1958,
n'a pas été oubliée, se trouve lui,
complètement réhabilité , après
avoir donné depuis juillet 1960 au
tranquille Ministère de l'Aviation,
I J S  preuves d'une absolue loyauté
au gouvernement.

Vote de confiance à Brasilia.
Au moment de mettre sous presse ,

la nouvelle nous parvient que le
gouvernement Brochado da Rocha
a obtenu la confiance , à la Cham-
bre brésilienne : 139 voix pour , 63
contre. La crise politique que l'on
redoutait hier soir encore, est donc
dénouée. Provisoirement , tout au
moins...

Lutte contre la dévaluation

en Allemagne.
Le gouvernement de Bonn va

s'ef forcer  « par tous les moyens»
d'empêcher une dévaluation du
mark. Les mesures envisagées doi-
vent stabiliser la monnaie , et par
conséquent stabiliser aussi les prix
et les salaires. Le projet de budget
pour l'an prochain, ne prévoit pas
d'augmentation des impôts.

Intérim

-propos ^
N

PARIS , 14. — UPI. — Parce
que les Parisiens ont pris la
Bastille un jour d'été , leurs des-
cendants célèbrent cet anniver-
saire en se retrouvant aux carre-
fours  de leur ville pendant l'une
des nuits les plus chaudes de
l' année. C'est pourquoi sans dou-
te les bals populaires connais-
sent une telle af f luence et, il
f aut  le dire , une telle célébrité.

Cette année, comme le 14 juil-
let tombe un samedi , la f ê t e  se
prolongera de vingt quatre heu-
res et les bals publics se succé-
deront pendant trois nuits. Hier
soir, avant minuit , les princi-
paux carrefours ont été envahis
par le piétinement des danseurs
et des automobilistes pressés ont
dû établir de savants itinéraires
pour se frayer  un passage dans
un Paris tricolore où les f lons-
f lons  forment une suite bruyan-
te et ininterrompue de la Bas-
tille à l'Hôtel de Ville et de
Saint-Germains-des-Prés à la
Nation.

Pendant trois nuits ,
les Parisiens danseront

aux carref ours

il est acquitté
à son troisième procès !

SAN FRANCISCO, 14. — UPI. —
Sur la fo i  d'empreintes digitales re-
levées sur une épée ancienne , Ro-
bert Lee Kidd avait été condamné à
la peine capitale en octobre 1960 pour
le meurtre d'un antiquaire de San
Francisco , commis en 1954.

Alors qu'il attendait son exécution
dans le quartier des condamnés à
mort de la prison de Saint-Quentin ,
la Cour suprême de l'Etat de Cali-
fornie cassait le jugement et ordon-
nait un nouveau procès dont le jury
ne parvint pas à se mettre d' accord
sur l'acquittement. Tout ce que Kidd
obtint , c'est de quitter l'anticham-
bre de la mort où il avait passé un
an.

Mais il était sur la bonne voie et il
a été acquitté hier à l'issue d' un troi-
sième procès.

Heureux , sans doute mais aussi
désabusé par «le temps perdu en
prison» , Kidd qui était ouvrier mé-
tallurgiste songe à bourlinguer dans
la marine marchande.

Condamne a mort
dans l'Esterel

NICE, 14. — ATS. - AFP. — L'in-
quiétude a régné dans la région de
Thoule, dans l'Esterel, où le feu ra-
vage depuis jeudi soir les pinèdes
qui s'étendent sur une bande côtiè-
re longue de 15 kilomètres et pro-
fonde de 4, depuis Thoule jusqu 'au
Trayas.

Après une accalmie au lever du
jour, l'incendie renaissait avec une
certaine vigueur, vers 6 heures, hier
matin ; un autre foyer important
persistait sur une crête inaccessible
à la limite des départements du Var
et des Alpes Maritimes.

Hier à midi, la ligne de feu était
stabilisée à peu près partout dans la
région de Thoule. Au cours de la
matinée, les importants effectifs
mis en place se sont rendus maîtres
de la situation et le vent était pra-
tiquement tombé.

Incendie de foret

LONDRES , 14. - ATS - Reuter - M.
H. Gaitskell , chef du parti travail-
liste, a demandé vendredi soir l'or-
ganisation de nouvelles élections.

Commentant le remaniement du ca-
binet , M. Gaitskell a dit : «Il  cons-
titue un véritabl e massacre politi que
qui ne peut être interprété que com-
me la reconnaissance d'un échec.
Tous étaient responsables. Tous au-
raient dû être renvoy és. Au lieu de
se débarrasser de ses collègues , le
premier ministre ferait mieux de dé-
missionner et de permettre au peuple
d'élire un nouveau gouvernement. »

M. Macmillan
ferait mieux

de démissionner
lui-même...

Difficile indépendance

Les entretiens de Rabat n'ont donné aucun résultat

aiitiiiiii ^̂  ̂ -
Paris , le 14 juillet.

Les nouvelles d'Algérie ne sont guère encourageantes. Contraire-
ment à ce qu 'on avait espéré , les entretiens de Rabat n 'ont donne
aucun résultat. Les deux fractions rivales s'opposent plus que jamais .

I Le pays est coup é en deux. Et Ben Bella semble gagner du terrain
1 sur Ben Khedda.

Les deux pôles d'attraction sont Alger et Oran. A Alger , c'est Ben
Khedda , chef du G. P. R. A. qui l'emporte. A Oran , c'est Ben Bella .

I Mais tandis que le premier dispose guère que de six mille kaby les -
g qui sont , il est vrai , des soldats remarquables - le second a pour

lui , dispersés dans tout le pays , quelque quarante mille hommes qui
I lui sont tout dévoués .
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L'épreuve de force aura-t-elle lieu entre
partisans de Ben Bella et de Ben Khedda ?

qui se pose en Turquie
ANKARA , 14. - ATS - AFP - Deux

Suisses, MM . Ernest Guggisberg et
Werner Rorhbach , venant de Port-
Saïd , dans leur avion privé, ont atterri
à Adana , ville importante de la ré-
gion méditerranéenne de la Turquie ,
relativement proche de la Syrie.

Les aviateurs suisses ont déclaré
qu 'ils avaient été contraints d' atterrir
sans autorisation en territoire truc,
car ils avaient été pris à parti e par
la DCA en territoire syrien, alors
qu 'ils voulaient y atterrir normale-
ment.

Ils ont donc dû poursuivre leur
route et gagner la Turquie.

La DCA syrienne
tire sur un avion

suisse

Dans le Nevada

WASHINGTON , 14. — ATS. - AFP.
— La commission de l'énergie ato-
mique annonce qu 'une explosion
atomique souterraine de faible puis-
sance a eu lieu hier au centre d'es-
sais du Nevada.

C'est la 44ème explosion au Neva-
da annoncée par la commission.

Explosion atomique
souterraine

PARIS, 14. — ATS-AFP. — Le ju-
ge d'instruction, qui avait ouvert
une information contre «X» pour
complot contre l'autorité de l'Etat
visant M. Georges Bidault , a trans-
formé hier cette information en un
dossier nominal contre l'ancien pré-
sident du Conseil , à la suite de la
levée d'immunité parlementaire dé-
cidée la semaine dernière par l'As-
semblée nationale.

IMPRIMERIE COURVOISIER S. A.

L'affaire Bidault

dans la région frontière
RABAT , 14. — ATS-Reuter. — Les

forces marocaines se sont retirées de
Saf Saf , à 65 km. au nord-ouest de
Colomb-Béchar , en Algérie , après
avoir été encerclées par des troupes
françaises et des éléments africains.
C'est ce que confirme vendredi l'or-
gane gouvernementa marocain «la
nation africaine» . Ce journal précise
que des forces auxiliaires marocaines
avaient occupé Saf Saf le 1er juillet ,
mais qu 'elles ont décidé de se retirer
«pour des raisons sentimentales et
fraternelles».

«La nation africaine» rappelle que ,
d'accord avec le gouvernement fran-
çais, Saf Saf et d'autres postes de la
région frontière avaient été démi-
litarisés pendant la guerre algérien-
ne, pour éviter des incidents. Le jour-
nal déclare que le Maroc, de toute
évidence, devra reprendre en main
l'administration de cette région , une
fois résolue «l'affaire algérienne» . U
prétend que des forces non algérien-
nes de la région semblent s'efforcer
de créer des difficultés entre Algé-
riens et Marocains, mais proclame
que le Maroc ne tombera pas dans le
piège.

Les forces marocaines
battent en retraite

On a eu l'écho de la déclaration
faite à Oran par Boumendjel , ami de
l'ancien chef du G. P. R. A., Ferhat
Abbas , et qui avait été l'un des pre-
miers négociateurs avec la France. Il
a annoncé l'échec total de la rencon-
tre de Rabat ; a accusé le G. P. R. A.
de « piétiner la légalité », et a récla-
mé la réunion du C. N. R. A. (Conseil
National de la Révolution al gérienne).
C'est la revendication essentielle des
« ben bellistes », car ils sont assurés
d'avoir la majorité au sein de cet
organisme.

Ben Khedda et les Willayas
de l'intérieur

A Alger , Yazid , ministre de l'Infor-
mation , a déclaré au cours d'une con-
férence de presse que l'Algérie devait
tout faire pour conserver l'unité et ,
sans préciser sa pensée , il a ajouté
que les prochaines journées seraient
décisives. On croit savoir que le
G. P. R. A. aurait souhaité une réunion
des chefs de Willayas , c'est-à-dire des
combattants de l'intérieur , en oppo-
sition aux hommes qui se trouvaient
en Tunisie et au Maroc. Mais cette
condition ne pouvait être acceptée
par le colonel Boumedienne. D'ail-
leurs , les Willayas de l'intérieur ont
été fortement travaillées ses derniers
jours , par les « ben bellistes ».

T. D.

Il réclame la réunion
du C. N. R. A.

Ben Bella s'est fait acclamer à Oran
et à Tlemcen tandis que Ben Khedda
recevait un accueil enthousiaste à
Alger et à Tizi-Ouzou. Ce partage de
l'Algérie , contre lequel les nationa-
listes musulmans s'étaient élevés avec
vigueur lorsque le général de Gaulle
y avait fait allusion , est devenu main-
tenant effectif. Mais on ne peut sup-
poser qu 'il le restera. Que va-t-il donc
se passer ?

Ben Bella réunit
ses militaires

Ben Bella a réuni hier , à Tlemcen ,
les princi paux chefs militaires de
l'A. L. N., parmi lesquels, le colonel
Boumedienne , chef d'Etat-Major , qui
avait été destitué par Ben Khedda. Il
s'agissai t de savoir si l'on allait re-

prendre les négociations avec la par-
tie adverse ou passer à l'action, c'est-
à-dire déloger Ben Khedda et ses
amis. A l'heure où je téléphone , on
ignore à Paris , la décision prise.

r 
^De notre correspondant de Pari» ,

par téléphone
v /

Partage de l'Algérie?


